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e Canada est resté britannique 
râce aux Canadiens français 


4 les Canadiens français avaient adopté la même 


de langue anglaise, 


que. 


OTTAWA--Le Canada ne serait plus sous le drapeau britannique, aujourd’hui, si 
; Canadiens français avaient adopté la même attitude que les citoyens de langue an- 
aise vivant aux Etats-Unis, en 1776, ou s'ils n'avaient pas couru aux armes lorsque le 
nada fut attaqué par le sud, en 1812, a déclaré aux Communes, le premier ministre 
ackenzie King, la semaine dernière. 

“Le Canada a été conservé à la Couronne 
t pris les armes en 1812 pour repousser les armées de l’e 


“Je déclare qu'on doit rendr 
mmage à l'esprit chevaleresque 
ce peuple qui s’est implanté ici 
y à 300 ans ou plus et qui a 
lonisé et développé ce pays au 
sins 150 ans avant la venue de 
ut colon britannique,” a ajouté 
premier ministre. 
“Il est certain qu'après avoir 
fronté la situation qui leur fut 
ferte lors de la transition de 
ur pays du drapeau français au 
apeau britannique, ce peuple a 
oit à notre estime pour le rôle 
il a joué, depuis lors, dans 
vie du Dominion, 
“Je n'ai jamais tenté de plaire 
une province plus qu'à une au- 
e, déclara M, King en parlant 
1 Québec, Toujours, je me suis 
issé guider par l'intérêt natio- 
ul, Mais il est vrai que j'ai fait 
ut en mon possible pour que 
us les Canadiens comprennent 
province de Québec. Je veux 
aintenant leur rappeler que, 
ns le peuple canadien-français, 
Canada ne ferait pas partie de 
smpire britannique aujourd'hui. 
i le peuple canadien-français 
rait adopté la même attitude 
1e celle des treize colonies de 
ngue anglaise, au temps de la 
uerre d'indépendance améri- 
aine, ét s'était allié à ces colo- 
ies, le Canada n'existerait pas 
1jourd'hui, C'est là quelque cho- 


[Suite à la septième page] 


‘ermis de spiritueux 
aisis à Toronto 


TORONTO — Un nombre 


»rd de permis sn eg 
lors George G. 

fimico a été arrêté sous l'aceu- 
ation d'avoir eu en sa 
ion 71 de ces carnets de ration- 


ement, Diamond, un membre 
e l'aviation canadienne, possé- 


le Canada ne serait plus 


Messe basse 
policiers de 


ur les 
uébec 


QUEBEC — Ayant à leur tête! 
|le chef J.-J. Gagnon et le chef} 
| adjoint Cléophas Brulotte, les | 

policiers de Québec sont allés en- | 
tendre une messe basse célébrée | 
par 8. Em. le cerdinal Villeneuve, | 
|archevêque de Québec, samedi | 
| matin, en l'église de Notre-Dame | 
| des Victoires. La cérémonie a 
commencé vers 8 heures, 


Avertissement 
d'Eisenhower 
aux Allemands 


NEW-YORK — Le général Ei- 
senhower a nettement averti le 
peuple allemand de “ne pas 
compter sur la nourriture, le 
combustible ou le vêtement que 
pourrait lui fournir le gouverne- 
ment militaire allié, mais sur ses 
seules ressources. La politique de 
l'armée allemande de faire le vi- 
de devant notre avance ne fera 
qu'accroître vos souffrances,” a- 
t-il ajouté, dans une déclaration 
qui fut lue à tous les postes é- 
metteurs alliés de radio en Eu- 
rope. “Si les armées alliées peu- 
vent aider les populations de 
l'Europe, cette aide ira d’abord 
aux contrées qui ont été rava- 
gées et pillées par les armées 
allemandes. Les vivres, semen- 
ces, engrais et machines aratoi- 
res doivent être préservés ou ré- 
tout le reste, si 


# ers al- 
lemands doivent empêcher les 
Nazis d'emmener au loin leurs 
bestiaux, Vos espoirs d'éviter la 
catastrophe économique après la 


position que vous ferez aux plans 


britannique par les Canadiens français qui 
nvahisseur”, a affirmé M. King. 
En mlacinsrmmnsirisitarinraitet 


attitude que les citoyens 
sous le drapeau britanni- 


L'imbécile campagne des 
plumes blanches débute 


HALIFAX —— Les plumes blan- 
ches, symbole de lâcheté au cours 
de la premiére grande guerre, 
ont, pour la première fois de la 
guerre actuelle, fait leur appari- 
tion ici, en fin de semaine, lors- 
que quatre femmes en ont distri- 
bué à des civils dans la basse- 
ville, 

Ceux qui ont reçu ces plumes, 
ici, ont déciaré qu'elles avaient 
été distribuées sans discernement 
à ceux qui portaient des vête- 
ments civiis. Au nombre des mal- 
heureuses victimes de la “farce”, 
on compte cinq membres de la 
marine marchande britannique, 
dont l'un a connu les affres de 
cinq torpillages depuis 1939. 

Un autre est un vétéran de 
l'armée canadienne qui a perdu 
un bras à la bataille d'Ortona. 

Le héros naval a rapporté 
qu'une des femmes lui avait dit: 
“Voici tout ce que vous méritez”, 
en lui lançant les plumes. 


Le Canade est 


établis à Montréal. 


CHICAGO -— Le Canada à été 
choisi comme siège de l'orga- 
nisme intérimaire international 
de l'aviation civile. 

Le choix du Canada a été fait 
au cours d'une réunion, qui, 4- 
t-on rapporté, a été agitée, 

Le Canada a obtenu une bon- 
ne majorité de votes, mails la 
France a fait une rude opposi- 
tion et le Mexique a obtenu un 
certain nombre de votes. 

Adolph Berle, chef de la délé- 
gation américaine et président 
de la conférence, a proposé d'a- 
bord le Canada comme siège de 


Nouveau commandant 


de la 5e armée 
ROME-ILes troupes britanni- 
ques et polonaises de la 8e ar- 
mée britannique ont traversé la 
rivière Lamone au sud-ouest de 


WINNIPEG, MAN., VENDREDI 8 DEC 


l'organisme intérimaire et ensuite l 


Des soldats alliés font l'inspection d’une maison à Geilenkirchen, Allemagne, où des tireurs em- 
busqués ennemis se sont cachés, 


choisi comme 


siège de l'organisme de lair 
Les quartiers généraux seront probablement 


voir Mexico comme le siège de 
l'organisme permanent. 

On soulève l'hypothèse que 
d'autres difficultés s’élèveront 
avant qu'on en vienne à une en- 
tente complète. 

Le conseil exécutif qui sera 
alors élu choisira son président 
et on croit que M. Symington se- 
rait un choix populaire, s'il ac- 
cepte. 

Au cours de la journée, on a 
adopté une clause en vertu de la- 
quelle un état-membre, qui a été 
{ d'une agression pendant 

guerre pourra s'opposer à 
d'un Etat ennemi 


Faïence et ont établi une tête de : jans lc 

po on que Je nie, ane de rois pen 
diennes et britanniques forcent| Ala seconde motion/le Canada}, Em] 

né, avec l -patriotes ita- | absent et on à décidé de laisser | F 
res à la séance plénière/le soin de| WASHINGTON — Les Etats- 


Le lieutenant-général Lucian 
K. Truscoit, vétéran d'Anzio, a 
été nommé à la succession du 
lieutenant-général Mark  W. 
Clark, comme commandant de la 


choisir le Canada siège 
permanent. 
L'élection des vingt et un pays 


pour former le conseil exécutif 


omme 


nazis de destruction de vos pro-| 5e armée alliée en Italie, annon- 


guerre dépendent surtout de l’op- 
EE 


ait également 30 cartes d'iden- 


‘fication militaire, priétés et de vos ressources.” 


:hronique internationale 
ere 


L'influence soviétique se fait sentir 
dans les reatlions internationales 


Les Alliés vont-ils sacrifier la Pologne? Le Canada devra modifier son accord 
relativement au prêt-bail avec l'Angleterre. 


per André LAFLECHE 
[Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote’’] 


| 
| , 
| OTTAWA — La question des frontières polonaises reste de constante actualité, Ces 
frontières pour l'intégrité desquelles les pays alliés sont entrés dans la guerre actuelle, 
emblent de plus en plus aléatoires. Il est évident que l’étreinte russe autour de la Po- 
ogne se fera de plus en plus étroite. La paix prochaine n'atténuera en rien, bien au 
+ontraire, l'exigence et l'ambition soviétiques. Les chances d’un accord entre le gouver- 
1ement polonais de Londres et la Russie baissent de plus en plus. M. Jan Kwapinski, que 
e président Raczkiewicz avait désigné comme premier ministre, à échoué dans sa tentative 
le former un @bipet. À Lo —.…—…—.— …._….-tñ#———0— 


lres, on attend sa démission pour |;ompu toutes relations avec ses EI Ê 
, + u maire 
innoncer le choix de M. To-| compatriotes en Angleterre et il 
nasz Arciszewski, comme Pre-|sen jrait offrir ses services au |E 
nier gr M < M. Æ rhasen a |comité polonais de libération na- 
üi e . Tomasz Arciszew 


de l'organisme intérimaire a 
aussi été laissée à la séance plé- 
nière, 

On croit que le gouvernement 
caradien, qui aura la responsa- 
bilité de déterminer l'endroit, 
établira le quartier général à 
Montréal. On aura besoin d'un 
vaste édifice pour loger le per- 
sonnel, 

Le comité exécutif a décidé 
qu’il faudra 26 ratifications pour 
mettre en vigueur la convention 
permanente, 


On avait proposé un nombre 
bien inférieur, mais le chef de la 
délégation canadienne, H. J. Sy- 
mington, a propusé de porter le 
nombre à au moins 26 et sa mo- 
tion a été acceptée. 

Le Canada est assuré d'avoir 
un siège dans le conseil intéri- 
maire qui se composera de 21 
pays. 

La réunion du comité exécutif, 
composé des chefs des déléga- 
tions des 54 pays reDrésentés, a 
été, a-t-on rapporté, agitée par 
suite des efforts du groupe de 
l'Amérique latine qui réclame des 
sièges au conseil et qui désirait 


Unis ont fait parvenir à la Gran- 
de-Bretagne et à l'Italie un avis 
espérant que le peuple italien 

t former son gouverne- 
ment “sans l'influence de l’exté- 
rieur’, 

Une politique inusitée du secré- 
tariat d'Etai pour un cas pareil 
a apparemment placé les Etats- 
Unis dans une position opposée 
à celle prise par la Grande-Bre- 
tagne qui s’est nfficiellement op- 
posée à ce que le comte Sforza 
fasse partie de l’administration 
italienne. 

“Ce gouvernement (celui des 
Etats-Unis) n’a en aucune façon 
laissé entendre au gouvernement 
italien qu'il s'opposerait pour sa 
part au comte Sforza”, de décla- 
rer le secrétariat d'Etat. 

Cette brève déclaration se ter- 
minait sur ce fait que la politique 
de laisser les peuples régler eux- 
mêmes leurs problèmes de gou- 
vernement s'appliquerait “à un 
degré plus prononcé” dans les 
territoires libérés par les Nations- 
Unies. 


LONDRES-—Le correspondant 
de l'Association de la presse bri- 
tannique déclare peu probable 
que MM. Winston Churchill, F. 
D. Roosevelt et le maréchal Jo- 
seph Staline se rencontrent avant 
Noël, "es : 


ont tous les deux socialistes. Le 
lernier a réussi à quitter la Po- 


ogne en mai dernier après avoir | 


ris une part importante à la 
résistance clandestine. Il a 68 
ins. 

En Angleterre on ne fonde 
guère d'espoir sur cette nouvelle 


entative de former un gouverne- | 


ment. M. Mikolajczyk qui a dé- 
nissionné la semaine dernière 
Lomme premier ministre, devait 
+onsentir à reprendre son poste, 
nais la rumeur en a été démen- 
lie. M. Mikolajezyk aurait non 
\eulement décidé de ne plus faire 
bartie d'un gouvernement polo- 
hais à Londres mais il aurait 


! 


âcte de clémence 


du général Franco 
L! 
MADRID — Le généralissime 


Francisco Franco, qui a célébré 
son 52e anniversaire de naissance 
lundi, a voulu marquer ce jour 
sar un acte de clémence. Il a 
-“ommué la peine de mort pro- 
Loncée contre 284 prisonniers ci- 
ils en emprisonnement pour une 
turée de trente années. 
j Tous ces condamnés avaient 


Été convaincus de meurtres ou| 


L'autres crimes avec violence 


£ 


rivile, 
' 


| tionale à Lublin. 


L'attitude de l'Angleterre 


| Dans les milieux diplomati- 
|ques anglais on laisse entendre 
ique la Grande-Bretagne com- 
|mence à se fatiguer des conflits 
[Suite à la dixième page] 


Un nouveau district 
de l'air créé 


” OTTAWA-—Les quartiers géné- 
raux de l'aviation ont annoncé 
| que la fusion des postes d'entrai- 


| 


[nement nos 1 et 3, à Toronto et 
|à Montréal, avec les quartiers 
| généraux du R.C.A.F. à Trenton, 
Ont., entrera en vigueur le 15 
janvier. l 

Le vice-maréchal de l'air Adé- 
lard Raymond, de Montréal, of- 
ficier de l'aéronautique au camp! 
d'entrainement no 3, assumera 
le commandement du nouveau 
district, qui sera connu sous le 
nom de district de l'air no 1. 

Le vice-maréchal de l'air A. T. 
N. Cowley, officier de l'air, com- 
mandant le présent poste no 1, 
prendra sa retraite, 


| LONDRES—Le gouvernement | 
|anglais, constatant que toute] 

menace d'invasion allemande est 
| Guard”, constituée en 1940 


| de 1920 à 1930. Il est président de| 


La Société 


qu'il se trouve des Anglo-Cana- 
diens assez larges d'esprit, assez 
|compréhensifs des réalités cana- 
Récemment avaient lieu à Gra-| diennes, pour appuyer une posi- 
velbourg, Sask., les élections mu-|tion aussi fondamentale, Si nous 
nicipales. M. Albert Forcier fut| voulons assurer l'avenir, si nous 
élu maire et MM. Ernest Gau-| voulons être en mesure de rendre 
thier, Dieudonné Piché, C. David- | de nouveau les services que rous 
son et le Dr J. C. Justik, conseil- | avons rendus en 1775 et en 1812 
lers, Les membres du Conseil dé-| notamment, comme vient de s| 


|jà élus sont MM. Lionel Leblanc|remarquer M. Mackenzie King, 


et Pierre Huel. Le nouveau maire |il est indispensable que nous 
de Gravelbourg est un ancien | réussissions à établir au-dessus où 
élève du Collège de cette ville,/en marge des partis politiques] 
où il a fait ses études classiques | l'unité canadienne-française, | 
“Ce geste sauveur posé, il sera 
l'Amicale du Collège Mathieu. | ensuite possible de rious entendre 
M. Forcier fut Grand Chevalier dans la dignité et dans l'honneur 
du Conseil des C.C. de Gravel- | avec les Anglo-Canadiens de bon- 


l'Emprunt de la Victoire, ‘les événements d'il y a un siècle, 


Nationale 


et la conscription, 


Déclaration de M. Roger Duhamel, le pré- 
sident général de la Société Nationale. 


MONTREAL-—"La Société St-Jean-Baptiste de Montréal, à ti- 
tre de société nationale des Canadiens français, invite instamment | méritent également d'être COn-|}, Chambre favoriserait la pour- 
tous nos représentants à la Chambre des communes de refuser le| signées au dossier: celle de M. ur RONA. LE, CONTENAIRE 
projet de conscription dont ils sont saisis et à voter non confiance! L.-P. Picard, député libéral de 
à un gouvernement qui passe outre à ses engagements les plus stricts, | Bellechasse, et celle de M. Joseph 
La Société souhaite également | Jean, député libéral de Mercier. 


alors que sir Louis-Hippolyte La 
Fontaine tendait généreusement 
la main au grand Anglo-Canadien 
que fut Robert Baldwin.” 


C'est en ces termes que M. Ro- 


ger Duhamel, président général | 


de la Société St-Jean-Baptiste de 
Montréal, faisait appel, samedi 
soir dernier à la radio, à tous nos 
compatriotes. Au cours d'une 


allocution prononcée sous les aus- | 


pices de notre société nationale, 
le président a fait la revue des 
événements récents qui se sont 
déroulés à Ottawa. 

“Nos trois principaux 
politiques, a-t-il déclaré, se sont 
inscrits en faux contre le geste 


urant et même après la guerre | disparue, a licencié la “Home! bourg, président du Comité de! ne foi. Il sera possible de répéter| malheureux posé par M. Mac- 


[Suite à la deuxième page] 


EMBRE 1944 


PRIX: CINQ SOUS 


M. W. Tucker de Rosthern, Sask., 
est opposé à la conscription 


OTTAWA--M. Walter Tucker (libéral-Rosthern) a déclaré ven- 
dredi dernier, aux Communes, qu'il ne croyait pas que la politique 
conscriptionniste du gouvernement procurerait un plus grand nom- 
bre de renforts que ne le pourrait faire un système de volontariat, 

M. Tucker a affirmé qu'il ne voyait pas la nécessité du décret 
gouvernemental autorisant l'en- 

TUE AU COMBAT 


voi outre-mer de 16,000 mobili- 
"rs à à #5 LC 


“Ni la défense du Canada, ni! 
la poursuite victorieuse de la!# : #4 
guerre ne nécessitent une qe) 4 

Fa La 


v-% 


A RS 


mesure”, a dit M. Tucker, “Il est 
loin d'être certain que cette me- 
sue amènera plus d'hommes à 
l'«rmée que ne l'aurait fait le vo- 
lortariat, Je crois que nous se- 
rors à même de juger des résul- |! 
ta*s dans l'avenir.” Sat 

Plus tôt, M. Tucker avait dé-|h… 
claré qu'il appuyait et qu'il se-|Pw 
condait la motion anti-conscrip- |b 
tionniste présentée par M. Philip- 
pe Picard (lib.-Bellechasse), Il 
fut le premier député de langue! 
anglaise, d'une province autre 
qre Québec, à se prononcer ou- 
vertemernt contre la conseription 
pour outre-mer. 

L'amendement Picard a été dé- 
ciaré “hors d'ordre” par l’orateur 
de la Chambre, M. J. A. Glen. 


M. Tucker s'est déclaré con- 
vaincu que si les troupes cana- 
diennes avaient été assignées à un 
théâtre de guerre un peu moins 
agité, pendant un certain temps, 
afin de leur donner le temps d'o- 
pérer les rajustements n 
dans leurs rangs, la situation des 
renforts aurait pu être stabilisée 
sans avoir recours à la conscrip- 
tion. 

[Suite À la septième page] 
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La CCF achète 
un entrepôt 


REGINA-.Le ministre des Res- 
sources de la Saskatchewan, M. 
J. L. Phelps, a annoncé mercredi 
que le gouvernement provincial 
avait acheté un entrepôt à 
Moose Jaw, que l'on convertira 
en moulin à laine, 

M. Phelps a dit que l’entrepôt 
serait équipé pour la production 
de couvertures, d'étoffe à macki- 
now, de couvre-pieds et d’autres 
articles de laine. 


Le Québec proteste 
contre la conscription 


L'arrêté ministériel provincial 
renferme huit attendus. JI1 dé- 
clare que lors de l'élection géné- 
rale provinciale d'octobre 1939 et 
des élections générales fédérales 
de 1940, ainsi qu’en d’autres cir- 
constances,. avant et après, le 
premier ministre. du Canada et 

#formelle- 


M. et Mme Edmond Comeault, 
de Letellier, Man., ont appris le 
mercredi 6 décembre que leur 
fils, le lieutenant Jules Comeaul 
en service en Ttalie, avait été t 
au combat ces jours derniers, 
Ancien élève du Collège St- 
Boniface, où il avait fait ses étu- 
des classiques, le lieutenant Co- 
meault s'était enrôlé comme vo- 
lontaire dans l'armée active au 
mois de février 1942. Il était ou- 
tre-mer depuis le mois de février 
1943, 

Le lieutenant Comeault laisse 
dans le deuil outre son père et sa 
mère, 8 frères, Antonio, de Flin 
Flon, Man, Napoléon-Félix, de 
Letellier, et Alexandre-Benoïît, 
en service outre-mer; 4 soeurs, 
Soeur Edmond de l'Eucharistie 
(Agathe), du couvent de Ste- 
Agathe, Man, Mme Albert Per- 
ron (Cécile), de Letellier, Mme 
Adélard Dion (Anne-Marie), de 
Winnipeg, et Marie-Paule, de Le. 


QUEBEC — Le gouvernement 
de la province de Québec a pro- 
testé officiellement auprès du 
gouvernement d'Ottawa contre 
l'établissement de la conscription 
au pays: un arrêté ministériel 
renfermant la protestation offi- 
cielle du gouvernement de Qué- 


bec.a été £ par Je conseil des | ses ministres se teliier, 
, n A \ p Î FR ER: 
M. Duplessis a fait parvenir une | le service au delà des mers”: qu’à Record d'enrôlement 


chez les recrues 


OTTAWA — Plus de 2,000 re 
crues de l’armée de défense ine 
térieure se sont enrôlées pour 


maintes reprises la province de 
Québec a manifesté son opposi- 
tion à la conscription pour ou- 
tre-mer, et “cela à la suite d'une 
campagne de plus de 25 ans par 


copie de l'arrêté ministériel au 
premier ministre du Canada, le 
très hon. Mackenzie King, par li- 
vraison spéciale. M. Duplessis a 


également prévenu le premier mi- 
nistre King de l'adoption de cet 
arrêté par un télégramme qui 
renferme les conclusions du do- 
cument, 

“L'arrêté ministériel fédéral a 
été approuvé le jeudi 30 novem- 
bre, déposé le même jour à la 
Chambre des communes, et nous 
en avons pris connaissance le 
lendemain”, a déclaré M. Duples- 
sis. “Nous avons profité de la 
première séance du cabinet de- 
puis, c'est-à-dire celle de mer- 
credi, pour faire entendre la pro- 
testation de la province de Qué- 
bec contre la décision d'Ottawa. 

“Nous procédons dans les bor- 
nes de la Constitution”, 


[Suite à la huitième page] 


Personnel de plus 
de 3,000 fonctionnaires 


OTTAWA — D'ici quelques an- 
nées, le nouveau ministère de la 
reconstruction et le ministère des 
Munitions emploieront à Ottawa 
au moins 8,500 fonctionnaires. 
Le ministère de la reconstruction 
absorbe depuis quelques jours 
tous les fonctionnaires dont n'a 
plus besoin celui des munitions. 

M. Howé considère que ce dé- 
placement de personnel peut 
s'appeler “une entreprise de con- 
version à l'intérieur même du 
gouvernement”, 


service actif outre-mer durant 
les deux semaines terminées 1e 
2 décembre; les enrôlements dans 
le public et dans l'armée de ré- 
serve ont de leur côté amené 1,909 
volontaires durant la même pé- 
riode, ont annoncé les quartiers 
généraux de la Défense nationa= 
le, Cet enrôlement des recrues 
pour service actif est le plus élevé 
d'aucune quinzaine depuis 1939, 


QUEBEC — Le 20e régiment 
d'artillerie de campagne, le seuf 
régiment d'artillerie de campagne 
canadien-français dans tout, 
l'Empire britannique, est revenu 
mardi au camp de Valcartier, 


Chronique fédérale 


M. Cardin a prononce un 
discours remarquable 


“Les amendements proposés par certains députés ont pour effet d'obscurcir la 
question.” M. King aurait offert à M. Ralston de diriger un cabinet 


conscriptionniste. 


[Du correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote’’] 


OTTAWA-—Les événements se sont succédé avec une telle rapidité et il y a une telle 
abondance de matière qu’on avoue, en toute franchise, qu'on ne sait par quoi commens 
cer. Deux pièces retiennent tout d’abord l'attention: le discours que le premier ministre, 
M. Mackenzie King, a prononcé lundi (27 novembre 1944) pour justifier son changement 
d’attitude et pour demander à la Chambre et au parti libéral de lui faire confiance, et le 
discours de M. Maxime Raymond, chef fédéral du Bloc Populaire Canadien,. qui a fus- 
tigé, comme cela se devait, la volte-face de M. King au sujet de la conscription pour 
outre-mer. Deux interventions ee 


suite efficace de la guerre mais DES SOEURS GRISES 
rejetterait la conscription pour 
service outre-mer, M. Joseph| La Révérende Soeur Murphy, 
des Soeurs Grises de St-Boniface, 
Jean, qui a démissionné comme » Gags Ï 
si l'on y ajoute le discours de | secrétaire parlementaire de M. doit donner une causerie sous les 
M. P.-J.-A. Cardin, ancien minis- Louis St-Laurent, ministre de la auspices de la Manitoba Histo. 
tre des Travaux publics, o | , rical Society” lundi prochain le 
sé Eynd ux puoies, On à UN | Justice, a présenté un autre sous- | 11 décembre, à 8 h, 15 p.m., à la 
tableau à peu près complet de | amendement, rédigé de telle fa-| Bibliothèque du Parlement, sur 
la semaine parlementaire. Ajou-|<on qu'il ne puisse être déclaré | “le Voyage des Soeurs Grises en 
|tons cependant que la Chambre | hors d'ordre comme celui de M.| 1844”. 
|a tenu une séance secrète dont| picard. Le sous-amendement| Toutes les personnes intéressées 
on ne peut rien dire, ‘| Jean est semblable toutefois à sont cordialement invitées à as. 


| Leë sonb-smentemsnis (Suite à la huitième page] sister à cette conférence. 


| et 
Si on le veut bien, un mot DOUGLAS RETAB 
rc ua sE LE bliés par le ministère des affai- 


| d'abord des sous-amen ents a | ] 
| l'amendement Graydon qui de-| OTTAWA--Un porte-parole du | res , 08 engins conbatene 
man cons- | C-CF. a dit mercredi que le pre-| montrent que duran mois 
Cnini pins n}mAiTE la Pa ministre Douglas, de Sas-| d'octobre, 2,353 anciens militai- 
katchewan, qui a été à l'hôpitallres, hommes et femmes, de la 


OTTAWA — Des chiffres pue 


cription totale (qui est stipulée 
explicitement dans l'arrêté mi-| + plusieurs semaines, fait| présente guerre, ont bénéficié des 
|nistériel du gouvernement King) .| des cod mais l’on ne peut! dispositions de l'ordonnance con- 
M. Picard a proposé un sous-| dire la date exacte de son retour | cernant la réadaptation après 1e 
amendement aux termes duquel} à la vie normale. licenciement. 


LE 2 


Be 


SE x « 


te hd dé ND 3 nd MM 


un € en en Ne D 


à ot EC hu fé mn 


L'Association | d 
un festival de la 


"Education organise 


L'Association d'Eduegtion a @6-! RECITATIONS A L'UNISSON 


cidé d'organiser, cet hiver, chez 
la 
ne Chanson et de la Diction, | 


nos élèves, Festival de 


Bor 
le premier du genre au Manitoba 


un 


Aux deux Congrûs Pédagogiques | 
récents, cette initiative à soulevé pre 
beaucoup d'enthousiasme et tout P 
présage la même réception dans! 


les autres régions 

Le programme, minutieuse- 
ment préparé par un comité de 
l'Exécutif, donne le choix 
chansons et des récitations et les 
grandes lignes du Festival, Les 
autres détails d'organisation pa- 
raitront en temps et lieu. Il im- 
porte, pour le présent, que les 
institutrices, de même que Îles 
officiers des Cercles Paroissiaux, 
prennent bien 
gramme 


LA BONNE CHANSON 


Programme 

Grades I, II, I1ILe Petit Cor- 
donnier, Il était un petit navire. 

Grades IV, V, VI-Le Credo 
du Pécheur, La vieille église. 

Grades VII et VIII—Ên passant 
par la Lorraine, La Prière en 
famille 

Grades IX, X, XI, XII-Rèves 


Canadiens. 


A Bas les Quilles! 


Au Cercle Ouvrier 


Ligue de Dix Quilles 
SECTION “A” 
Deuxième série 


G. Ù 
Brabant Bros, F4. 0 
Crescent Taxi à 8 
Cusson Lumber me 
St. Bon, Hardware … | 1 
Star Storage 4 1 
Toupin Lumber . PE Tee 
Asselin Bros. s 4 2 
Cercle Ouvrier . M : | 
Marion & Co. .… PRE 2 
North Star Oil … LS 2 
Couture Motors 0 


Phar, Préfontaine Es ” 0 3 


des 


Grade L, Il, 


mières 


Chrétiennes, p. 93) 


tier 
du Sacré-Coeur, page 144). 

Grades VII et VIII--La 
nationale, (Gramm. franç, 
ides EC, cours sup, page 
|Lecture, FF. du 


C., cours moyen, p. 188) 


Grades supérieurs—Le Sanctus | 
à la maison. (Lecture, cours nm * 
105. 
Gramm. FF. des E.C. cours sup. 
(La Liberté 


Len, FF. du S.-C, page 


page 321) Conseils. 
et le Patriote du 27 oct., 1944), 


Le concours sera divisé en 2 
celle des écoles de 


catégories: 
village et les écoles rurales. 


L'institutrice d'une école ruraie ! nant chercher à obtenir une una- 


pourra choisir le groupe qui lui 
| conviendra le mieux. 

| Dans le mois de février il y 
aura élimination dans chaque pa- 
| roisse; cette élimination pourra 
| coincider avec la soirée patrioti- 
| que du mois de l'Association. 


| région (13 régions). Puis le grand 
| ralliement se fera à St-Bonifite 
| durant le Congrès de Pâques. 


Ligue de Cinq Quilles 
SECTION “A” 


Deuxième série 
GP. 


0 


Nash Taxi 
| Gillis & Warren 
| Lavallée 
Couture Motors 
Audet 2 
Huot se PE. | 
| Cusson LAMNDOE sein À 
| LE 
1 
1 
1 


12 12 19 © 


Western Fur 
| Lévêque 


DS DD RO DD DD né bé be bé dt 


|La Coopérative 
Dufault Sheet Metal 
| Marion 0 3 


| Haute partie simple—E. Joyal, | 
2 | 263; W. Johnson, 269. | 


Hautes 3 parties individuelles — 
L. Tétreault, 196-208-225-—629; F. 


3| Williams, 229-268-220-—717. 


Haute partie d'équipe--Laval- 


Hauts scores—J, Bonk 573 (189- | lée, 1068. 


204-180), F, Warman 561 (205), 


Hautes 3 parties d'équipe— 


L. Monchamp 554, A. Baker 546, Audet, 890-1051-876—2817. 


M. Doiron 545 (215), O, Soenen 
543 (221), B. Myers 542, R. Bou- 
chard 538, R. Senez 537 (224), N. 
Senez 531 (200), A. Mousseau 
529. 


Haute partie d'équipe—Asselin | City Council . 


Bros., 894, 


Hautes 3 parties d'équipe—| Martin Paper 2 


Cusson Lumber, 2631. 
SECTION “B” 


Deuxième série 
G. 
Chevaliers de Colomb … 3 
Can. de Naissance 2 
Club Belge : 2 
St, Bon. Creamery . A Qu 
Wynant Fuel ous 
D'Eschambault sisi”: 
Dufault Sheet Metal . 1 
Dominion Oxygen 1 
Kiewel Brewery . ok 
Pepsi-Cola 0 < 
Hauts scores — E. Barker 589! 
(213?191-185), 
(201), F, Suarez 547, O. Van Wal- 
leghem 547, F. Erhart 546, E. 
Guyon 542 (200), F, Goodchild 
538 (213), A. Chénier 538 (203), 
R, Riel 529, 
Haute partie d’équipe—Kiewel 
Brewery, 930, | 
Hautes 3 parties d'équipe— 
Kiewel Brewery, 2667. | 


| 


CONSERVEZ 
vos 
VETEMENTS! 


‘Un point fait à temps . . .” 


par un expert tailleur de 
Quinton peut donner à vos 
vêtements un long usage! 


l 


Notre spécialité: 
Doublures refaites 
Poignets remplacés 
Remodelage 
Boutonnières : 
Pantalons renforcis. 


Téléphone 42 361 


CO DO RO 9 DO à + te ré © :Ÿ 


H. Couture 576] 


| Retraites 


SECTION ‘“B” 
Deuxième série 
GP: 
{Martin Paper 3 A 1 
St. Bon. Creamery 2 … : : 
Frank McComb .… Lis ME fe 2 1 
Lions LAN RER Fi : 2 
Martin Paper 1 Hé : 2 
St. Bon. Creamery 1 1 2 
Midgets . TE 2 
Muller . 1 2 


Haute partie simple—Fern. Ce-| 
| cock, 224; Ted Fenton, 273. 


Hautes 3 parties individuelles— 
J. Brown, 210-176-197-—583; B. 
Riel, 208-271-205-—679. 

Haute partie d'équipe—St. Bon. 
Creamery 2, 1009. 

Hautes 3 parties d’équipe—St. 
Bon. Creamery 2, 812-1009-905— 
2726. 


fermées 


7 déc. au 10 au soir—Institu- 
trices. R. P. Bastien, O.M.I (Or- 
ganisée par la Ligue des Institu- 
trices) 


11 déc. au 15—Hommes et jeu- | 


nes gens. R. P. Jobin, O.M.I. (Plu- 
sieurs viendront de la paroisse 
de St-Joseph) 

15 déc. au 18—Retraite anglaise, 
femmes et filles. R. P. Gunnip, 


C.SSR. | 
18 déc. au 22—Filles. R. P. Jo- 


bin, O.M.I. 


| commencent à 7 h. 30 le soir, ex- 


cepté celle du 4 au 7 décembre. 


La France Combattante 
(Cercle St-Boniface et Winnipeg) 
Sollicite votre 
pour la France: 
tements, chaussures, 
linge, etc. 


Adressez tout don à 


Mme P. Pothier 
127, rue Youville, 
St-Boniface, Men. |! 
Vos donations (argent) au Se- | 
crétaire | 
C. Buffet 


302, Ed. Mcintyre, Winn , Men. 
Téléphones 205 427 ou 97 125 


Démangeaison, brûlure, 


eczéma ou “salt rheum”. 


L'eczéma ou le “Salt rheum”, comme on 


l'appelle communément, est une 
de peau les plus douloureuses 
Le mal cuisant, intense, et l'irr 


font sentir particulièrement la nuit ou lorsque 
la partie affectée est exposée à la chaleur, ou 
que les mains sont mises dans l'eau, tout ceci est intolérable et le 
soulagement est toujour: bienvenu. | 
Le remède offert par “Burdock Blood Bitters” est basé sur la 
connaissance que ces maladies, telles que l'eczéma et autres troubles 
ce la peau, sont causées par l'impureté du 
Purifiez votre système circulatoire en 
aidera à éliminer les impuretés du sang. 
Demandez du B.B.B. à n'importe quelle pharmacie, 


The T. Muburs Ce. Limited, Toronto, On, 


la bouteille. 


irritation, 


des maladies 


itation qui se 


| 
Î 


! 


sang. 
employant B.B.B. qui | 
Prix, $1.00 


I1I-Mes Bottes. 
(Mes premières leçons de Rédac- 
tion, p. 55) Dieu voit tout, (Ms: 
leçons de Rédaction, 


. 50) 
Grades IV, V, VI-Les Lunet- 
tes. (La Lecture par la méthode 
phonique, 2e partie, FF. Ecoles 
Les Petits 
|Fumeurs, (Lecture, FF, de l'Inct. 
| Chrétienne, p. 31) Jacques Car- 
(Lecture, cours moyen, FF. 


Fête | 
FF. 
277. 
Sacré-Coeur, 
|cours moyen, p. 144) Travail et 


note de Ce Pro Dir (Grammaire, FF. des E.la riçu quelques cadeaux significatifs à l'occasion de la naissanéé | 


Ensuite suivra l'élimination par 


1 
|: WASHINGTON — Le président 


Notez bien que les md 
| 


| espagnole, est décédé jeudi der- 
| nier. 


QUAND ON DEVIENT PERE 


ais dE nes 


M. Marce Munro, annonceur de Radio-Canada, à Vancouver, 


de son premier enfant. 


A UN PASSAGE 
À NIVEAU 


| BOURGET, Ont.—Un train ra- 

ide du Patifique Canadien «a 
1 dir une automobile à un pas- 
sage à niveau ici et trois hom- 
mes ont été tués presque jins- 
tantanément. 

Les victimes sont toutes d'Otta- 
wa. Ce sont Roland Lafontaine, 
39 ans, son frère Boris et Merry 


“Les vurs de la Société St- " " 
u Dupuis, 29 ans, anciennement de 
Jean-Baptiste sont connues de- | Montréal. 


| puis longtemps. Elle réclame une | 
fois de plus que les Canadiens 
français sachent faire passer les 
intérêts de notre pays avant 
| ceux de tel ou tel parti politique. 

“Nos représentants canadiens- 
| français à Ottawa doivent com- 
| prendre toute l'ampleur du débat 
{qui se poursuit actuellement; il | 
aura infailliblement de lointaines 
| répercussions, Qu'ils oublient 
|leurs préférerices ou leurs ran- 
|cunes personnelles, si légitimes 
qu’elles puissent être en temps 
normal. L'heure a sonné de = 


+ La Société 
St-Jean-Baptiste et 
la conscription 


CD D D D D D D 
[Suite de la première page] 
kenzie King. Ils doivent mainte- | 


nimité durable, une unité d'ac-} 
tion indispensable, 


Ce que veut la St-J.-Baptiste 


n'a apparemment pas vu le train 
à cause du brouillard. 


DEMISSIONNAIRE 


nion de tous les véritables Cana- 

| diens, Ce qui importe, c’est qu'ils 
trouvent un terrain d'entente 
pour mener hardiment le bon 
combat qui s'impose. Pour sa] 
part, la Société St-Jean-Baptiste | 
de Montréal leur offre ses bons 
services et se met à leur disposi- 
tion pour hâter le dénouement | 
d'une crise angoissante.” 
M. Duhamel a exposé les raisons 
profondes qui motivent l'attitude 
| de la grande majorité des Cana- 
diens français et a particulière- 
ment insisté sur la nécessité de 
l'union nationale et des condi- 
|tions qu’elle suppose. En dernier 
lieu, il a dénoncé les méfaits de 
l'impérialisme politique, écono- 
mique et militaire, 


L'hon. Charles Gavan Power, 
ministre de la Défense Nationale 
de l'Air, qui a démissionné pour 
protester contre la décision -de 
M. King d'envoyer 16,000 cons- 
crits outre-mer. 


|[M. Roosevelt congédie 
un de ses assistants 


| Roosevelt a congédié, la semaine 
| dernière, l'assistant général des 
| Etats-Unis, M. Norman Littell, | 3 
pour ‘“insubordination”. M. Lit- est tres important 

| tell était en effet aux prises aveC| Le premier ministre du Mani- 
son supérieur immédiat, M. Fran- | {toba, M. Stuart S. Garson, a dé- 
cis Biddle, qui lui avait demandé | cjaré vendredi que le commerce 
sa démission il y a quelques jours, | étranger est important parce que 


Le commerce étranger 


| due dans une affaire touchant | paix”; il a ajouté que le Canada 
{Thomas G. (Tommy the Cork) est destiné à devenir une nation 
| Corcoran, ancien intime du pré- | commerciale et que les Canadiens 
sident et ancien fonctionnaire, | doivent regarder leur commerce 
maintenant adonné à la pratique | étranger comme le premier et le 
| légale privée. | plus important facteur des plans 
| d'après-guerre, 
ec! y a 1,400,000 personnes en- 
gagées dans le commerce d'expor- 
tation, deux fois le nombre de 
ceux engagés dans les industries. 


“Le commerce étranger est 
important parce que c’est le prin- 
cipal facteur qui détermine l’é- 
tendue de notre revenu national. 
Dans les années de dépression, le 
commerce d'exportation comptait 
pour 23% du revenu du Canada. 
Aujourd’hui, dans la prospérité 


EN ALLEMAGNE 


Etre libéral, une honte, 
dit M. W. Lacroix | 


Québec-Montmorency, qui a tra-| 
versé le parquet de la Chambre | 
des communes pour se séparer 


| nier, a déclaré à un ralliement | 
| anti - conscriptionniste, samedi | 
| soir, que “dorénavant ce serait | 
| une hoïfte pour n'importe qui! 
| dans la province de Québec que 
| d'être libéral”, 


Le général Eisenhower prend | d nl 
un repas chaud quelque part en Mon Guide au Cinéma! 


Allemagne. 

“Il est absolument nécessaire 
le peuple sache clairement 
sont les films permis pour tous; 

quels sont ceux qu'il n'est per- 
mis de voir qu'à certaines con- 
ditions; quels sont ceux, enfin, qui 
sont ere ou franchement 
mauvais." —PIE XL 


Quelques films à l'affiche 
| cette semaine 


| Sing Neighbor Sing 
| Call of the Rockies 
! San Diego, 1 Love You 
| Swing in the Saddle 

| The Very Thought of You 
Kansas City Kitty . 
Enemy of Women . A 
Oh What à Night LES 
The Seventh Cross “pi 


ue | 


CHEF IRLANDAIS 
DECEDE A DUBLIN 

DUBLIN — Le général Eoin| 
Duffy, 52 ans, qui commandait 
la brigade irlandaise se battant 
pour Franco dans la guerre civile 


WLM 


| Optomeétristes 


et Opticiens 


pre gg vod dt | 
, evenue Portege ! 
Winnipeg, Menitobe | 


CELCELELEPEER 


L—N'oftre aucun danger pour le 
ublic en général. 

IL=—Ne convient qu'aux adultes 

|{IL—A rejeter parce que condamnable 
en partie. 


li 


Tél: 22 442 


pour 34% de notre revenu. | 


Des témoins de l'accident ont} 
| dit que le conducteur de l'auto! 


| 
Î 
| 


| 
| 
| 
| 
1 


Jet il l'accusait d'intervention in-| “c’est le seul moyen d'obtenir la! 


| 
| 
| 
| 
| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| RADIO FRANÇAISE 


Emissions françaises et bilingues pour la semaine du 
9 au 15 décemire 1944. 


1] CEK, Wotrous, Sesk. 
(54 miles) 


1} SAMEDI 9 DEC 
10230-—Les Variétés tran- 
ises. 


1] 1225— journa 
(} 530-La Bonne 


son 
700—le1. l'on chante 
1} 1100—L'entrée des ar- 
tistes. 
| DIMANCHE 10 DEC. 
10.30—Notre français sur 
Î le vit. 
|| 10.45-—Causerie. 
600-—Sérenade pour 


cordes. 
1100-Forum de l'Heure | 
Dominicale. | 


{| LUNDI Li DEC. 
1.15—Radi 

Î| 415-La 

| Command: 

1} S20—Un homme et son 

1] 631-Nouvelles. 

MARDI 12 DEC. 

1} 115—Radio-journal, 

Il #15—La Fiancée du 

| Commando. 
530—-Un homme et son 


€. 
6.37—-Nouvelles 
MERCREDI 13 DEC, 
115—Radio-journal 
415—La Fiancée du 
Commando. 
530=Un homme et son 


637—-Nouvelles. 
JEUDI 14 DEC. 
115—Radio-journal. 
415—La Chanson 
Française 


5.30—Un homme et sun | 


péché 
600-Le Quatuor 
Alouette. 
6.37—Nouvelles 
VENDREDI 15 DEC, 
115—Radio-journal. 
530-Un homme et son 
| : éché 
637-— Nouvelles 


CBFY, Verchères, P.Q. 
(Ondes courtes) 


SAMEDI 9 DEC. 

11 00 —-Musique 

11 30- Nouvelles. 
1135—Le réveii rural, 
11 59—Signal-horaire. 


1200—Les Alouettes 
Eveready. 
12.15—Radio-Journal 
1230—La revue des heb- 
‘ domadaires. 
12.45—Intermède. 
1.00—Opéra. 
400—Interméde. 
4.02—Concert. 
4.45— Musique 
5.00—Radio-Epargne. 
5.15—Radio-journal. 
5.30—Intermède. 
5.45—Chronique 
sportive 


6.00—Questionnaire de | 


la jeunesse. 
6.30—En marge de l'ac- 
tualité 
645—L'Heure 
Dominicale. 
7100—Ici, l'on chante. 
730-—Sur le aqu-vive. 
8.00—Radio-journal. 
8.05-— Musique. 
8.30—Au Café cosmo- 
polite. 
9.00—Musique. 
9.30—Orchestre. 
10.00—Musique 
10.15—Musique, danse. 
10.28—Nouvelles. 
10.30—Musique 
11.00— Nouvelles. 
A vo er 1 10 DEC. 
1100—La France 
Combattante. 
1115 Radÿ journal 
11.30—Causerie. 
11.45—Causerie, 
DE -horaire. 


12.15—Intermède. 
12.30—Le théâtre de 
Rédio-Collège. 
115—Une fable de La 
Fontaine 
1.30—Etudes bibliques. 
200—Music Hal! 
2.30--Chefs-d'oeuvre de 
la musique 
3.30-—Causerie sur l'Hy- 
giène dentaire, 
3.45—Airs d'opéras. 
400—La boite aux 
questions. 
430—Entrée des 
artistes 
500—Chronique de 
France. 
5.15—Radio-journal. 
5.30—Causerie. 
5.45—Intermède. 
600—Sérénade pour 
cordes. 
6.30—Les gars de la 
Marine 
700— Actualités 
canadiennes 
730—Le Trio iyrique. 


[l 
Chao- | 


| 800—Joe Badeloque 
8350—Musique tarmniêre 

| S00—Redio-tournal 
9.]5——Causerie 

| 930-Cantates ce Bach 

| 10 00— Musique 


1015—Musique de danse | 


10928—Nouvelles 

:030--Musique. danse 

10. 55— Interrnéde 

11 00—Nouvelles 

| LUNDI 11 DEC. 
1100-Jeunesse dorée 

{113 uelles nouvelles? 
11 30— Nouvelles 

1[1135=Le réveil rural. 

{11 59-Signal-horaire 
PM 

1200—Rue principale. 

1215—Radio-journal 

1230 Vers le soleil 

| 1245— Liptonaires 

100—Musique polonaise 


| Femme, 
i aujourd'hui 
45--Chansonnettes. 
200—Miiec-hail 
| 230—Nouvelles 
233-Chefs-d oeuvre. 
| 330—Radio-College. 
| 345—Ranic-College. 
| 400—Radio-College 
| 430--I était une 
| 445-Cotes de la 
l Bourse 
306—A Radio-Canada 
| 5.15—Radio journal. 
525-Causerte 
| 530—Intermède 
5 45—Mélodies du soir 
600—Résultat des élec- 
tions municipales 
6091—Un Hornme et son 
péché 
6.15— Métropole”. 
630—Les Soirées cana- 
diennes. 
645—La Fiancée 
6.59—Résultat des élec- 
tions municipales 
700—Le défilé de la 
Victoire 
730—Le Choc des 
idées. 
8.00—Résultat des élec- 


fois 


tions municipales. | 


801-—Les 
grégoriens. 

8.30— Récital. 
9.00—Radio-journal et 
| causerie 
| 915—Le mauvais 
| amour 
| 930—Orchestre. 

10 06— Musique 

10 15— Musique 

1028— Nouvelles 

10 30—"Saludos Amigos" 
1055—Intermède. 

11.00— Nouvelles. 
MARDI 12 DEC. 
1100—Jeunesse dorée, 
11.15—-Quelles nouvelles? 
| 11.30—Nonvelies 
1135—Le Réveil rural, 
11.59—Signal-horaire. 
P.M 


1200—Rue principale, 
1215—Radio-journai. 
1230— Vers le soleil. 
1245—Les Liptonaires. 
100—Colette et Roland 
115—Récital de piano 
130—La Femme, 
aujourd'hui 
1.45—Chansonnettes. 
2.00—Music-hall. 

2.30— Nouvelles 
233—Chefs-d'oeuvre de 
la musique 

3.30—Radio-Colliège. 
345—Radio-Collège 
415—L'heure du thé. 
430—Les amis de l'art. 
445—Cotes de la 
Bourse. 
500—A Radio-Canada 
5 15—Radio jJournai. 
525—Causerie 
5.30—Intermède 
musical. 
5.45— Musique. 
00—Un homme et son 
péché, 
6.15— “Métropole”. 
6.30—Tommy Duchesne 
et ses Chevaliers 
du Folklore. 
6.45—Fantaisie musicale 
1.00—Les -ecrets du Dr 
Morhanges. 
730—La Mine d'or, 
8.00—Orchestre sym- 
phonique de Tor. 
9.00—Radio-ivurnal. 
9.15—Causerie. 
9.30—Actualités univer- 
sitaires. 
10.00— Musique. 
| 10.15— Musique. 
10.28— Nouvelles. 
10.30—Nos compositeurs 
contemporains. 
10.55—Intermede. 
11.00— Nouvelles 
MERCREDI 13 DEC. 
11.00—Jeunesse dorée. 
1115—Quelles nouvelles? 
11.30— Nouvelles. 
1135—Le réveil rural, 
11.59—Signal-horaire. 
PM 
1200—Rue principale. 
1215—Radio-journal, 
1230— Vers le soleil. 
11245—Les Liptonaires. 
| 100—Le Moulin de ia 
chanson. 


chanteurs 


115-Récital de piano. | 
1 30— 


| 115—Récital de piano. 
| aujouré hui 


1 
| 200—Music-hall 


233-Chets-d'ueuvre de 
la musique 
3.30 Radio-Collège. 
| 345—Radio-Cnilège 
400—L'heure du thé 
430-I1 était une fois. 
445-Cotes de la 
Bo 


| urse 

| 500—A Radio-Canada. 

$ 1>—Radio-lournai. 

5 25-Causerte 

5 30--Intermède 

545-Mélodies du soir 

600 Un homme et son 
péché 

6.15— “Metropole”. 

630—Les Soirées cana- 


7100— La chanson de ma 
vre 
730—-Ma chanson. 
8.00—Radio-theâtre. 
8.00—Radio-jJournai 
| 915- Le droit civil. 
| 9 30—Chefs-d'oeuvre 
du piano. 
10 00— Musique 
10 28— Nouvelles. 
| 10 30—Orchestre. 
| 1055—Intermede. 
1100—Nouvelles. 
| JEUDI 14 DEC. 
|1100—Jeunesse dorée. 
| 1115 uelles nouvelles? 
| 11 30— Nouvelles. 
11135-—Le réveil rural. 
11 59—Signal-horaire 
|PM 
| 1200—Hue principale. 
1215—Radio-journal 
1230 Vers le soleil 
12 45—Les Liptonaires 
1 00— Colette et Roland 
115—Récital 
130—La Femme 
aujourd'hui 
| 145—Chansonnettes. 
| 200— Music-hall 
| 230—Radio-journal. 
233-—Chefs-d'oeuvre, 
3 30—Radio-Collège, 
400—Radio-Collège. 
415—Radio-Collège. 
4.30—-Musique. 
445—Cotes de la 
Bourse 
5.00—A Radio-Canada. 
5.15—Radio-journal. 
5 25—Causerie 
5.30—Intermède. 
5.45—-Musique 
6.00—Un homme et son 
éché. 
6.15—Métropuie. 
6.30—Tommy Duchesne 
et ses Chevaliers 
du folklore. 
6.45—Fantaisie musicale 
100—Quatuor Alouette 
| 7.30—Le mot s'ii vous 
plaît. 
8.00—Radio-Carabin. 
9.00—Rad;o-journal. 
9.15-—Causerie 
9.30—Orchestre. 
10 00- -Musique 
10 28— Nouvelles. 
1030-—Musique 
11 15—Nouvelles 
VENDREDI 15 DEC. 
1100—Jeunesse doree. 
11.15—Quelles nouvelles? 
11 30—Nouvelles. 
1135—Le réveil rural, 
11 59—Signal-horaire. 
PM, 
1200—Rue principale. 
12 15—Radio-journai. 
| 12.30— Vers le soleil 
1245—Les Liptonaires. 
100—Le Moulin de la 
Chanson. 
115—Récital de piano. 
130—La Femme, 
aujourd'hui, 
2.00—Music-hall. 
2.30—Nouvelles 
233—Chefs-d'oeuvre de 
la musique. 
3.30—Radio-Collège. 
400—Radio-Collège. 
436—I1 était une fois, 
4.45—Cotes de la 
Bourse. 
5.00—A Radio-Canada. 
5.15—Radio-journal. 
5.25—Causerie 
5.30--Intermède. 
545—Mélodies du soir. 
600—Un homme et son 
éché. 
6.15— Métropole. 
6.30—Les soirées cana- 
diennes. 
6.45—La 
Commando. 
100—Le Défilé de la 
Victoire. 
71.30—Préparons 
l'avenir, 
800—L'heure de la 
valse. 
8.30— Emission 
litique. 
9 C0—Radio-journal. 
9.15—Radio-parents. 
945—hRécital. 
10.00— Musique, 
1015- Musique. 
1028— Nouvelles. 
1030— Variations, 
| 10.55—Interméde, 
| 1100— Nouvelles. 


Fiancée du 


Le Major Currie se présente 
‘en salopettes à Buckingham 


LONDRES—Le major n'était| arrivé de Hollande dans une ve- 


du Buckingham 
graisseuses qui 
tenue de campagne. 


Mais ungdes gardes 


en 


| droit de passage, bien que son 
| QUEBEC — M. Wiülfrid Lacroix, | n0m ne fût pas sur la liste officiel- 
| député fédéral pour le comté de | le de ceux qui allaient être déco- 


rés par Sa Majesté, 
I1 s'agissait du 


PROMU 


protégeaient sa 


major 
Currie, d'Owen Sound, Ont. et! 
| des libéraux le 24 novembre der- | Moose Jaw, Sask., et fraichement 


|pas en tenue pour se présenter | dette lance-torpille, et qui est le 
du temps de guerre, il compte! devant le roi. Il passa le porche| septième Canadien à mériter la 


salopettes| Croix Victoria au cours de cette 


guerre: 


lui donna | 
s'engagea 
David 


I 


———_——_—+ 


du major 


soldats, il 


lui avait 


Le major Currie se dépouilla 
de ses salopettes dans une anti- 
|chambre, but un verre d’eau et 


sous un dais, entre 


deux rangées de spectateurs, pour 
|se présenter devant le roi. Le) 
|major s'inclina devant le souve- | 
|rain quand le lord chambellan 
annonça son nom et sa décoration. 


demeura au garde-à-vous 
| pendant la lecture de sa citation, 
puis il fit un pas en avant, Le roi 
prit la Croix couchée dans un | 
écrin de velours tenu par un bri- 
| gadier, et l'épingla sur la tunique 


Currie, 


Winnipeg, Man., 8 décembre 194 


* 


AMPOULES 


EDISON 


CANADIAN GENE 


MAZDA 


RAL ELECTRIC CO. 


Opposés aux relation 


avec le Vatican 


PITTSBUKGH -— Un rapport 
approuvé par le comité exécutif 
du Conseil fédéral des Eglises 
chrétiennes des Etats-Unis doit 
être présenté à ce dernier sous 
|reu. Il s'oppose énergiquement à 
{l'établissement de relations di- 
| plomatiques avec le Vatican. Le 
Conseil représente 25 confessions 
protestantes, réunissant 26 mil- 
lions de fidèles 
| Le rapport ne s'oppose pas à 
ce que le président Roosevelt 
conserve auprès du Vatican son 
représentant personnel, M. My- 
ron-C. Taylor, protestant, ‘pour- 
v que cetfe disposition soit pro- 
visuire et considérée comme né- 
[cessitée par la guerre, non com- 
me un précédent.'" 


| Les motifs allégués 
Le rapport expose que les re- 
|lations avec le Vatican équivau- 
‘draient à des relations avec l'E- 
|glise catholique. “Ce procédé 
écarterait le principe américain 
| de l'égalité de statut de tous les 
|corps religieux au regard de 
| notre gouvernement ,,, et pour- 


|: UNE SEMAINE RECORD 
POUR L'ENROLEMENT 


| OTTAWA .— Le ministre de 
\la défense nationale, le général 
|McNaughton, a annoncé, qu'au 
icours de la semaine dernière 


| dans l'armée active. C'est une se- 


le jour “D”, le 6 juin dernier, 
Le détail des enrôlements de la 
Ring dernière est le suivant. 


856, de la réserve 113 et du pu- 
lblic en général, 881. Le général 


|McNaughton a ajouté qu'une! 


proportion satisfaisante des en- 
rôlés étaient des Canadiens fran- 
çais. 


UN MILLION ET 
| DEMI DE SORTIES 


WASHINGTON — Les forces 
aériennes de l'armée américaine 
{ont accompli 1,500,000 sorties de 
combat depuis l'attaque des Ja- 
ponäis sur Pearl Harbor. En 
révélant l’envergure de ces opé- 
[rations menées jusqu'au 18 no- 
|vembre, un porte-parole des for- 
ces aériennes a fait savoir que 


|la 500,000e de ces sortes a été 
lexécutée le 20 février dernier et 


1 


qu'ainsi en 9 mois l’armée a 
doublé ces chiffres, Comme on 
le sait une sortie représente une 
|mission accomplie par un avion. 


DEMISSION DU 
|PROF. GRABSKI 


|  LONDRES-Les espoirs en une 
solution prochaine du conflit 
russo-polonais se sont dissipés 
davantage vendredi lorsque le 
| professeur  Stanislaw  Grabski, 
président du conseil national po- 
lonais, a démissionné, 


| : Grabski était un associé très 
| intime de Stanislaw Mikolajczyk. | 


Il avait accompagné ce dernier 


|à deux reprises à Moscou alors 
{que l'on avait tenté de renouer 


| des relations diplomatiques avec | gureau 201 801 


la Russie et former un gouverne- 


|ment d'union nationale avec le 


! 


| 


| Le héros a gagné sa décoration | 
en accomplissant une action d'é- | 
clat, en août dernier, A la tête 
d’un petit groupe d'officiers et de | 


conserva pendant trois | 


Le conseil municipal 


été présentée par la 


section Notre-Dame de la Société 
St-Jean-Baptiste locale. Cette ré- 
solution demande au gouverne- 
ment fédéral de continuer d'appli- 
quer le système du volontariat! 
| pour le recrutement de renforts 
|à destination d'outre-mer. 


LONDRES-—Le premier minis- 
tre Churchill a dit mardi que 
l'Angleterre espère 


payer les 


jours et trois nuits une position | 
stratégique d'une extrême impor- 
tance pour la fuite de la 7e armée 
allemande. 


HULL OPPOSE À LA 
CONSCRIPTION 


HULL — 
de Hull a adopté la résolution qui 


| 


| 


Le-major Lawrence Edmund | Etats-Unis en dollars pour les! 


prétés selon le prét-bail 


| MeCooey, d'Ottawa, a été promu | marchandises et le matériel brut | 
| lieutenant colonel récemment, 1 


comité de Lublin, 

La démission de Grabski sem- 
ble très étroitement liée à celle 
de Mikolajczyk. On sait que l'an- 
cien premier ministre abandonna 
son poste parce que ses collègues 
ne voulaient par accepter une po- 
litique susceptible de mettre fin 
au litige russo-polonais, 


Réponses au Casse-tête 


1. Tertre 
2. Maillet 


“EPUISEE” 


1,860 hommes s'étaient enrôlés| 
{maine record, La semaine au 


Ichiffre le plus élevé jusqu'ici, | 
soit 1,325, était celle qui suivit! 


Des forces de l’armée territoriale 


rait même conduire à l'accep 
tion de la doctrine énoncée } 
jle Pape Léon XIII dans une 
cyclique . . . Ce pontife y déc 
|rait catégoriquement: “Il n° 
pas légitime pour l'Etat de te 
[en égale faveur des confessic 
différentes.” Si l'on répond q 
l'on établit des relations avec 
| Vatican comme Etat, non com 
|institution religieuse, il faut 

[marquer qu'en ‘fait il est imp. 
isible de distinguer les dei 
D'après sa propre doctrine, | 
glise catholique romaine con: 
itue un corps à la fois politiq 
let religieux. Elle a revendiq 
la souveraineté temporelle mê 
lorsqu'elle n'avait plus de ter 
toire. 


Reconnaissance du rôle 
historique de l'Eglise 


“Nous reconnaissons que ! 
glise catholique romaine est u 
des confessions importantes de 
chrétienté historique. Nous ch: 
chons sincèrement toutes les « 
casions de collaborer avec 
| catholiques.” Le comité apprx 
ve sous certaines réserves 
projets de la conférence 
Dumbarton Oaks. 


[l 


VOLCANO 


Limitée 
Montréal - St-Hyacinth 


W. Girouard, 
gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronneri 


Henri D'Eschombault 


Limitée 
Représentants locaux 


| 
| 


ee 


| Cartes Professionnelle 
AVOCATS ET NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 
AVOCATS - NOTAIRES 


Droit civil, droit criminel 
Municipalités. prêts. testaments et 

règiements je successions 
Edifice London & Western Trusts 
Tél. 93 731 348, rue Main, Winnir 


J.-T. BEAUBIEN, CR 


| AVOCAT ET NOTAIRE 


No. 4, Edifice Banque Canadienm 
Nationale 
WINNIPEG 


PRATIQUE GENERALE DU DRO 


Avocat de is Banque Canadienne 
Nationale et de olusieurs Municipal! 


Laurier-A. Régnier, LL.I 


Avocat, notaire 
Pratique générale du droit 
Aiustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 
CHAMBRE 31, 460, RUE MA 
En face de la Banque Canadienne 
Nationale 


TELEPHONE 28 456 


A.-J.-H. DUBUC 


| AVOCA' et NOTAIRE 

185. avenue Provencher St-Bonifa 
(Près de la Banque Canadienne 

Nationale) 

Téléphone 


Rés. 2054 


Prêts 4 5% et 4 6% Assurance feu et v 
Testaments et successions 


CLIFFORD W. BROCI 


CR., M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Bonifac 
Aviseur légal pour le ‘’Trades anc 
Labor Council’ de Winnipeg. 
648-650 édifice Son 2rset, Winnipi 
Téléphone 25 309 


MEDECINS 


Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 
906, édifice Boyd 
Téléphone 28 886 


Dr E.-J. JARJOUR 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


102. Edifice Great West Fermanent 
456. AUE MAIN TEL. m9 


Dr E. T. ETSELL 


MÉDECIN - CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 


Soins spéciaux: Maladies de reins 
Heures de bureau: 3 h 4 6h pm ç 
sur rendez-vous 

502, 


EDIFICE MEDICAL ARTS 
Téi—Buoreau: 23 243 


Rés: Ms 
Si r'on ne repond pas, appelez le 
TDoctors Registry” 4 309 


DR A.-G. DANDENAUL" 
MD. PACS. 
Chirurgie - Goitre 


Téléphone 28 114 
212, édifice Medical Arts =  Winnips 


Winnips 


Liberté :: Patriot 


LE PATRIOTE DE L'OUEST 


| fécondité... 


? 


FT _ LE PATRI 


OT 


lest sensée être la source de la! 


| L'expert canadien en vitami- 
Ines. voit dans le consommation 
| de soupe aux pois un lien avec 
|la fécondité de certaines races. 
[nl faudrait attribuer l'extraordi- 


Mère M 


“‘La Sainte de Belneil, ainsi| 


|Cette voix du peuple que l'Eglise 
regarde comme l'une des voix de 


1! 


Deu nous l'avons retrouvée una- | vers 1811, et leur 


rie-RO 


de délai 
Le 28 octobre suivant, une re- 


Le R. P. Telmon fait alors con-|traite de trois jours est prêchée 
(fut bientôt appelée Mile Duro-| naître à ses deux dirigées les\ju: le Père François Allard, 
cher par les fidèles du voisinage. | Soeurs des Saints Noms de Jésus!O.MI. aux trois futures Soeurs 


et de Marie, une communauté |fondatrices de 
enseignante fondée à Marseilles, | des Soeurs des Saints Noms de 
fait part de son | 


inaire fécondité des femmes du 


o 
mer: matin à 8 
le Patriote, 819. avi 


es protestants pen 


Le ministère de l'Instruction Publique de la province 
e la Saskatchewan a l'intention de rédiger un nouveau cur- 
iculum pour les élèves du “High School”, soit des grades 
upérieurs. Lors d'une récenté assemblée de la “Saskatche- 
van Educational Conference”, les orateurs, en particulier 
rois ministres protestants, ont demandé que le gouverne- 
nent insère dans ce curriculum certaines clauses qui per- 
nettent l'enseignement ‘des principes éternels”, pour la for- 
nation de la jeunesse, et la lecture de la Bible, afin d'in- 
ulquer dans l'âme de l'enfant la notion de Dieu. 

Le Rév. Nicol, de la United Church, grétend qu'il ne de- 
rait pas être impossible d'enseigner les” principes éternels, 
Jément essentiel au maintien de la civilisation. Il cite à 
‘appui de sa thèse les paroles du doyen Thompson de l'Uni- 
ersité de la Saskatchewan, qui a déclaré récemment ‘que 

erreur basique de l'éducation supérieure était le manque 
l'attention à l'égard du caractère, de la discipline et de la 
norale, en raison de l'influence croissante de la science con- 
idérée objectivement”. 

Le Dr S. R. Laycock, professeur de psychologie à l'Uni- 
ersité, est d'opinion que l'éducation devrait enrichir l'âme 
4e l'enfant d'une philosophie de la vie basée sur un but bien 
récis. C'est ce que l’on a trop négligé jusqu'à présent. 

Le Rév. Nils Willison, doyen du Collège luthérien, a 
onseillé au gouvernement de ne pas oublier la formation 
ju caractère de l'enfant dans le nouveau curriculum. 

M. Henry Janzen, directeur des curricula dans la pro- 
vince, a fait remarquer que la lecture de la Bible dans les 
scoles suscitait un problème pratique, celui de son inter- 
rétation. Il a affirmé que le ministère de l’Instruction Pu- 
>lique étudiait actuellement diverses formules d'instruction 
religieuse. Il ajouta que le ministère accepte avec soin les 
suggestions et les recommandations du public à cet effet et, 
n autant qu'il sera possible, il les introduira dans les cours 
d'études. 

Le sentiment général semble s'orienter davantage vers 
ine éducation plus en conformité avec les dictées de la cons- 
cience. Des pédagogues et des ministres de diverses com- 
munions religieuses, en présence de l'inefficience de l’édu- 
cation prétendue moderne, de l'éducation “progressive”, ne 


|Québec au fai: qu'elles mangent | 
|beaucoup de cette soupe. 

| Tout de même il y a d'autres 
| causes qui expliquent que les 
ragrens soient nombreuses dans 
|la province de Québec et res- 
|treintes dans les autres parties 
|du Dominion où l'élément anglo- 
saxon domine. Inutile d'insister! 


Paroles injurieuses de 
M. D. C. Coleman 


S'il est facile d'expliquer cer 
taines déclarations intempestives 
dez zélés dirigeants de la Légion 
(Canadienne en faveur de la cons- 


Imime et constante” (R. P. Du-|inteñtion d'en demander des su- 


la Communauté 


Jisus et de Marie. 
Si nous nous sommes attardé, 


. Ichaussois, OMI, chap. VII p.ljets pour le Canada. Il les invite 


a l'exposé en détails de la 
à se préparer à faire partie de nissance de cet “Institut nou- 
| congrégation, dès qu'elle | veau”, c'est pour montrer mieux 
Mère Marie-Rose dont le nom et|s®ra rendue ici. Il fait mème les|comment le bon Dieu, par des 
[us vertus seront rappelés et pu | démarches nécessaires pour leur |circonstantes et des grâces spé- 
b'iés souvent, en cette année cen- | obtenir une maison, au village de |cinles, peut taire acquérir à une 
ltéistes de la Congrégation des! Longueuil, où les Pères Oblats | june docile toutes les qualités et 


Soeurs des Saints Noms de Jésus! ont ouvert leur noviciat en 1842. | les vertus qui lui communiquent 
et de Marie, est née le 6 el Monseigneur l'Evêque de Mont- 


76) 
Eulalie Durocher, en religion | Cette 


les aptitudes requises pour ses 
1811, sur les bords du Richelieu, | réal est au courant de ce projet: |grandes oeuvres de charité, de 
à environ 50 arpents de l'église | ‘11 approuve, il bénit, il presse | ’ormation et de progrès spirituels 
de St-Antoine, de parents fon- l'exécution. Il admet d'avance, |et temporels 

cièrement chrétiens qui donne-|dans l‘essaim' qui viendra de} Eulalie Durocher restera seize 
ront au bon Dieu la moitié de! France, Mlle Durocher et son a-|ans (1827-1843) dans le monde, 
leur belie famille. Elle sera la!mie.” Il semble que ses instances! mais vivant avec la ferveur d'une 
dernière des dix enfants d'Oli. | auprès des religieuses qu’il con- | religieuse parfaite, tant elle con- 


vier Durozher cultivateur, et de | naît et apprécie grandement, vont | serve l'impression et éprouve la 


cription pour service outre-mer, 
cn comprend moins bien que des 
hommes qui occupent des postes 
d'mportance :1 Canada, et dont 
les jagements peuvent en quelque 
ste engager l'entreprise qu'ils 
dirigent, ne surveillent pas da-‘| l'avance alliée en Italie, Au cours de l'attaque contre la ville de 
yantage leurs paroles, lorsqu'ils | Florence, elles ont flanqué la droite britannique, et bien mérité 


Geneviève Durocher dont trois 
fils seront prêtres,—deux, Flavien 
et Eusèbe, entreront chez les 
Pères Oblats peu de temps après | 


filles se feront religieuses, 
La rareté des écoles, à cette 


| 


pleinement réussir. 
Trompé dans son attente, et de 


tenu à Marseilles, le Père Telmon 


Les troupes néo-zélandaises jouent un rôle important dans |leur arrivée au Canada,—et deux | persiste à croire fermement dans 


la vocation réelle d’Eulahie Du- 
rocher et de Mélodie Dufresne 


ewprimért leurs opinions sur ces| le titre de “troupe d'élite” que leur a décerné un communiqué | époque de luttes et de difficultés | dont il a démontré à Mgr Bour- 


lallemand. Ci-dessus, une patrouille de néo-zélandais approchant 


problèmes d'intérêt national. 
| d'un petit poste ennemi. 


La déclaration qu'a faite ven- 
dredi dernier devant les membres | 
de la St Andrew's Society de! 
Winnipeg, M. D. C. Coleman, pré-| 
sident de la compagnie de che-| 
min de fer du Pacifique Cana- 
dien, était non seulement inop- 
portune, mais injurieuse à un | 
| groupe important de la popula- | 
tion canadienne. 


Billet du vendredi 


PIERRE BENOÏÎT 


Collaboration spéciale à “La Liberté et le Patriote” 


“La politique du gouvernement 
du Dominion en ce qui concerne 
le potentiel humain a non seule- 
ment eu pour conséquence une 
inégalité dans le sacrifice, mais 
elle menace d'affaiblir la fibre 
morale des générations futures,” 
a dit M. Coleman. 

“Il n'est pas juste que celui 
qui a un coeur hardi et une cons- 
cience délicate, et qui est ainsi 
la fleur de notre jeunesse, soit 
exposé aux balles et aux obus, 
alors que le jeune homme sans 
énergie, celui qui n'accomplit pas 
son devoir reste en arrière et en 
sécurité pour engendrer des fils 
qui formeront da future généra- 


tion de Canadiens. 


| On réédite au Canada L'Atlan-, aussi dans ses romans, quand il} 


|tide (1), roman qui assura défini- 
|tivement la fortune littéraire de 
| Pierre Benuîit et le conduisit, 
d'étape en étape, jusqu'à l'Aca- 
démie française. Avant L'Atlan- 
tide, l'auteur était un écrivain 
comme tant d'autres, qui avait é- 
crit des poèmes et ce roman non 
négligeable: Koenigsmark. Avec 
L'Atlantide, la gloire le baisait 
au front. Dès lors, les éditions se 
multiplient pour lui, le cinéma 
filme deux ou trois de ses livres, 
la mode se joint au succès pour 
en faire un grand homme, et Be- 
noît prend un jour son siège par- 
mi les quarante, sous la Coupole, 


| 


fait étalage d'érudition, des er- 
reurs, des inexactitudes, des ana- 
chronismes. Mais Benoit se mo- 

e du tout. Le lecteur n'a qu'à 
n'y point regarder de trop près. 

* 

Sa qualité première, c'est la 
vie. Il raconte et il sait raconter, 
ménageant l'intérêt avec un art 
qui produit, chez le lecteur, une 
sorte d’essuufflement. Il 
aussi offrir des sujets neufs, ou 
qui le paraissent. Même les plus 
banals reprennent sous sa plume 
une valeur d’'inédit, de non con- 
nu. Pourtant, il ne pèche guère 
par excès d'imagination. Assez 


sait | 


peuvent s'empêcher devant l'évidence d'affirmer que l'on 
a par trop négligé l'élément essentiel à toute véritable édu- 
cation, la formation morale et religieuse du caractère. Quoi- 
que l’idée de religion ne signifie pas la même chose chez les 


Il y a quelque vingt-cinq ans,|souvent il procède en marge du 
Pierre Benoît crée une popula- | texte d'un autre, comme Jules 
rité nouvelle au roman d’aven- | Lemaitre écrivant En marge des 
ture, Non pas au roman d'aven-|Vieux Livres. L'Atlantide a ses 
ture à l'anglaise, qui ignore ou|reñsemblances avec She, Benja- 


“Aucune démocratie ne peut 
faire la guerre avec efficacité et 
succès, si elle n’ordonne à tous 
les citoyens aptes au service 
d'aller, en quelque capacité que 


diverses communions religieuses, un principe commun sem- 


ole rallier tous ceux qui ont une croyance quelconque en 
la vie éternelle: celui de l'existence de Dieu. Si nous sai- 
sissons bien la pensée des orateurs de la “Saskatchewan 
Educational Conference”, l’on devrait enseigner les sciences 
non seulement dans un but objectif, mais dans leur rapport 
avec Dieu, la s'ience éternelle. En d’autres termes, l’on de- 
vrait enseigner à l'enfant les vertus morales et les notions 
générales de la religion. 

| Depuis longtemps, depuis toujours, l'Eglise catholique 
condamne l'éducation neutre, si l’on peut appeler éducation 
cet enseignement stéréotypé qui ‘“bannit systématiquement 
la pensée et la connaissance de Dieu”, et se couvre ‘du 
masque de la neutralité”. Les catholiques ont toujours ré- 
clamé l’enseignement basé sur la foi et la morale. Et Dieu 
sait quelle opposition on a suscitée contre eux dans les di- 
(vers pays, voire même en notre province! Lorsqu'ils pro- 
ftestaient énergiquement contre les lois iniques qui sécu- 
larisaient les écoles de la province, ils furent dénoncés com- 
pre des fomentateurs de discorde, des gens étroits d'esprit, 
ntolérants. Et pourtant, ils ne réclamaient rien autre chose 
que la véritable éducation, celle qui forme tout l’homme, 
Île véritable citoyen. C’est encore ce qu'ils réclament. 

| Nous nous rappelons les luttes acerbes que cette ques- 


{ 


ce soit, en tout endroit où l'on 
se bat et où l'envoie le gouver- 
nement.” 

M. Coleman peut bien être un 
apôtre de l'impérialisme britanni- 
que, mais son poste de président 
d'une compagnie canadienne de 
chemin de fer, qui tire ses reve- 
nus tant de l'élément français 
qu'anglais, ne lui permet pas 
d'adresser à l'égard de milliers 
de citoyens qui ne partagent pas 
ses idées politiques, des injures 
gratuites comme il l'a fait ven- 
dredi dernier. 

Sans vouloir en quoi que ce 
soit manquer de respect pour les 
volontaires qui servent outre- 
mer, on L'ut affirmer qu'ils 
“n’ont pas tous le coeur hardi-et 
la conscience délicate”. et que 
ceux qui par conviction sont de- 
meurés au pays ne sont pas tous 
“sans énergie et sans fidélité au 
devoir”. 


méprise l'amour, mais au roman 
d'aventure à la française, qui se 
nourrit à la fois d'éction et de 
romanesque. Robinson Crusoé, 
probablement le chef;d'oeuvre du 
roman d'aventure, exclut automa- 
tiquement la femme et l'amour. 
Et cela nous rappelle le mot d’Al- 
| bert Thibaudet: qu'un romancier 
{français n'aurait pas hésité à 
Yidée de faire de Vendredi une 
sauvagesse, Pour en revenir à 
Benoît, il redonne à la France le 
récit d'aventure, à la fois roma- 
|nesque et hautement fantaisiste, 
[mais soigneusement charpenté et 
compost® En toute justice pour 
[lui, sous l'angle de la femme- 
lamour, rappelons qu’un de ses 
ouvrages, Erromango, est un 
chef-d'oeuvre à sa manière: un 
| roman d'amour sans femme, celle 
{qui l'inspire étant morte et en- 
terrée depuis longtemps. On 
pourrait en dire presque autant 


Si une démocratie ne peut faire | d'Axelle, héroïne habituellement 


tion a soulevées. Les catholiques étaient, les seuls à défendre 
fla véritable éducation. La majorité, aveuglée par les pas- 
Sions de race et les préjugés, chauffée à blanc par des ambi- 
a pen gr ogg aux postes de commande de frontières, il faut conclure qu'il 
pt 1 ique, n'a pas su reconnaître les justes | s'existe aucun esprit démocrati- 
réclamations de la minorité. Alors les législateurs ont réussi que en Nouvelle-Zélande, en 
à laïciser les écoles. Ce genre d'écoles ne peut donner que | Australie, en Afrique du Sud, 
des résultats déplorables. L'on s'en aperçoit, mais un peu|à Malte, aux Indes, parce qu'au- 
tard. cun de ces Dominions n'a imposé 

J. V. le service obligatoire en dehors 


RS 


la guerre sans que le gouverne- 
ment n'impose la conscription 
pour service en dehors de ses 


mr fnepeie FERME NE ARE AT à APE es 
# ] des limites du pays ou des îles 
Leurs véritables | ment constituée, ni par le volon- | avoisinantes 
intentions |tariat, ni par la conscription.” pere 


Plus loin, l’auteur fustige com- 
Nombre de Canadiens anglais | me il convient la clique de poli- 
commencent à voir clair dans la |ticiens et les directeurs de jour- 
situation politique canadienne, en|naux conservateurs qui seraient 
dépit de la confusion que sèment | prêts à sacrifier l'unité nationale 
une presse fanatique et des poli-! au triomphe de leurs opinions: 
ticiens cyniques aux allures de! “Mais ce qui est le plus triste, 


Patriotisme agissant 


L'un de nos abonnés de la 
Saskatchewan nous écrit l'excel- | 
lente lettre suivante: | 


Monsieur le Directeur, 
Vous trouverez ci-incius la | 


patriotes continue-t-il c'est que des hom-| somme de $6.00 pour un abon- | 

Leslie Roberts, écrivain cana-!mes égoïstes sont prêts à dé-| nement de 6 mois et pour 2 | 
dien qui arrive d'un séjour de !truire tout espoir d'avenir pour | abonnements d'un an à votre 
cinq mois outre-mer, vient d'é-!la nation canadienne en suscitant| journal. 


Ces deux derniers sont payés 
par moi-même. Je les donne 
cemme cadeaux de noce à deux 
jeunes couples. J'ai pris cette 
habitude depuis quelques an- 
nées déjà et c'est le cinquième 
couple que j'abonne ainsi. Il 
me semble que c’est le meilleur 
moyen d'’habituer les jeunes 
ménages à recevoir notre si bon 
et si intéressant journal. 

Veuillez envoyer La Liberté 
et le Patriote le plus tôt pos- 
sible à ces nouveaux abonnés 
et obliger ainsi un Canadien 
qui aime le journal. 

(Signé) 


la désunion nationale.” 


Soupe aux pois et 
fécondité! 


Les savants ont parfois de ces 
explications qui nous font sou- 
rire. Une nouvelle de la British 
United Press en date du 30 no-! 
vembre nous en fournit un exem- 
ple typique. 

Selon le Dr A. E. Cliffe, un ex-| 
pert en vitamines, “la fécondité 
canadienne-française serait due 
en grande partie à un mets pro- 
pre à la province de Québec, la 


lcrire dans une revue canadienne 
les lignes suivantes dans les- 
quelles il n'a aucun ménagement 
Ipour les politiciens qui poursui- 
vent une campagne de conscrip- 
pion pour service outre-mer, 

“Ces pseudo-patriotes sont 
Leux qui, une, fois la paix établie, 
ne lèveront pas un doigt pour dé- 
Mendre ceux qui combattu, 
qui ne protègent pas autre chose 
aue leur propre puissance, qui 
ne veulent la guerre totale que 
pour la jeunesse et qui aspirent 
au statu quo après la guerre, 
Laissez le champ libre à ces gens- 


| 


L 


ont 


1 
Î 
! 


1 


L'exemple que donne aux lec- 


fà et ils détruiront le Canada si soupe aux pois”, teurs de notre hebdomadaire cet 
fela peut les aider à détruire! D'après le Dr Cliffe, lequel est |abunné de la Saskatchewan mé- 
ing. directeur de la division chimique | rite d’être suivi. Pourquoi ne pas 
A ceux qui réclament l'envoi | à la compagnie Robert A. Rankin, |offrir com me cadeau de Noël un 


H'un nombre illimité de conserits, 
1 répond: “Il y a une limite aux 
ressources d'une ‘population de 
h1,000,000 et cette limite, nous! 
l'avons atteinte Nous ne pou- 


Lun fournir de renforts à notre 


de Montréal, une maison d'ingé-| abonnement à un journal fran- 
nieurs industriels consultants, |çais? Nous le répétons, c'est là! 
“les familles nombreuses dulune excellente idée et nous re- 


où la soupe aux pois est à l'hon-|katchewan de nous avoir fait | 
neur . |part de sa magnifique initiative. 


Les pois seraient la plus riche| L. L, ‘ 


rmée telle qu'elle est actuelle. ' 


| absente, en retrait, 
* 


L'Atlantide n’est peut-être pas 
|le meilleur livre de Benoît, mais 
| il lui doit son principal triomphe. 
{Inutile de revenir sur l'intrigue, 
que le cinéma popularisa. L'ou- 
vrage paraissait à peine que Be- 
noît devait faire face à une accu- 
sation de plagiat. Sir Ridder 
Haggard, romancier anglais, pré- 
tendit qu'il avait repris le sujet 
d'un de ses livres à lui, intitulé 
She. Il y eut procès et Benoît ga- 
gna. Sans doute il existe des simi- 
larités entre l'Atlantide et She, 
mais le premier l'emporte incon- 
testablement sur le second. Les 
sujets appartiennent à tout le 
monde; seul le talent importe. Et 
Benoît a énormément de talent. 


11 peut dire d’ailleurs, comme le 


premier professeur venu, que 


| Molière prend son bien où il le 
| trouve, et que Shakespear® ne se 


gêna jamais d'emprunter à droite 
et à gauche, selon les besoins du 
moment. Benoît est d'ailleurs une 
sorte de pince-sans-rire, qui s'a- 


| muse à la fois de ses romans, de 


lui-même, et du public. On sait 
qu'il donne à ses héroïnes, pour 
intriguer le public et provoquer 


lune curiosité qui se traduit en 
|excellente publicité, des prénoms 


commençant par A: Antinéa, Au- 
rore, Alberte, Agar, Alice, Anne, 
Axelle, Albine, etc. Il truffe aussi 
ses romans de plagiats ‘“chausse- 
trapes”. soit quelques lignes de 
Racine, de Hugo, de Gambetta ou 


d'autres, qu'il s'approprie avec| auprès du Vatican par leurs pro- obéissance, 


l'air de n'y pas toucher. Dans les 
premiers temps, les critiques 
chercheurs de puces découvraient 
ces emprunts et criaient au scan- 


min Crémieux, ce critique juif si 
lucide, torturé à mort par les 
Allemands,—au cours de la pré- 
serte guerre,—note qu'il emprun- 
ta l'idée de Koenigsmark à Blaze 
de Bury: celle de Pour Don Car- 
los au chapitre intitulé La Haine 
emporte tout, dans Du Sang, de 
la Volupté et de la Mort, de‘“Bar- 
rès; celle du Lac Salé à une nou- 
velle de Stevenson; celle de La 
| Chaussée des Géants, à une docu- 
mentation fournie par l'Irlandais 
Gavan Duffy Il ne se gêne pas 
non plus de reprendre une se- 
conde fois un sujet qui lui plaît; 
ainsi La Chatelaine du Liban rap- 
pelle L'Atlantide, et Axelle, Koe- 
nigsmark. À deux ou trois re- 
prises, Benoît tente d'abandonner 
sa manière, à cause des critiques 
qui lui tapent sur les nerfs, pour 
s'essayer au roman psychologi- 
que. Et cela donne Le Lac Salé, 
Mademoiselle de la Ferté, Mon- 
sieur de La Ferté, On applique 
au second le terme de chef- 
d'oeuvre, mais l'auteur y fait 
preuve d'une psychologie assez 
courte, Le livre intéresse surtout 
par l'évocation du marais lan- 
dais, qu’il connaît parfaitement, 
y ayant grandi. Pierre Benoit na- 
quit à Albi, Tarn, en 1886. Mem- 
bre de l’Académie française de- 
puis 1930, il y occupe le 6e fau- 
teuil, laissé vacant par la mort 
de Georges de Porto-Riche. 
L'ILLETTRE. 

(Reproduction interdite) 


Une réponse à 26 
églises réformées 


BOSTON — Le Conseil fédéral 
| des églises chrétiennes des Etats- 
Unis, représentant 26 confessions 
protestantes, s’opposait à l'éta- 
blissement de relations diploma- 
tiques entre le Vatican et les 
Etats-Unis. Le Pilot, semaine reli- 
gieuse de l’archidiocèse de Boston, 
lui a répondu: “Nous supplions 
| nos frères du Conseil fédéral des 
églises chrétiennes des Etats- 
Unis de ne pas nous craindre. 
Nous sommes plutôt inoffensifs, 
nous ne projetons rien qui soit 
“contraire à l'esprit de notre tra- 
dition amériçgaine”. Le (Conseil 
troublé semble avoir mal compris 
la question. L'observateur person- 
nel de M. Roosevelt à Rome (M. 
Myron C. Taylor), que le prési- 
dent a lui-même choisi et pro- 


| 
vaut pas à un plénipotentiaire.” 
Les catholiques américains n'ont 
pas besoin d'agent spécial à Ro- 
ils ont constamment accès 


| 
| me; 
1! 


osé pour cette fonction, n'équi- | 


|pénibles pour la survivance du) 
[petit peuple canadien-français, ! 
[avait obligé la jeune fille à se 
|contenter de la seule instruction | 
que sa maman s'efforcera de lui] 
donner au foyer. Madame Duro- | 
cher avait reçu une éducation] 
assez compiète chez les Ursuli- 
nes de la ville de Québec, et elle! 
|allait s'en servir avec avantage 
|pour la formation toute chrétien- 
ne de l'âme de ses chers enfants. 


Eulalie, à dix ans, sera re 
sionnaire, chez les Soeurs de la 
Congrégation Notre-Dame, au} 
village de S‘-Denis du Richelieu, 
presque en face de St-Antoine, 
pour se préparer à sa première | 
communion. Plus tard, vers 1827, 
elle ira au couvent des mêmes 
Soeurs, à Montréal, pour complé- 
ter ses études et y devenir reli- 
gieuse de la Congrégation Notre- 
Dame, selon tous ses désirs. Mais 
la divine Providence dont les 
desseins sont bien mystérieux et 
si longtemps incompréhensibles, 
parut s'opposer à la vocation 
d'Eulalie qui n'est demeurée que 
sept ou huit mois en tout, durant 
les deux années qu'elle voulut 
| passer au pensionnat. Sa piété et 
|son application y avaient été 
lexemplaires, mais “le corps tra- 
hissait l'âme”, dit le Père Du- 
chaussois, “Quoique d'une tailie 
|assez développée et d'une ferme 
ossature, elle ne connut presque 
jamais la jouissance d'une’ bonne 
santé.” 

Elle puisa cependant, chez les 
| Soeurs de la Congrégation, le se- 
cret de la vie spirituelle, en y ac- 
|quérant l'esprit d'oraison, et trou- 
| va dans “le code des sacrifices en 
usage dans la communauté” le 
goût des pénitences corporelles 
{qu’elle pratiquera, toute sa vie, 
| de façon vraiment héroïque, Ceci 
[nous aide à comprendre comment 
|elle fut “l'âme du foyer”, ne pou- 
vant se faire religieuse ni à 
| Montréal, ni à Québec, chez les 
| Hospitalières de l'Hôtel-Dieu. 
{Nous voyons, en effet, que, jus- 
qu'à la mort de sa mère, surve- 
nue presque soudainement, au 
début de 1830, elle ira tous les] 
jours, montée sur son fidèle “Cé- 
sar”, à l’église de St-Antoine, ra- 
viver sans cesse sa particulière 
dévotion à la très sainte Eucha- 
ristie. 

Mais c’est dans la paroisse de 
Beloeil, dont son frère, l'abbé 
Théophile Durocher, devient curé 
en février 1831, que Mlle Eulalie 
va pouvoir s'adonner à une vie 
spirituelle si édifiante que le peu- 
ple lui décernera bien vite le ti- 
Ître de “la Sainte de Beloeil”. 
Elle-a pour dirécteur de son âme, 
durant dix années, l'abbé Odelin, 
curé de St-Hilaire, qui approuve 
toutes ses dévotions qu'elle ac- 
complit tout simplement, et ses 
dures pénitences corporelles qui 
resteront cachées, même pour son 
intime amie, Mélodie Dufresne. 
Il dira un jour de sa dirigée: “Je 
ne connais pas de personne qui 
soit plus capable de conduire les 
autres à la perfection.” 

Après la mort du curé Odelin, 
la paroisse de St-Hilaire est sans 
pasteur quelques mois, lorsque 
les Pères Oblats arrivent au 
pays. Mgr Bourget les charge de 
la desserte de cette église, et le 
8 décembre 1841, Mile Durocher 
rencontrera, pour la première 
| fois, :e R. P. Telmon, O.M.I., qui! 
allait bientôt l'éclairer-et la fixer 
définitivement sur sa vocation et 
sa mission de fondatrice d'une 
communauté nouvelle. Deux ans 
plus tard, ce religieux qui con- 
irait très bien les deux amies, 
Miles Durocher et Dufresne, à 
qui il aura permis de faire les 


| Marie Immaculée, 


get le “caractère trempé” et les] 


“vertus formées”. Il leur exprime 
aïors sa volonté déjà déterminée, 


avant son voyage: “Oui, établis- | 


sez un institut nouveau pour 
l'éducation de l'enfance et de la 
jeunesse.” 

Le 16 octobre 1843, le Père 
Eusèbe Durocher fait sa profes- 
sion religieuse comme Oblat de 
et sa soeur, 


conviction constante que la vo- 


| cation religieuse est l'unique voie 
retour du Chapitre des Oblats, | qui l'attire irrésistiblement, 


Mère Marie Rose ne sera Soeur 
des Saints Noms de Jésus et de 
Marie que six années,—elle meurt 
le 6 octobre 1849,--mais, postu- 
lante et novice aux derniers of- 
fices de sa communauté, tout 
aussi bien que supérieure, mai- 
|tresse des novices et dépositaire- 
économe, elle y laissera l'exemple 
{le plus admirable et le plus at- 
trayant d'une “sainte religieuse” 
et d'une “sairte fordatrice” esti- 
mée et appréciée comme telle, par 
Ises supérieurs ecclésiastiques et 
|par les 43 Filles spirituelles qui 
forment sa petite Communauté, 


Eulalie, assiste à la cérémonie des!à qui elle adresse ce voeu su- 
voeux. Elle y rencontre Mgr prême: “Je vous souhaite, mes 
Bourget et le R. P. Telmon, et| Soeurs, l'esprit de sacrifice qui 
doit abandonner toutes ses crain- | Vous rendra heureuses partout où 
tes et toutes ses hésitations, en|l'obéissance vous enverra.” 

face de la décision qui est prise Léonide PRIMEAU, ptre 


Les vieux livres 


Certains vieux livres ont un!Que deviendront le piano, le pin- 
charme prenant et semblent avoir ceau et l'aiguille? Que fera-t-on 
aussi une touche d'originalité que des livres et qu'adviendra-t-il de 
les années ieur ont-imprimée, |la science déjà si délaissée, si 

C'est que les temps changent. ignorée de la conversation?” 

Les coutumes, les manières d'a-| Et la journaliste cite la remar- 
gir, toutes naturelles alors, nous} que qu'elle 2 entendue au sujet 
jes voyons avec d'autres yeux, de ces émancipées en bicycle: 


|mous les jugeons avec un esprit| “Ça sort à des heures impossi- 


qui a évolué. 

Le volume que j'ai sous les 
yeux, est de la plume d'une fem- 
me, de l'une des rares chroni- 
queuses de la fin du dix-neuvième 


bles, ça rentre on ne sait quand, 
ça va, on ne sait où. des moeurs 
déplorables des moeurs de bicy- 
clette quoi!” 

Grand'mères du siècle passé! 
quel jugement formeriez-vous sur 


siècle. 
Les chroniques de Madame! les jeunes filles à qui les parents 


Dandurand, réunies en volume, | font cadeau d'une auto! Elles 


ont été publiées en 1901, mais ces | portent assurément jupon-court 
et pantalon même, assez souvent, 


articles dataient de quelques an- 
nées, puisqu'elle dit: “J'ai réuni Mais Presque toujours, leurs 
ces articles épars et publiés au| mains sont d'une fine élégance 


cours de mes premières années! et l'objet de soins journaliers. 


de journalisme.” Et elle ajoute | Que diriez-vous en voyant leurs 
les émaillés noir, ou bleu, 


modestement: “Ce n'est pas que | 018 
je prétendisse composer un bou-|0u rouge! 1 ù SR 
quet rare. J'ai conscience, au con-| Dans un chapitre suivant, l'écri- 
traire, que certaines fleurs en sont | Vain s'insurge contre les mes- 
plus que modestes, telles les pre- | sieurs qui fument, qui délaissent 
mières écloses dans mon petit | le salon pour monter à la taba- 
jardin campagnard.” Elle donne à | #i°: qui fument aux banquets of- 
son ouvrage le qualificatif de |ficiels auxquels les dames sont 
“gerbe épineuse” sous le titre ré-| invitées: j 
barbaiif de “Nos Travers”. “La mignonne papillote ren- 
À cette époque, outre le talent | fermant une pincée de iabac cou- 


cie Émile doter ess leur d’or est bien calculée pour 
q ‘ De T\ne pas effaroucher les migraines 
pour tenir la plume, il lui fallait 


,. , |féminines, Cette abominable pa- 
se mettre au dessus des préjugés 


1 pes pillote si bien passée dans nos 
du temps, faire fi de la désigna- # 
tion de bas-bleu qui s'attachait | MOCUTS, wnpaisonne toit 108 


Fe d nl i ient 1 joies du sexe dont elle ne souille 
ecole > Me  ccélaus pas les lèvres. J'en appelle à ce 


sexe ma&lheureux, victime d'une 
éternelle et injuste fumigation.” 
| De nos jours, les femmes ne 
doivent pas étre aussi suscepti- 
|bles aux migraines que l'étaient 
leurs devancières, car pour un 
si grand nombre, les volutes de 
fumée des cigarettes qu'elles fu- 
ment avec tant de désinvolture, 
ont tout l'air de faire leurs déli- 
ces; parfois même, elles font con- 
currence à l’homme, quant à la 
quantité de cigarettes qu'elles 
peuvent griller chaque jour. 

Si Madame Dandurand reve- 
nait sur notre planète en cette 
année 1944 que de surprises s’of- 
friraient à ses yeux étonnés!… 
Mais elle était si intelligente, que 
fort probablement, une fois re- 
venue de son ébahissement et 
après avoir longuement réfléchi, 
elle écrirait: “Autre temps, autres 
moeurs! Nos grand'mères possé- 
daient bien des qualités, bien des 
ressources personnelles que la 
jeunesse féminine attuelle n'a 
pas, ou ne veut pas utiliser. Mais 
en revanche, cette dernière a fait 
des progrès immenses vers le dé- 


don et le courage d'écrire. 

Si Laure Conan fut la pion- 
nière des lettres, Madame Dandu- 
rand a dû suivre de bien près sa 
trainée lumineuse. 

Les écrits de Madame Dandu- 
rand nous révèlent qu'elle possé- 
dait une intelligence brillante, 
qu'elle était douée de beaucoup 
de tact, du sens de l'observation, 
d'une grande finesse d'esprit, et 
que son but, en écrivant, c'était 
d'être utile à ses compatriotes. 

Ses chroniques sont fort agréa- 
bles à lire, même si elles sont 
âgées de plus d'un demi-siècle, 
Si ce regard rétrospectif nous 
fait voir des êtres et des choses 
qui nous paraissent démodés, 
nous y rencontrons des idées qui 
demeurent toujours d'actualité. 

On est forcément porté à ré- 
fléchir, en établissant un paral- 
lèle entre le mode d'éducation des 
jeunes filles d'alors et celui qui 
a cows aujourd’hui, 

Dans ce temps-là, les autos é- 
taient inexistantes. Par contre, la 


bicyciette était en vogue. (Elle 
l’est redevenue, de nos jours.) Et 


| 


on ne disait pas que du bien de! joppement de ses facultés in- 


ce mode de locomotion qui met-|{cjlectuelles Son- émancipation 


tait les jeunes filles hors de la}, rendue débrouillarde, compé- 


portée de l'oeil maternel. 


tente et écisirée, sous plus d'un 


Voici les réflexions de l’auteur, | aspect. Et 2lle est restée femme, 
à ce sujét: “Si ce n'est pas encou- | le plus souvent, même quand elle 
rager et consommer l’'émancipa- prend des déguisements mas- 


faire un pareil radeau, 


|tion de ses enfants que de leur | culins. Elle peut conserver intelli- 
je vou- 


| gemment sur les questions politi- 


voeux de pauvreté, chasteté et|drais bien que l'on m'indiquât | ques, sociales, financières, scienti- 


écrira à Mgr de Ma-|une plus libérale façon de leur 


| pres moyens. “Nous ne songeons|;enod, à Marseilles, le 11 mars|donner la clef des champs. 


méricain près du Vatican.” 


OTTAWA — Les pertes de l'ar- 


dale. Benoit éclatait de rire, le| mée canadienne depuis le début 


tirages montsient. 


Québec peuvent être retracées là | mercions ce Canadien de ‘a Sas-| public s'amusait avec lui et les de la guerre au 31 octobre s'élé- | " ; j 
On aperçoit | vent à 53,943 hommes, annoncent | avoir fait les trois voeux perpé- 
|tuels avec celui de progresser | 


|les quartiers généraux de la dé- 


(1) Editions Variétés, Montréal. | fense à Ottawa. 


pas à établir un ambassadeur a-| 


11843: “Ce sont deux demoiselles | 
[de talent et de rare vertu, qui 
désirent se sanctifier par l’humi- 
HT robéimance et la pauvreté. 


l\tous les jours dans la perfection. 


“Ce que je crains, c'est que 
|le règne de la pédale et du gui- 
don ne nous fasse une génération 
de filles athlètes en bottes car- 
Elles sont assez avancées pour |rées, en jupon court et aux mains 


déformées. 


| “Que deviendront les arts gra- 
”|cieux entre ces mains alourdies? 


fiques, car tous les champs de la 
science lui sont ouverts — dont 
| plusieurs n'étaient pas accessibles 
aux femmes, autrefois. 

Nous croyons vraiment que, 
tout compte fait, la jeune fille 
moderne a bien des points de su- 
|périorité sur celle du siècle pas- 


| 86," 
Josette RAYMOND, 


| 


er 
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Immaculee Conception Enseignement 
Aujourd'hu y » eu nee Postscolaire 
tif . Ca } 1€ Ir 4 
cale ef La ! été , quelque app . 
exe ‘ ‘ eve ju C cg à la der ére assembiete de | exe- 
g 
[1 ré .: péciale à cutif e 4 décembre 
7h. 30 p e r des Er Bibliotheque 
fants de Mari es dernières sont O egistré les chiffre 
priées d'o« pe es bar de la ants f r l'année de ère 5 
gra de al1es te 2 athedraie ect Dre . tecen c 1 L 
nes t« lé: le 1! ’ 
AA £ de écteurs est rendu à 450, d 
usee 155 assidus, et 60 enfants Une 
M. Norbert Chaput nous a of-|"ingtaine appartiennent à là 9 
: : biiotne e pt ee ac € 
fert un morceau de calumet : ” ” ’ Hg » + 
LEL: 1 4 x . De 1! au 
sauvage, trouvé sur sa ferme à}, {ne quinzaine d A srltnnt 
Si-Adolohe, et trois fers à boeufs d de  dbiodht 0 
tels qu'on s'en servait dans 1:28! Jeu es par poste et paient 
débuts de la colonie pour les Je port, Le catalogue t à 
travaux des champs. Ces fers sont et la bibliothèque est bier 
bien conservés et ont été égale- | ter 
ment trouvés dans les environs de Drame 
1 : : "r 4 
St-Adolphe où M. Chaput habile LÆ premie e € 
NE paru, et < d era 
A l'occasion du centenaire Riel] peu. Cette revue s 
sante fait la joie des lect « 
un grand nombre de personnes | S4N°E 72 s lecte 
ré é M en félicite M. René Dussault, qu 
ont visité notre Musee et ont 
; me 7 PU | continue son travail avec M. Lu- 
voir les nombreux objets ayant cien Poquir 
[ rti 1 4 hér 61 At ve 
appartenu au néros MES. AOUS Amicale Photographique 
avons mis au Musée les program- L'assemblée mensuelle du 30 
mes des fêtes de Riel afin que wwembre au soir fut tré nté 
ceux qui y sont intéressés puis- | ressantis M. Paul Hunt p 
sent en apporter chez eux raitiste de la Baie d'Hud € 
Comuuniqué) tait le conférencier et a parlé 
de la Por iture Les men 
pr bres présent t pose e ft € 
Chapelle Ste-Marie | ie suesions à M Hunter 
| Le cours en art menager aoi: 
M. Arzidas Boiteau, vieux el-| e terrt er à H ñ d * 8 dé 
4 Vital a rminet : 3 
toven de St-Vita est décédé la nbré aù loir Notre Méciété 
a ! dernièr 1 aË à “+ 
semaine de ére. Il à été recorr sera représentée. Il y aura ensuite 


Le cours de 
*1 


à Aubigny. 1 
Noël 


mandé aux prières, à la chapelle 


dimanche, 


un cours à Lorette 
tissage se continue 


sera termin£f pour 


FT L 


La vente de billets pour le ti- 
rage organisé au profit de la cha- 
pelle se continue. Nous comptons | 
sur la générosité des paroissiens 
et sur de #os amis pour 
atteindre l'objectif que nous nous 
sommes fixés, Nul doute que cha-| 


que famille achétera au moins un 


celle 


Dimanche après-midi le 3 dé- 
Il y a dix dindes à gagner et} cembre a eu lieu, à l'Archevéché 
fa chance est la même pour tous.|la réunion annueile des membres 
ANT RES | de la Société Historique. 

Les billets pour la messe de! 4 }upbé À. d'Eschambault fit 

minuit sont en vente dans le sous- À 
sol de la chapelle, chaque diman- | 1e rapport des activités de l'année 
che, après les Que écoulée, Il y a eu quatre cause- 
au public de St- 


livret, 


messes tous 


se hâtent de s'en procurer s'ils! ries données 
veulent s'éviter des -désappointe- | Boniface et des environs: le R.P. 
ments, car le nombre de places] À Champagne a parlé des débuts 
est restreint | de Notre-Dame de Lourdes; M 
La secrétaire du comité. l'abbé H. Lapointe a raconte la 
CA ARS fondation de la paroisse de St- 


sg que : K. Seden a été rele-| ; jonné une causerie sur le ‘“Fré- 
# see IT S « 1 à à = , : »: 
x DEL PAR ENS ENS tage’”’, et la Rév. Soeur Guichon a 


og of rss due res ml parlé du voyage des Soeurs Gri- 


Nikolai Konstantinovitch Baiba-!°*°5 en 1844. 

nov. | La Société Historique a, en plus, 

aa | Drganisé les fêtes du centenaire 

de l'arrivée des Soeurs Grises et 

SALON DE |a participé aux fêtes du cente- 

“ BEAUTE he |naire de naissance de Riel. Il 

YVONNE" | existera désormais deux plaques 
COIFFURE MODERNE || R $ Bus 

| commémoratives de ces événe- 

| ments. La Société Historique & 

obtenu de la compagnie de la 

| Baie d'Hudson de sauver de l'ou- 

| bli les monuments funéraires de 

| Georges d'Eschambault et John 

| Rowand. La Compagnie a con- 


MOSCOU-—La presse russe an-| Alphonse: M. Guillaume Charette 


307, édifice Affleck 
Tél: 80 04 
Avenue du Portage 
(En face d'Eaton) 
ANNA 


JOLICOEUR, 
prop 


J. A. Lanthier & Fils 


£ é {senti à payer les dépenses de 

ntrepreneurs de # 5 , secré- 

PLOMBERIE ET SYSTEME | nouveaux monuments. Le sec 
DE CHAUFFAGE {tariat a aussi répondu à une 


| foule de demandes d'informa- 
tions venues d'un peu partout. 


M. l'abbé D. Lamy lit les minu- 
tes de la dernière assemblée an- 
nuelle. 11 fut proposé d'offrir les 
sympathies de la Société à Mme 
Noël Bernier, la Société ayant 
perdu dans M. Bernier un de ses 
membres les plus distingués et 
ies plus fidèles, On fera chanter 
une messe pour le repos de son 
âme. Il fut également propose 
de faire tenir les sympathies de 
notre Société à Mme Samuel 
Nault à l'occasion de la mort de 
notre fidèle ami et membre, M. 


276, AVE TACHF NORWOOD 


Téléphones: 


Bureau: 204 004 Rés.: 203 777 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
chauffage, etc. etc. 
Ameublements d'églises et boiserie 
fine, etc., etc 
Coin Provencher et Des Meurons 
St-Boniface Téléphone 201 283 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 


Ouvrage garanti et satisfaction Samuel Nault 
assurée . 


H. ASSELIN, Prop. M. le président parle des pu 
Tél: 202 961 ” 1 É , 
blications que le centenaire des 

Soeurs Grises a suscitées. La con- 
férence de M. le chanoine Groulx 
sur “Louis Riel” sera mise en bro- 
chure d'ici quelques jours et nous 
aurons la brochurette en vente 
ici. Il est aussi question pour la 
Société de faire publier de nou 
veau, avec annotations, la vie de 
Marie-Anne Gaboury, par Dugast 
On parle ensuite des projets 


R. STANNERS 


BIJOUTIFR 


Réparation de montres 
Anneaux de mariage 

Services d'argenterie 

Objets d'art, nouveautés 


139, 


avenue Provencher 
Saint-Boniface 


Un nouveau magasin, | 
3 . L e 

| d'articles religieux | 

| 


est ouvert à 
St-Boniface | 


(l 
| 
|! 151, avenue Provencher 
{ 
ll i| 
| | 
|| M. J.-R. Simard-Coudé | 
| | desire annoncer à ses clients de St-Boniface || 
11 qu'il vient d'ouvrir un magasin d'articles reli- | |] 
| | gieux, tels que crucifix, statues, médailles, {| 
Il | livres de prières, images pieuses, chapelets, {} 
lt | cartes de Noël religieuses, calendriers, etc. jl (| 
hf 4 | 
| Nous sollicitons votre appui. [1 
| 1} Nos prix sont raisonnables, comme par le passé, || || 
| À d'ailleurs. (| 
(| | 1} 
| | VENEZ NOUS VOIR 1 
IR, 


Réunion annuelle de 
la Société Historique 


: | ie rapport financier: il reste en 


Radio-Saint-Boniface 


Souscription te le | du clerge et des com- 
N e s dar P éd nautés à $8,485.00 
c P ie 1: £ Souscription au 6 décembre 1944 
initobaine « ds te de la Au 15 ! embre $38.018 15 
+ » P e : -J ys 700 00 
€ € P Qu 
: d Læte e 500 00 
1 S € 400 00 
P ? a La 
1 et 71 00 
ei exe St-La L 750.82 
° St-Claudes 63 00 
re Fa elle 47 00 
:.M 300 00 
« le € es te A St-M LE . 
: St-Lazare 16 0Ù 
5 € € e sa 
‘1 Lo à 
cette frais à $ s St-Lé 2 
V p à “ g St-Adoilphe 20.00 
1 t St-En 10.00 
St-Pierre endu à $2,5 ee a 
dé de omn tes 1.231 00 
iepa « 
et ajouta 70000 à n RTE # 
déth mé nés Tætinills Total au 6 dé $42,305 47 
«a € L a 
bjectif de $1,000.00 « 1 Assemblée des actionnaires 
pe « peut-etre 4 $500. 
s di te ù N té Il y aura sous peu une assem- 
et ‘ « bice generaif des délégués des 
ja p C a Se nc 
pren : e $400.00. Lorette |! AIverses paroisses qui devront 
e7 d faire le choix des directeurs pour 
1 à l 
$1.171 00: St-Laurent annég courante Les paroisses 
fait mic uscrip it été averties à cet effet, et 
( e 8750.82: St-Claude a bu lles enverront leurs délégués au 
$63 00 à £ sriptions antécé- . Pro rata de leur souscriptior 
dentes portant  sor tota à Dernier appel 
$485. 00: Fannystelle ajoute $37.00 Hätons-nous de terminer la 
( tif S800 ( tc < pa:3ts 
lectif de SSUU.UU et depa souscription un peu partout. Il 3: 
; adng bjectif; St-Malo « a encore quelques retardataires 


S300 00 a la don F à 
RER ie. Décès 
$400.00 déja souscrits, portant s01 
total à $S55600: St-Léo ù | 
13250 à CS à M. PHILIAS ST-PIERRE 
leja iscrite, portant son total En descendant d'un iramway 
à  $380.00 St-Adolphe ajoute! à Winnipeg, samedi dernier, le 
$29.00 à la somme iscrite, por-| 2 décembre, M. Philias St-Pierre 
tant le tout à 6506.00; St-Er s'affaissa et mourut subitement 
$10.00, portant son 1olalt,, jemeurait à 535, rue des Meu 
1 $231.25 
I ] + / rons 
Le clerge et iles communautes , Ê di Là 
religieuses ajoutent $1,237.00 aux M. St-Pierre naquit à l'Ile de- 
Cela por-! Chênes, Man. il y a 48 ans. Il 
s. Cela por- 


$7,248.00 déja souscrit 
N vécut à St-Boniface la majeure 


partie de sa vie. Il était au servi- 
ce de la Dominion Bridge Co. 
Lui survivent: six frères, MM. 
Napoléon et Omer, de St-Boñi- 
face: Honoré, Alfred et Théodore, 
Ù £ de Californie; Hormidas, de Lo- 
pour l’année nouvelle. M. le pré- rette: 6 soeurs: Mme F. Mondor, 
sident suggère que l'on établisse de Lorette: Mme J. Meloin, de 
certains comités qui se reuni Dubrette, Sask.: Mme A. Goveart, 
raient de temps en temps durant Si Boniface; Mme John Wal- 
drraihe -urrec hr Tagstls broach, et Mme Jules Walbroach, 
proprement historique. On con- de Los Angeles, Cal. et Mmé!T. 
tinuera les sos ce soir cet Joie. de Fontana, Cal. 
hiver et 11 audra trouver A 
| des conférenciers. On mettra dé-| Le service funèbre fut chanté 
sormais un plateau à la porte. en la cathédrale de St-Bonifacc 
| Pour être membre de la Société | l® mardi 5 décembre, à 9 h. 30 
il en coûtera désormais $1.00 par | L®s porteurs furent: MM. Na- 
poléon et Omer St-Pierre, de St- 
Boniface, Hormidas St-Pierre, de 


année. M. l'abbé L. Primeau lit 
F Lorette, tous trois frères du dé- 
|! caisse environ $450. On vote $15. t d 
gr | funt, ses beaux-frères, MM, Ar- 


len faveur du centenaire de Riel} ; 
| thur Goveart, de St-Boniface, et 


et les élections ont ensuite lieu.| à 
Francois Mondor, de Lorette; son 


{ 1 
Voici les noms des officiers pour | 4 
? |neveu, M. Horace Savoie, de St- 

‘| Boniface. 


l'année nouvelle. Président, M 

l'abbé A, d'Eschambault, réélu; 3 ; 

| vice-président, M. le docteur Jean | Ne reg Pr. dans le 

| Trudel: secrétaire, M. l'abbé D. | 'Mebtére Ce RTROMTACR. 

| Lamy, réélu: trésorier, M. l'abbé | M. A3, BOÏTEAU 

|L. Primeau, réélu. Membres du | CL ed « P 

Conseil, MM. Alexandre LaRivié- | te UN D À 9 
| N rriere, - ; st 
décédé à sa résidence le mercre- 


re, Hector Lévêque, Georges Cha- | 
vannes, Henri Painchaud et J.-O.| à AR PRET À 

| di 29 novembre. Il était âgé de 
85 ans. 


Brunet, | 
| . M. Boiteau naquit à St-Aimé, 
Petites Notes PQ, et vint au Manitoba en 
| | 1877. I1 demeurait à St-Vital de- 
puis 38 ans. 

Le défunt laisse dans le deuil: 
son épouse, Mme Marie Boiteau; 
4 fils: Edouard, de Virden, Geor- 
ges, de Flin Flon; Henri, de Los 


nous 


M. et Mme E. Jolicoeur (Elia- 
ne Pelletier) sont revenus de Oli- 
ver, C.B.,, pour demeurer à St- 
Boniface. Pendant leur séjour 
en Colombie, ils ont visité Van- 
couver, New Westminster, etc, 

> PRE: |viation, à Dauphin: aussi 3 fil- 
Shower lies, Mme M. Williams, de St- 

En l'honneur de Mlle Stella | Vital: Mme I. Marcil, de Los An- 
Bouvier, dont le mariage sera peles, Cal, et Mme A. Roy, de 
célébré le 12 décembre, Mmes Calgary. : 
R. Raymond, H. Orieux et Dubé Le samedi 2 
organisèrent un shower, jeudi 
dernier, à la résidence de Mme | de Holy Cross, et l'enterrement se 


décembre, à 9 h. 


Orieux fit dans le cimetière de la mé- 
On comptait 52 invitées. | me paroisse 
L L2 L | $ L LL L 
Le bombardier Paul Prince, de | HELENË LECLAIR 


l'artillerie canadienne de la} Le mercredi 29 novembre, Mlle 
K.C.A. de Vancouver, stationné Hélène Leclair. fille de M. et 
à Prince Rüpert, C.B. a passé! Mme N. Leclair, de 235, rue Du- 
9 re chez ens nare d 

24 jours chez ses parents qui ré-| moulin, est décédée à l'hôpital de 
sident à 378, rue Desautels, St-| st-Boniface, à l’âge de 17 ans 


Boniface, Pare En plus de ses parents, la dé- 
: funte laisse dans le deui 'e- 
Mlle Gertrude Cyr, de Mont-| . . Va RER 19 HOUR EE Are 
? res: Arthur et Léo, tous deux 
réal, est en visite pour quelque! , ‘ , : s "x 
Éd L ! dans le R.C.O.C. outre-mer; Ray- 
emps chez ses soeurs, Mme LL... l, qui sert d le MPDB 
a j imond, qui sert dans le ! 
Aubin et Mme J.-J, Préfontaine, |. Italie et R we At 
" s alle, \0uian«a, à 14 MaISOI 
de St-Boniface la | 
° B ace aussi une soeur: Mme T. Plouffe, 


LA LA LA 

Le caporal-suppléant Fernand| de St-Charles 

Lanthier, qui fait partie des Fu-| 

siliers du Mont Royal, est en con- | #8 cathédrale Je 
M. et Mme| P'e à 9 heures. 


. LL . 
pour deux se- Remerciemerts 
Le caporal- 


PAR nue M. Napoléon St-Pierre remer- 

Jérôme, P.Q cie tous les parents et amis qui 

| iui ont offert, ainsi qu'aux autres 
—————— | 

je ty: membres de sa famille, des sym- 

Le bébé ne sera pas fiévreux | pathies, à l'occasion du décès de 


et agité si vous lui donnez les + Feu n 
poudres du Dr Bishop pour ma. | °°8 frère, Philias. 
meme nenrer 


laises causés par la dentition et | PP rehemee = — 
Lan) 
Baptèmes 


les affections intestinales. Des! 
Le 26 novembre—Joseph-Emi- 


gé chez ses parents 
Charles Lanthier, 


maine: 


suppléant | 
L ensuite à St- 
où il est stationné, 


milliers de méres ont trouvé |! 
qu'elles étaient très efficaces. ! 
En vente au prix de .25 sous 
chez tous les pharmaciens. ! 


à le-Alain-Normand, né le 14 no- 

| vembre, fils d'Emile Péloquin et 

de Rose Malo. Parrain et mar- 

MESDAMES! raine, M. et Mme Eugène Léves- 

VOICI UNE BONNE NOUVELLE! | Au 

Le 26 novembre — David-Wal- 

Machines à laver ter De € 20 por n pre de 

réparées et livrées degree si dr M or 

bis Napoléon St-Hilaire et de Mar- 

ee on garet Kirby Parrain et mar- 

et nous vous ja livrons raine, M. et Mme Joseph St- 
SOUDAGE DE %o TES Hair 
S AGE TOUTE SORTE en 

x À Le 26 novembre — Paul-René- 

Charles-Joseph, né le 20 novem- 

ST. BONIFACE REPAIR ibre, fils de Charles Seewald et 

SHOP d'Alma Laurendeau Parrair 

264, rue Dumoulin - Tel. 201 s08 | Emmanuel Loriault: marraire 


| Alice Loriault, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| Angeles, Cal, et David, de l'a-| 


30, le service eut lieu en l'église 


| D'Eschambault 


Les funérailles eurent lieu dans | 
lundi 4 décem- 


| Benoist dirigea en 


$ 


de façon à s'ajuster 


donneront du confort. 


ple. 


Grandeurs 36 à 46. 


garde bien la chaleur. 
et jeunes gens. 


de fantaisie. 


STYLECREST 
ms e3e) 


Pardessus de la marque de la Baie, taillés 
taille . .. Il vous feront parfaitement et vous 


soin de drap molleton, de velours ou de 
flanelle. Style Raglan, Ulster ou très am- 
Tissus de fantaisie, bleu, gris ou brun. 
Achetez un STYLE- 
CREST pour obtenir complete satisfaction 


et bien paraitre. Les prix sont raisonnables. 


Pardessus ‘“Hudsonia” 


Une autre marque qui est propre à la Baie. 
Taillés avec soin de flanelle ou de velours qui 
Modeles pour hommes 

Gris ou bleu. 
Grandeurs 36 à 44, 


baine populaire de tous les jours 


Section habits pour hommes, 2e étage 


à n'importe quelle 


Confectionnés avec 


Tissus unis ou 


Une au- 


$28 


Soirée pour nos 
Sociétés musicales 


Dimanche soir dernier, dans la 
salle du Collège, a eu lieu une 
soirée intime organisée par nos 


|membres des diverses sociétés et 


associations musicales, C'est la 
seconde année que cette heureuse 
initiative se renouvelle. La soirée 
était dédiée à M. 


années, fit partie du personnel de 
l'Archevêché et est bien connu 


| dans notre ville pour ses activi- 


tés musicales et l'intérêt qu'il a 
toujours porté à la chorale et aux 
autres organisations du genre. M 
Décosse avait chanté la grand'- 
messe le matin. M. l'abbé A. 

agissait comme 
maître de cérémonie, et M. l'abbé 
E. Lavoie, curé de la cathédrale, 
était aussi .present, 

Le programme avait été pré- 
paré par M. Marius Benoist. Voi- 
là l'ordre dans lequel il s'exécu- 
ta: la fanfare La Vérendrye, sous 
la diréction de M, Henri Duy- 
vejonck, exécuta deux séries de 
morceaux de son répertoire, Puis 
deux jeunes demoiselles, toutes 
deux membres du Cercle Ste- 
Cécile de l'Institut Collégial St- 
Joseph, Milles Yvonne Delavi- 
gnette et Denise Toussaint, jou- 
érent un duo de piano. M. Marius 
ite ses artis- 
du Cercle Musical Lavallée 
dans une série de trois morceaux. 
Mlle Fabiola Desrosiers, accom- 
pagnée au piano par Mlle Denyse 
Guyot, exécuta deux 
chansons. Mile Desrosiers repré- 


tes 


nsuite 


CRESCENT TAXI 


Téléphone 42 338 


Stations dans toute la ville 
Appelez-nous de n'importe quel 
endroit. 

e 
Bureaux principaux à: 
370, RUE GRAHAM 
AVENCE CORYDON 
AVENUE PROVENCHER 


LE L 
136, 


l'abbé Aimé! 
| Décosse qui, pendant de longues 


sentait le choeur des Enfants de 
Marie, 

Le Cercle Musical Lavallée fut 
de nouveau à l'honneur et rendit 
trois autres pièces de son réper- 
toire, Pour le dernier morceau, 
“Marche Lorraine”, les membres 
de la Chorale se joignirent à ceux 
du Cercle Lavallée et chantèrent 
les parties connues. Les Dames 
de Ste-Anne avec les Enfants de 
Marie exécutérent ensuite une 


\série de vieilles chansons cana- 


diennes, puis, pour clore la soi- 
rée, la chorale rendit, en l’hon- 
neur de Ste Cécile, l'hymne “Can- 
tantibus Organis”, 


Comité 


| 


Winnipeg, Men., 


Chapeaux importés 


8 décembre 194: 


… $10 


Nous venons de les recevoir de la Grande-Bretagne. ,, 


Chapeaux ‘‘Scotts” de prix faits 


de feutre de fourrure 


qui satisferont les goûts des hommes au point de vue 


chaleur et apparence. 
métier experts. 
rubans de moyenne largeur. 
et gris acier, Grandeurs 6% à 


Enformés par des hommes de 
Bords élégants et finis sans bande, 
Brun pâle, brun foncé 


7%. 


Chapeaux de feutre de fourrure $7.50 


C'est le premier envoi que nous recevons du fameux 


chapelier, de Londres, Angleterre. 


peaux de feutre de fourrure de 
goût. 


largeur. Gris, brun et tan. 


Ce sont des cha- 
choix, enformés avec 


Bords élégants sans bandes, ruban de moyenne 
Grandeurs 6% à 712, 


Vestons style ‘Bush’ de velours côtelé — C'est le 


veston que préfèrent ceux qui 
travaillent au froid. 
tout le tour, quatre poches. 
Grandeurs 34 à 44, 8,50. 


Boutons sur 
Gris, brun, tan, vin, 


font du sport ou qui 
le devant, ceinture 


Vêtements pour hommes, ler étage 


Éndsons Day Compann 


INCORPORATED 


2"°'MAY 1670. 


des oeuvres 
paroissiales 


Le bureau du service volontaire 
est à la disposition de toutes les 
personnes qui désirent se rensei- 


| gner au sujet des oeuvres parois- 


M. l'abbé Lavoie remercia, en! 


termes choisis, les musiciens et 
surtout les directeurs de ces di- 
verses organisations et redit com- 


[l 
ainsi 


bien la paroisse leur était rede-| 


vable 
l'auditoire à M. l'abbé Décosse, 
le remerciant de s'être tant dé- 
voué en faveur de la musique 
parmi nous. M. l'abbé Décosse ré- 
pondit et tira certaines conclu- 
sions pratiques, suggérant d'unir 


Il présenta les voeux de! 


les efforts de tous ces artistes et, 


de tous ces jeunes gens, doués 


de tant de talent. M. l'abbé D'Es- | 
chambault ajouta quelques remar- | 


ques demandant surtout 
membres d'être fidèles aux so- 
ciétés dont ils font partie, d'assis- 
ter réguliérement aux pratiques, 
etc. 

À la fin de la soirée il y eut un 
succulent goûter servi par l:s da- 
mes, et les participants se sépa- 
rérent emportant le meilleur sou- 
venir de cette petite soirée qui, 
espérons-le, se répètera désormais 
tous les ans, 


OTTAWA—Les quartiers géné- 
raux de la marine ont annoncé 
la nomination du capitaine H. G. 
DeWolf, D.S.O., D.S.C., de Bed- 


| ford, N.-E. et d'Ottawa, officier- 


commandant du destroyer “Hai- 
da”, comme assistant-chef du 


| personnel naval, 


aux | 


siales, du service volontaire et 
du V.A.D. Les heures de bureau 
sont de 2 heures à 4 heures, tous 
les jours, excepté le samedi, 
Mme L. Aubin, aidée de Mmes 
F. Savoie, J.-B. Lalonde, E 
Painchaud et de Mlle Marthe 
Levêque, ont organisé la percep- 
tion et la partie de cartes du dis- 
trict no 6 avec succes. La 
ception n etant pas tout à fait ter-| 
minée, ce district compte $146.45, 
On félicite ces organisatrices, 
que donateurs de prix. 
Les gagnants à chaque main fu-| 
rent: Mme H. Savoie, Mme A. 
Carbonneau, Mme A. Champa- 
gne, Mme C. Legros, Prix du 
grand total, Mme E. Painchaud. 
Prix d'entrée, M. A. Bouvier 
Rafle d'une caisse de pommes, 
Mlle H. Courteau. Prix de conso- 
lation, Mme Bouchard, Pool 
Mlle G. Chaput, Mlle Laplume 
Rafñfle d'un couvre-pieds, don de 
Mme D. Collin, gagné par M. le} 
curé. | 
Le jeune Louis Baudru fut le 
seul qui prit part au programme 
musical: il intéressa. avec 
trois morceaux d'accordéon qui 
furent appréciés. Nos remercie- 
ments à ce Jeune artiste 
Le rapport des districts nos 10: 
et 15 sera publié la semaine pro-| 
chaine | 
Le district no 12, 
tion de Mme Cyprien 


per- | 


les 


nous 


sous la direc- | 
Bélanger, | 


| nos 


| front. 


| aura sa partie de cartes le 13 dé 


cembre, 

On annonce aussi à toutes lc 
dames de la paroisse que l'asserr 
blée mensuelle aura lieu le marc 
12 décembre au local 200, avenu 
Provencher, Nous serions cor 
tentes de voir de nouvelles inté 
ressées; le rendez-vous est à 


heures, 
L2 L LA 


Mme Love, de Winnipeg, fa 
appel à notre population pou 
trouver parmi nous des dame 
volontaires pour confectionne 
du linge de poupée, au “Doll 
Shop’, près du Collège Wesle: 
dans l'édifice Boyd, au 2e étagc 
Ces poupées seront vendues dar 
le magasin du “Salvage Corps 
de la rue Donald. Les bénéfice 


, seront employés au réconfort d 


retour d 
n'est fait 


soldats blessés de 
Cette demande 
que pour d'ici à Noël 

(Communiqué) 


Celul-là fait le crime à qui | 


crime sert. — CORNEILLE, ‘Me 
dée”. 


Faites nettoyer vos habits 
d'automne au moyen du 
procédé ‘“Cellotone” 


MAINTENANT 


avant l’affluence des clients 


e 
Pour appeler le camionneur, 


téléphonez à 37 261 


ou servez-vous de la méthode 
“Carry and Save” 


Perth’s 


Nettoyeurs - Blanchisseurs 


Téléphones 


QPIN LUMBER : FUEL Ç° 


C 


201 105-06 


Service prompt, efficace, courtois 


{ Produets'—qui est une loi 
points. 

1 TIM 

: INUTILE 

{ ne D 

{ Ministre de l'Ag 
Décembre 1944 

Le 


Service prompl: vous n'avez pas à 


Winnipeg, Mon., 8 décembre 1944 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Mariapolis | 
Déces 


Le samedi 25 novembre s'etei- 
ait doucement M. Louis Lus- 
r, âgé de 94 ans, à la demeure! 


sa belle-fille, Mme Hubert} 
ssier, où demeurait depuis} 
mort de son épouse en 1931 


[1 naquit le 5 avril 1850 à Bou- 
erville, PQ Il demeurait au 
initoba depuis 55 ans. Il eut 
douleur de voir mourir s0n!| 
ndre, M. Arthur Barsalou, à 
deux semaines avant #a 
généreusement le sacri- 
ei prépara à 4 
manière tout à fait 
eut le grand bonheur 
ine dernière fois sa 


sa Vi se 


revoir 
le, Mme Hector Guilbert, ac-; 
“rue à son chevet, des Etats-| 
i de voir une de ses 

111 religieuse de St- 

Eva Morin) I] reçut 
-Onction des mains de! 

s, M. l'abbé Louis Mo- 


l'abbé Morin qui 


service assisté de M, le 


ré M. l'abbé H. Lapointe 
S service funèbre eut lieu 
mardi 28 novembre, Les por- 


rs furent ses six petits-fils: | 
lexandre, Louis, Henri, Arthur, 
bert et Amédée Lussier, tous 


Mariapolis, avec qui le défunt 
meura toujours, Un autre petit-} 


s, Antoine Lussier, conduisait 
deuil 

I] laisse dans le deuil: quatre 
les, Alphonsine (Mme Hector 
uilbert), de St. John, ND. Ro- 
na (Mme Louis Bérard), de 
arieville, P.Q, Merilda (Mme 
vila Morin), Adelina (Mme Ul-| 


Guilbert), de Mariapolis, un 
, Stanislas, de St-Alphonse, 
me Hubert Lussier et sa famil- 
, 79 petits-enfants, 130 arrière- 
stits-enfants et 14 petits-enfants 
la 5éme génération. 


Somerset 


Le cercle “La Nativité” célé-} 
“ait son premier anniversaire le 
manche 12 novembre, par une| 
‘emière initiation au Manitoba. 
Le matin il y eut communion 
snérale des membres et candi- 
ates dans l'église de la Nativité| 

Somerset, Dans l'après-midi, | 
nitiation se fit sous la prési-| 
»nce de notre digne directrice | 
ationale, Mme A. Dehase. | 
Après la cérémonie des degrés | 
nférés, un souper-buffet fut 


1 
} 


à 


. ONDULATIONS 
. PERMANENTES 


(Nos ondulations permanentes 
ine font pas tort aux cheveux 
les plus délicats. 


* 
Téléphone 201 866 


LON DE BEAUTE 
LA FRANCE 


(Vis-à-vis le théâtre Plaza) 
109, rue Merion 


PERMANENTES 
$2.50, $3.50, $5.00 


Vous êtes toujours bienvenues 
* 
Un rendez-vous n'est pas nécessaire 


pour les dames qui demeurent hors 
de la ville, 


* 


SA 


attendre iei. 


servi; il fut suivi d'ur 
gramme musical. Mile Estelle 
Boyer chanta quelques solos 

M. l'abbé L. Senez, chapelain 
dit quelques mots d'encourage- 
ment aux Filles d'Isabelle, sur 
tout pour les oeuvres qu'elles ont 
à entreprendre 

Notre directrice nati 


onalé reçut 


un cadeau-souvenir des membres 
Elle remercia en termes élo- 
quenis et nous encouragea par 


de bons conseils 


de 
le soldat Louis-A. 
Dauphinais, a été blessé au com- 


Mme St- 


que 


E. Dauphinais, 
fils, 


son 


Dauphinais, a été blessé au com- 
bat. Le soldat Dauphinais est ne 
ct a fait ses études à Deer Horn, 
Man 


Sainte:Anne-des- 
Chênes 


Mariages 


Le samedi matin 25 novembre, 
à 9 h. 30, le R.P. E. de l'Etoile, 
C.Ss.R., bénissait les mariages de 


court pro-! 


M. Rodolphe Côté, fils de M. Isi-| 


| dore Côté et de Maria Duguay, 


avec Mile Bernadette Mousseau, 
fille de feu Octave Mousseau el 


de Vitaline Magnan; ainsi que le! 


| 


mariage de M. Emilien St-Jean, | 


fils de feu Désiré St-Jean et de 
Mme Elmire Delorme, avec Mlle 
Juliette Tougas, fille de M. Phi- 
lias Tougas et de Maria Mous- 
seau. 

Pendant la messe, des chants 
appropriés à la circonstance fu- 
rent exécutés, entre autres l’Ave 
Maria qui 
Rosa Champagne. 

A l'issue de la cérémonie, il y 
eut réception chez M. Omer Tou- 
gas où étaient invités les parents 
des quatre mariés. Le soir, un 
grand nombre de parents et 
d'amis se rendirent à la résidence 
de M. Philias Tougas, où il y eut 
soirée intéressante. 


CE] * 


Le vendredi soir 25 novembre, 
à la résidence de M. T. Dusablon 
eut lieu une soirée-surprise, à 
l'occasion de l'élection de celui-ci 
comme conseiller municipal. M. 
Dusab'on remercie sincèrement 
tous ceux qui l'ont élu, et promet 
de faire tout en son pouvoir pour 
être utile dans le district. 


L . L 
M. et Mme Maurice Gervais 
étaient en visite chez M. T. Du- 
sablon, la semaine dernière. 


Baptème 


Né le 14 novembre, baptisé le 
26, Joseph-Léon-Pierre, fils de M. 
et Mme Hector Couture, Par- 
rain et maraine, M. et Mme Léon 
Bernardin. 


J'haurmacic #réfontaine 


{1 


SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES 
DENTS ; 


Frottez légèrement sur genci- 
ves. Il cesse de pleurer ins- 
tantanément. 

35e par poste 


Département de l'Agriculture et de 


l'Immigration 


Préparez bien les volailles 
pour le marché 


Les fermiers du Manitoba ont perdu beaucoup d’ar- 
gent parce que les volailles qu'ils ont envoyées au 


marche n'étaient pas bien 


raison d'un char à la fois ne peuvent être envoyés entre 


chaque province que si les 


celles qui ne sont pas bien préparées ne peuvent être 


classées. 


Voici les défauts les plus communs chez les volailles: 


1, 11 leur reste du sang dans la bouche — Il faudrait leur 
laver la bouche comme il faut avec de l'eau chaude avant 
que les volailles ne refroidissent. “ 

2, Leurs pattes sont sales —— Elles devraient être lavées et 
bien propres 

3. L'ouverture anale n'est pas vide — Les matières qui 
3 sig dans cette ouverture gaspillent la volaille. Videz-la 

ien. 

4. 


la volaille. 


Les règlements faits selon l'Acte ‘Live Stock and Live Stock 
fédérale—comprend tous ces 


LES NEGLIGER, C'EST PERDRE DE L'ARGENT 


Les plumes ne sont pas complètement enlevées —— Aucune 
plume ne devrait rester sur aucune partie du corps de 


. L. CAMPBELL, 


du Manitoba 


preparees. Des envois à 


volailles sont classées, et 


MENT. 


riculture et de l'Immigration. 


| 


| 
| 


fut chanté par Mlle] 


| 
| 


| 


St-Jean-Baptiste 


Bapteme 


M Mme Arthur Vermette 
t heureux d'annoncer la nais- 
sance de leur fille, Marie-Thérèse- 
Jeannine, née le 16 novembre et 
baptisée St-Jean-Baptiste par 
M. le curé J.-S. Caron. M. et Mme 
J. Dorge, de Ste- the, parents 
de Mme Vermette, étaient parrair 
et marraine, 


et 


sor 


Ê] 


Nécrologie 


Le mercredi 29 noÿembre, à 


l'hôpital de Ste-Rose du Lac, M.! 


William Martin rendait son âme 
à Dieu après de longs mois 
souffrances. Il était âgé de 69 ans 
Son épouse l'avait précédé dans 
la tombe en avril 1943, M. Wil- 


liam Martin était venu d'Angle- 
terre depuis nombre d'années, 
Parmi nous, et pour tous ceux 
qui l'ont connu, il jouissait d'une 
très bonne réputation. Excellent 
chrétien, bon citoyen, il fut bon 
cpoux et bon pere pour ses en- 
fants. Deux d'entre eux lui sur- 
vivent: Marie (Mme Jean-Marie | 
Corbeil) et William, tous deux; 
résidents de Laurier 
L'enterrement eut lieu le ven- 
dredi ler décembre Les por- 
teurs étaient: MM. Honoré Ga- 
mathe, Jean Neauä, Philippe 
Coss, John Craig, Eugène Clé- 
ment, Robert Hunter 
M. L. Pineau, de Ste-Rose, 
était en charge des funérailles. 
a et" 
La chasse est ouverte depuis 


+ 
Le 


quelque temps et bon nombre de 


de | 


meurait à St-Claude depuis 52 
ans, 

Il laisse dans le deuil trois en- 
fants: Mme M.-L. Chapuis, de 


Chicago, et MM. Louis et Augus- 


te, de St-Ciaude, ainsi que 8 pe- 
tits-enfants 
L'inhumation eut lieu à St- 


Claude, le mercredi 15 novembre. 
Les porteurs étaient MM. A. Pa- 
chet, E. Jobin, Louis Bazin, A. 
Jacques, A, Chatel et Vital Ma- 
gne 


Le soldat Wilfrid Carrière, fils 
de M. Louis Carrière, de 127, rue 
Clark, Winnipeg, a été blessé ré- 
cemment outre-mer, alors qu'il 
était au tombat actif 


South Junction 


Le lundi 13 novembre mouraïit 
à l'Hospice Taché, M. Joseph- 
Alphonse Gobeif, époux de feu 
Denise Goulet. 
| Il était âgé de 78 ans, et citoyen 
| de la place depuis 1915. 

Le service eut lieu en l'église 
paroissiale de la mission, le jeudi 
{16 novembre 
Le défunt laisse plusieurs en- 


Ecole Centre 

Lds élèves du Xilème grade, 
encore sous le charme des sou- 
venirs de la réunion de la veille 
cherchent des mots retentissants 
pour en faire l'éloge. Maurice 
sourit. Sourire moqueur qui tra- 
hit la pensée du garçon malin 
“Cherchez tant que vous voudrez. 


Mesdemoiselles, vous ne trouverez | 


pas l'épithète appropriée au suc 
cès de notre soirée récréative” 


Au fait, elle fut couronnée d'un | 


franc succés. 

Outre notre dévoué M. le curé 
P.-E. Halde, MM. les commissai- 
res et Mile la secrétaire de l'ar- 
rondissement scolaire, Mme la 
secrétaire municipale et quelques 
autres visiteurs distingués. une 
soixantaine de jeunes gens et de 
jeunes filles furent reçus dans 
notre école splendidement déco- 
rée. 


Après les souhaits d'usage, les! 


jeux s'engagérent: le bingo tout 
d'abord. C'est toujours au bingo 
qu'on décroche les premiers prix. 
et cette fois Miles A. Rousseau. 
| Claire Perras, Lucille Shirtliffe, 
| Betiy A 
| lard se distinguèrent 

Durant la série de jeux variés 
qui suivit, les spectateurs s'amu 
| sérent autant, sinon plus, que les 
joueurs: “Ella et Laurent s'é 
taient-ils exercés à boutonner et 
déboutonner le veston, pour dis- 
puter si habilement la victoire à 
dix adversaires?" 

Dans “L'Amour Aveugle”, Sonia 
a héroïiguement vaincu les in- 
convénients de la cécité, mais ne 
| demandez pas à Bernard si la 
tartine que l'héroïne lui a fait 
avaler#tait délicieuse, il n'a pas 
eu le temps de la goûter. 

“Savez-vous jouer au ‘Bon- 
|homme Mécanique”, demande 
| Laura aux jeunes. Un mot d'ex- 
plication, et. allez-y. Oh! ce que 
chaque bonhomme a souffert de 
son maitre ne s'explique pas 
“Dites donc, Adélard, Lionel est- 
il bien lourd?” — “Et dites donc. 


PAGE CINQ 


Bb Envoyez vos volailles pré 
[Un nouvese ON DEMANDE ::.:..: 
ernement É à où vous serez assurés de 
polonais constitué immédiatement mms sn as 
| marche 
LONDRES — Un fte- parole . 2 £ © une classification rapide 
ù. des volailles préparées , 5 ment 


officiel polonais a déclaré ven 
dredi dernier que Tomasz Arcis- 
zewski, désigné comme premiel | 
ministre et vice-président du gou: | 
vernement polonais à Londres, a | 


JEUNES DINDES -— de tous poids 
Meilleurs prix du marche 


erson et M. Pierre Al-| 


formé un nouveau cabinet pour 
succéder au gouvernement de 
coalition anciennement dirigé 
par Sfanislaw Mikolajczyk 

Le nouveau gouvernement, a- 
it-il dit, ne comprend aucun re- 
| présentant du parti paysan. L'é 
{chec de l'essai de persuader Mi- 
|kolajezyk ou tout autre membre 
de son parti de faire partie du 
|nouveau cabinet a ete considéré 
dans les centres diplomatiques 
|comme une nouvelle indication 
que les Polonais de Londres ne 
| pourraient résoudre,la crise ac- 
| tuelle. 

Le président Wladisilaw Racz- 
kiewicz a annoncé que le nouveau 
gouvernement polonais avait été 
formé avec à sa tête Tomasz Ar- 
ciszewski comme premier minis- 
tre. 

Un porte-parole polonais a dit 
; que la politique du gouvernement 
serait annoncée plus tard, Le 
parti paysan n'est pas représenté 
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€ 


des ix et du Commerce 


Jeunesse Catholique 


(Directeur: M. l'abbé A. Couture) 


dans le nouveau cabinet qui est | 


composé de nationaux-démocra 
tes, de chrétiens-démocrates et de 
socialistes. 


Yanni Yannopoulos 
condamné à mort 


ATHENES — Un tribunal grec 
spécial a condamné à mort Yanni 
Yannapoulos, accusé d'avoir joué 
un rôle prépondérant dans l'éta- 
blissement d'un régime fantoche 
de coilaboration avec les nazis. 
Yannapoulos est le premier cri- 
minel de guerre que son pays ait 
condamné-à la peine capitale. 


MORT DU FILS DU 
MARECHAL L. S. BREADNER 


OTTAWA 


L'officier - pilote 


fants qui demeurent presque tous | Lionel, est-ce que vous n'accor-| Donald L. Breadner, fils du com- 
à South Junction. Ce sont MM.| derez le privilège d'une prome- | mandant du CARC outre-mer, le 


Mathias, Hilaire, Paul, Thomas, | nade dans les airs qu'à Adélard?” | maréchal de l'air L. S. Breadner, 


| Théophile, Mme Ulric Norman- 


René D'hiver et sa jeune | deau, Milles Alma, Léonie et Ali- 


Tableau d'honneur à l'ecole 
Grade IX—LI0yd Radd. 


chasseurs étrangers sont rendus 
pour la circonstance, 
L LI Li | 
M. Elie Duruisseau est allé! 
passer l'hiver en Colombie Bri- 
tannique où il retrouvera sa fa-| 
mille, 
LL L L 
M 
épouse, Cécile Lecemte, de Ste-|ce. 
Rose du Lac, sont installés sur| 
une ferme à quelques milles du! 
village. 


Tué en action 


Le 
fils de M. et Mme Joseph Lafon- 
taine, de Le Pas, Man, a été tué | 
au combat au mois d'août. Lui 
survivent, outre son père et sa 


soldat Frank Lafontaine, 


mère, 2 frères et 1 beau-frère, 
tous dans l'armée, 
Le soldat Lafontaine servait dans 
les “Queen's Own Cameron High- 
landers”. 


Saint-Claude 
Déces 
Le mardi 28 novenibre mourait 
à St-Cilaude à l'âge de 83 ans, 
M. Jacques LeRoux, Né à Guern 
(Morbihan) le 20 décembre 1861, 
il était arrivé à St-Claude en mai 


et 5 soeurs.| 


1904 avec un groupe d'émigrants | 


Bretons, originaires comme lui 
du Morbihan. Il se consacra à la 
culture et éleva une famille de 
sept enfants. En 1914-18, 5 de ses 
fils prirent part à la guerre. Son 
épouse le précéda dans la tombe 
en 1934. Il laisse 5 garçons: Yves, 


Joseph, Jacques, Louis, Julien, 
et 2 filles: Marie (Mme G. Du- 
| pasquier) et Yvonne (Mme C. 
| Rosset), tous de St-Claude, 33 
petits-enfants et 1 arrière-petit- 
fils. 


| thie 


| combien de POUSSINS 
lOAKLAND 


| il faut les expédier 


dee 


sera 


La famille remercie les person- 


nes qui ont montré leur sympa-| 


à l'occasion di décès, tout 
spécialement les RR. SS, de 1! 
Croix qui lui ont fait de fréquen- 
tes visites au cours de sa maladie, 
L L L 


2 novembre, 


12 M 


Le 


| 


a!’ 


Grade VIII—Nick Setar, Thé- 
rèse Gagnon, Anne Beaudry. 

Grade VII—Aline Delorme, A- 
lice Beaudry? 

Grade V-—Marguerite Beaudry, 
Jeanne Brisebois, Anita Beaudry. 
Grade III— Yvonne Beaudry. 
Grade II — Thérèse Prévost, 

Berthe Lévesque. 
Grade I—Joseph Brisebois, O- 
mer Gobeil, Augustin Gobeil. 


| 


Cours préparatoire +- Raymond ! 


Beaudry, Raymond Van Kooten, 
{ Stanley Bodnarchuk. 


Florze 


Mme M. Guilleminot, actuelle- 
ment à Lorette, était en prome- 
nade chez: son fils et sa belle- 
| fille, M. et Mme Georges Guille- 
minot. 


* L + 


Mile Irène Rocan, institutrice 
de Florzé, est allée à La Broque- 
rie à l'occasion du mariage de 
son frère. 

L 

Mlle Irène Poiron nous a quit- 
tés pour aller travailler chez 
Mme J. Beaulieu, de St-Boniface. 


A l'occasion de la fête de Noël, 
les enfants de l'école Lorteau 
| donneront une séance récréative. 
Les jeunes gens de la mission 
joueront également quelques piè- 
|ces Tous sont cordialement bien- 
venus. Cette séance aura lieu le 
23 décembre. 


Tué au combat 


t 3 
 AÉE 
LÉ R $ PT 
Mme George McKay, 391, rue 
Carlton, Winnipeg, vient d'ap- 


Auguste | prendre que son fils, le soldat Fré- 


Bonnefoy est décédé à l'âge de 69 | déric Carrière, âgé de 20 ans, a 


ans et 10 mois, Venu de France! été tué au combat en Hollande, 


| au Canada, il y a 55 ans, il de- 


Poussins Oakland 
COMMANDEZ MAINTENANT! 


Ecrivez aujourd'hui 
à notre couvoir le plus # 
rapproché et dites 


# 


il faut 
vous réserver et quand 
Un 
dépôt de 10% vous as- 
sure qu'ils seront li- 
vrés à la date deman- 
Un trés: joli ca- : 
lendrier mural vous à 

envoyé GRATIS | 


(tant que nous e!\ aurons) sur recep- 


tion de votre commande, 


PRIX pour 1945 


OAKLAND 
Poussins Standard Poussins XX ! 
100 50 2 50 25 | 
W. Leg. 91425 $ 7.60 8405 515.175 $ R3S 5445 | 
W. 4. Pull 2850 1475 769 31.06 1560 #25 
M. L Chis 388 © 190 4109 259 15e 
N. Hamps. 15.25 4.30 1615 AAS 470 
N. M. Pull 23.00 6.15 ‘400 1450 75e 
N, H Ckls. 11.08 1064 1169 638 225 
M. Mocks 15.25 129 1675 BAS 470 
R. R. Pull. 25.00 6.15 2108 1459 7 
B R. Ckis 11.08 10% 1289 658 225 
100 arrivent en Vie gar. Poulettes 
9%6': exactes, 


Demandez notre 


S5S-560, ave Logan, WINNIPEG 
Aussi à DAUPHIX et à BRANDON 


récemment. Le soldat Carrière 
est né et a fait ses études à St- 
Eustache, où demeurent sa fem- 
me et son fils, Roy. Enrôlé dans 
l'armée active au mois de novem- 
bre 1943, il fut envoyé outre-mer 
au mois de juin 1944, Il faisait 


| partie de l'Essex Scottish Regi- 
| ment. Blessé une première fois le 
| 31 juillet en France il retourna 
| au combat au mois de septembre 

| Un 


frère, Victor, et une soeur, 
Mme Ernest Houle, lui survivent. 


St-Pierre-Jolys 


M. et Mme Emilien Hébert re- 
mercient ceux qui par leur dé- 
voué concours ont réussi à maî- 
triser le feu qui a menacé de dé- 
truire leur demeure, le dimanche 
matin 3 décembre, 


Saint-Lazare 


La famille Gougeon remercie 
sincèrement tous ceux qui ont 
contribué par leurs sympathies 
ou leurs prières à rendre moins 


| pénible leur dure épreuve, 


“Assez, dit la présidente. Quoi- 
qu'ils soient revenus les derniers 
au point de départ, Maurice et 
Bernard seuls seront récompensés 
pour avoir observé les règles du 

| jeu”. 

D'un tour de bras musical, 

| Thérèse et Allan décrochent un 


|beau prix, puis Ô scandale! on) 


annonce qu'une diseuse de bonne 

l'aventure siège dans le labora- 
|toire, “Qu'a-t-elle l'air? Que 
| dit-elle à ses clients? Seuls ceux 
qui osent la visiter peuvent le 
dire, mais ce que tous savent, 
{c'est qu'en entrant chez la sor- 
cière, ils sont surpris, ils ont 
peur, ils se “sauvent”, ils veulent 
y retourner et ils rient. 

Une soirée aussi émotionnante 
et mouvementée aiguise l'appétit, 
et les paniers artistiquement dé- 
corés’ et copieusement remplis 
furent bientôt vidés. ‘Les corni- 
chons étaient-ils bons, Conrad?” 

Une gracieuse Berceuse irlan- 
daise par Mme Y. Willing, et des 


chants populaires exécutés col- | 


lectivement, avec un entrain peu 
ordinaire, remplacèrent avanta- 
geusement l'After-dinner Mints 

Mme P, Stanlee et Milles Laura 
Zastre et Agnès Rousseau furent 


les heureuses gagnantes des prix | 


de rafle et d'entrée. 


M. le Curé ne put se retirer| 


sans nous livrer ses impressions. 
lesquelles furent très élogieuses 
M. Joachim Régnier, président de 
la commission scolaire, le secon- 
da. Après avoir dit combien ils 
avaient joui de l'esprit de famille 
qui avait animé cette soirée, en- 
tre autres choses, ils ajoutèrent 


assez bas pour être entendus de! 
tous, qu'ils espéraient revenir à! 


des soirées aussi agréables. 
Nos amis allaient se retirer 
quand Mme Y. Willing proposa 


le chant “For They're Jolly Good | 
reli- | 


Fellows” en l'honneur des 
gieuses, après quoi, M. J. Régnier 
lança un joyeux ‘“hourrah” le- 
quel secondé par toute la jeunes. 
se, fit trembler les carreaux des 
fenêtres. 


Maurice avait-il raison de vou- | 


loir rire des demoiselles qui cher- 
chaient des mots retentissants 
pour souligner leurs impressions 
de la' soirée du 26 novembre? 
Celles qui l'ont organisée, sous 
l'habile direction de leurs mai- 
tresses, méritent une mention 


honorable, Ce sont: Milles Laura ! 


Tanguay, présidente du Club sco 
laire, Laura Zastre, assistante 
Célestine McDonnell, secrétaire, 
Thérèse Préfontaine et Shirley 
Stanlee, conseillères. 
THERESE-ELLA. 
Tableau d'honneur 

Grade XII — Thérèse Allard, 
Ella Leclerc; grade XI — Maurice 
Régnier, Thérèse Préfontaine; 


grade X — Angela Shirtliffe, Lu- | 


cille Shirtliffe: grade IX — Do- 
ris Hamelin, Stella Zastre; grade 
VIII Lucille Richard, Irène 
Fleury; grade VII — Jean Has- 
sett; grade VI -— Paul Régnier: 


grade V — Ida Fleury, Fernande | 


Richard: grade IV — Willie Po- 
kornik, Pauline Richard; grade 
I 
Mousseau; grade II -- Anita Ré- 


gnier, Roger McCaughan; grade | 


1 — Juliette Meusseau, Marcel 


Régnier, Stella Girard: musique | 


— Jean Gunn, Thérèse Allard, 
Alice Mousseau, Rolande Girard. 


Estelle Richard, Alice, 


a perdu la vie dans un accident 
d'avion dans l'est du Canada, a- 
|t-on annoncé au quartier général 
|de l'aviation à Ottawa. 


Le colonel Ménard 
est nommé à Valcartier 


QUEBEC — Le lieutenant-co- 
| lonel Dollard Ménard, D.S O. hé- 
|ros de Dieppe, et vétéran des 
campagnes de Kiska et de l'Ita- 
{lie, vient d'être nommé en charge 
du centre A-13 d'instruction su- 
périeure d'infanterie à Valcartier, 
|avec le grade de colonel. Le colo- 
{nel Ménard remplace le lieute- 


mandant intérimaire du camp 
| Valcartier, qui reprend ses fonc- 


Québec. 


| Erreurs à éviter en 
préparant les volailles 


Le commerce des volailles s'é- 


tend de plus en plus: il sera pro- | telle chose était péché. Tous les, Fourrage N 


| fitable ou constituera une perte 


pour Je fermier selon la façon!gnait sa maman à l’église et il|C.W. No 3 504, 


avec laquelle il prépare les vo- 
| lailles. 

| Nous avons beaucoup plus de 
| volailles que d'habitude, spécia- 
| lement les poulets et les poules, 
[et on demande beaucoup de vo- 
|lailles de qualité supérieure et 
| bien préparées pour l'armée amé- 
| ricaine. 

Au Manitoba, les volailles vi- 
|vantes sont ordinairement de 
! bonne qualité. Mais il y en a 
beaucoup trop qui ne sont pas 


n A A 1 
tuées comme il faut et qui sont! 


mal préparées, de sorte qu'elles 
sont classées comme inférieures 
|et ne rapportent qu'un bas prix. 

Au Canada et aux Etats-Unis il 
y a des règlements du gouverne- 
ment auxquels les inspecteurs 
doivent se conformer. 

Les défauts les plus communs, 
indiqués dans l'annonce du Dé 
| partement d'Agriculture sont les 
suivants: du sang reste dans la 
| bouche: les pattes sont sales: 
l'ouverture anale n’est pas vide: 
{les plumes ne sont pas complè- 
| tement enlevées. Dès que la vo- 
laille est tuée, on pourrait facile- 
ment et rapidement corriger ces 
lacunes: autrement, elles ne se- 
| ront pas classées parmi les meil- 
leures. 


de 


Pa Cie Parent Llée 


COURTIERS 


Nous sollicitons cordialement 


Vos consignations 


MEMBRES 
Winnipeg Grain Exchange — Winnipeg Grain and Produce | 
Clearing Association | | 
Références: Banque Canadienne Nationale 
120, EDIFICE GRAIN EXCHANGE 
| TELEPHONE 96 634 
D —" ñ— —  ————""_“ñ“—î———— 


"Il y aura des saints 


Chers petits amis, | 


Il arrive trés souvent que le 
bon Dieu désire voir dans son 


| beau ciel une âme angélique de 


plus: alors, il vient en cueillir 
une sur la terre, Ainsi voilà à 

peine deux ans et demi Il jeta 

les yeux sur un gentilé#petit hom- 

me, âgé de six ans et fils unique 
| d'une jeune maman. Son nom 
était William Kennedy et il était | 
né à Stanten Island, le 1er juin 
11936. Il était petit de taille et| 
|ses grands yeux bruns rayon- | 
naient l'innocence et la can- 
deur. Son angélique sourire at-| 
tirait l'attention de tous ceux 
| qui l’approchaient. Sympathique | 
let empressé au jeu, il était le; 
|rayon de soleil de son foyer. A | 
| l'âge de quatre ans il supplie sa 

mére, un jour de grande chaleur, 
de lui laisser faire de la limonade 

pour la vendre au profit des mis- | 
sions. 


| C'est à cette époque qu'il com- 
|mença sa courte vie écolière au 
| Jardin de l'Enfance de l'Acadé- 
[mie St-Joseph de l'Ile Staten | 
| Très gêné au début, il ne tarda 
| pas à se faire considérer comme 
jun petit Monsieur, par ses ma- 
nières délicates. Un an plus tara | 
|il commença son premier grade. | 
| Son pupitre était près de celui! 
| de sa dévouée maitresse parce | 
| que William était le plus petit]! 
de toute la classe et avec cela, | 


chef. En classe il était très at- | 


|tentif surtout pendant l'étude de | 


| À à . ICW 
tions d'officier senior à l'état-| notre Sainte Religion. Oh! avec} Fou 
major du district militaire de! quelle avidité il écoutait toutes | Sur voie net 51! 


| les sublimes vérités de notre foi. 
| Jamais il n'aurait voulu com- 
{mettre la plus petite faute vo- 
| lontaire. Etait-il dans le doute. 
alors, bien simplement, il allait, 
| demander à sa mère si telle ou 


dimanches matins il accompa- | 
| fallait le voir joindre ses petites | 
| mains avec ferveur pour réciter, 
tout haut la prière suivante: 
“Prends mon corps Jésus, mes| 
yeux, mes oreilles, ma langue 
Ne les laisse pas, Jésus, servir | 
| d'instruments aux mauvais an- 
ges. Prends mon coeur et remplis. | 


Total des pertes de 
notre armée: 58,943 


OTTAWA—Les pertes de l'ar- 
mée canadienne depuis le début 
de la guerre jusqu'au 31 octobre 
1944, se chiffrent par 58,943, se- 
| lon un communiqué publié par le| 
| ministère de la Défense nationale. | 

Les chiffres les plus récents] 
|pour tous les théâtres d'opéra- | 
| tions sont les suivants: | 


15,650 | 


| Morts | 
| Présumés morts 226) 
| Disparus 1,969 | 
| Prisonniers de guerre | 
et internés 4,586 
| Blessés Soda 186101 
| Total 58,943 | 


| Le chiffre des prisonniers de! 


! guerre comprend 166 militaires | 
| qui se sont échappés ou qui ont 
été rapatriés. 


EN GRAINE 


grains 


| 64%, C.W, No 3 6 rangs 64%, 


parmi les enfants" 


le de Ton amour, Tout ce que 6 
possède je te le donne, O Jésus, 
donne-toi à moi” 

Le ler juin 1942 il célébra son 
anniversaire de naissance avec 
ses petits amis, ne se doutant 
pas que ce serait le dernier pour 
lui. Le 15 juillet, sa maman le 
conduisit à l'hôpital pour une 
légère opération. Une hémorra- 
gie suivit, et quelques heures plus 
tard notre petit ami était allé 
voir son Roi Jésus. 

Rappelez-vous, 


tit ‘ 
, 


petits 


enfar 


{que le bon Dieu veut des anges 


au Ciel, mais il en veut aussi 
sur la terre. Soyez doux et obéis= 
sants à vos parents et maitres- 
ses, vrais soldats dans l'armée du 
Christ sur la terre. Mais surtout 
priez beaucoup le petit Jésus qui 
est et sera toujours votre meil= 
leur ami. Demandez-lui de rem 
plir tous les coeurs de sa sagesse 
et de sa paix. 
Votre grande soeur, 
LUCILLE. 


— 


Cours de grain fourni par 


James Richardson & Sons Ltd, 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 
Téléphone 9% 452 
Prix déchargé 4 Fort 

Pert Arthur 
PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 


AVOINE 
Le lundi 27 nov.—C.W, No 2 5014, 


nant-colonel W.-A. Croteau, com- | plein de vie, énergique, taquin et C.W. No 3 5014 Fourrage No 1 5012 


Fourrage No 2 47, Fourrage No 3 45, 
Sur voie net 5113 

Le mardi 24 nov.-C.W. No 2 5014, 
No 3 5014, Fourrage No 1 501:, 
age No 2,48, Fourrage No 3 45% 

Le mercredi 29 nov.—CW. No 2 501%, 
C.W. No 3 50:34, Fourrage No 1 50! A 
Fourrage No 2 48, Fourrage No 2 45, 
Sur voie net 5114 

Le jeudi 30 nov, 
C.W. No 3 50!;, Fourrage No 1 50!, 
Fourrage No 2 48, Fourrage No 3 45, 
Sur voie net 5114 

Le vendredi ler déc. 


C.W. No 2 5014, 


C.W No 2 5014, 


C.W. No 3 5013, Fourrage No 1 50 ps 
0 2 40, Fourrage No 3 45, 

Sur voie net 51!, 
Le samedi ? déc—CW. No 2 501%, 


: Fourrage No 1 501%, 
Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 46, 
Sur voie net 511. 


ORGE 

Le lundi 27 nov.—C.W. No 2 8 rangs 
64%, C.W, No 3 6 rangs 64%, Fourrage 
No 1 64%,, Fourrage No 2 64%, Foure 
rage No 3 62, Sur voie net 64% 

Le mardi 28 nov.—C.W. No 2 6 rangs 
Fcurrage 
No 1 64%,, Fourrage No 2 643%,, Fours 
1age No 3 63, Sur voie net 642, 

Le mercredi 29 nov.-C.W 
rangs 64%, CW. No 3 6 rangs 642:, 
Fourrage No 1 64%, Fourrage No 2 
64%,, Fourrage No 3 63, Sur voie net 
64%, 

Le jeudi 30 nov,—C.W. No 2 6 rangs 
6434, C.W. No 3 6 rangs 64%,, Fourrage 
No 1 64%, Fourrage No 2 64%, Foure 
rage No 3 62, Sur voie net 642%, 

Le vendredi ler déc.—CW, No 2 4 
64%, C.W. No 3 6 rangs 64%, Fours 
rage No 1 641,, Fourrage No 2 64%, 
Fourrage No 3 63%, Sur voie net 64%, 

Le samedi 2 déc.—CW No 2 6 rargs 
64%, C.W. No 3 6 rangs 64%,, Fourrage 


No 2 8 


No 1 64%, Fourrage No 2 641,, Four 
rage No 3 63, Sur voie net 6424, 
SFIGLF 

Le lundi 27 nov.-—CW, No 2 105%, 
C.W. No 3 100%, C.W., 2 rei, 93%, C W, 
No 4 965, Ergot 91%, Sur voie net 
1055; 

Le mardi 28 nov.—C.W, No 2 108!4, 
C.W. No 3 10315, C.W. 2 rej. 96:5, C.W, 
No 4 99!;,, Ergot 94!,, Sur voie net 
10814. 

Le mercredi 29 nov CW., No 4 
10814, C.W. No 3 10314, C.W. 2 rej., 961% 
C.W. No 4 9914, Ergot 9414, Sur voie 
net 108!, 

Le jeudi 30 nov.-CW, No 2 10914, 
C.W. No 3 10414, C W. 2 rej. 9714, C.W, 
No 4 100!4,, Ergot 95!4, Sur voice. net 
19914 

Le vendredi ler déc. -C.W, No 2 104, 
C.W. No 3 104, C.W. 2 rei. 97, C.W, 
No 4 100, Ergot 95, Sur voie net 109, 

Le samedi 2 déc,—CW No 2 109, 
C.W. No 3 1094, C.W. 2 rej. 97, C.W, 


No 4 100, Ergot 95, Sur voie net 109, 


OPTIONS— WINNIPEG 


AVOINE 
Le lundi 27 nov.—Oct. 51!,, Déc. 5114 
Mai 51: 
Le mardi 28 nov - Oct. 5114, Dée, 
51::, Mai 61! 
Le mercredi 29 nov.—Ort. 51!:, Déc 
5113, Mai 511; 
Le jeudi 30 nov.--Oct. 51!;, Déc, 5112, 
Mai 5112 
Le vendredi ler dée.—Oct. 5114, Dee, 
51::, Mai 5112 
Le samedi 2 déc. Oct, 5114, Déc, 
51'3, Mai 51% 
ORGE 
Le lundi 27 nov.—Oct. 6424, Déc. 6474, 
Mai 64, 
Le mardi £8 nov, — Oct. 64,, Dée, 
64%,, Mai 64, 
Le mercredi 28 nov.—Oct 641,, Dec, 
64%, Mai 64, 
Le jeudi 30 nov.—Oct. G4,, Déc 6424, 
Mai 647, 
Le vendredi ler dée.—Oct 647,, Dec, 
04%,, Mai 4% 
Le samedi Z déceOxt, 647,, Déc, 
64%,, Mai 647, 
SEIGLE 
Le lundi 27 nov.—Oct 105, Dée, 
106%4,, Mai 10514 
Le mardi ?%3 nov-—Orct. 108,3, Dec, 
10975. Mai 106% 
Le mercredi 29 nov.—Oct. 108,4, Dée, 
1097, Mai 106%, 
Le jeudi % nov.-Oct. 19!,, Dée 
111, Mai 109!: 
Le vendredi ler dec et 11, Dée, 
1107,, Mai 10 
Le samedi 2 dée, — Oct. 109, Dée, 


1104, Mai 106%. 
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PAGE SIX 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et 


le Patriote” 


Montmartre 


| briel Mondor, le ve 
| midi ler décembre 
L2 LZ 


|  Gravelbourg 


La mort vient de frapper dure-| A 
ment les familles Dureault et En gg op me Raymond | eurent lieu récemment à Gra- 
Noels, de Wolseley, lorsque le! DE oc Mie ADN D velbourg ont donné les résultats 
2 00 on Sy, je Canaten | Cécile Colleaux), de Kirkland | suivants: les deux candidats à 
trop l'auto de M Mourice Due | LA Ou [la mairie étaient MM. Albert 
de Woheley, le samedi 2 décem- | Pi si ch |Forcier et N.-A. Duprat: le pre- 
bre. lorsqu'il retournait chez lui lusieurs paroissiens se s0nt|mijer obtint 192 votes et le deux- 
avec sa femme et ses deux en-|'endus à Gravelbourg, le diman-| 55e 177. Pour les postes de con- 
fants dans oirée. M. Dureault| he 3 décembre, pour la séance! 3 candidats briguaient les 


et le bébé furent tués instantané- 


ment, et Mme Dureauit et une 
fille de 4 ar nt l'hôpital, | 
gravement blessées | 

Nous prions les familles en 
éeuil cepter sincères sym- 
pathie 

L Li LU 

La nouvelle de la mort du AK. 
P, R, Vandevelde, en Belgique, 
nous est aussi parvenue, après la 

bérati ie ce pays, li fut le 
premier vicaire à Montmartre et 
s'occupa des missions environ- 


nt de nombreuses an- 
homme très ins- 


nantes aura 
née C'et 
intéressant; 


était très bier vu 


gior le s6 1 
de Kendal plusieurs années a- 


vant de retourner en Belgique. 
J1 fut trouvé mort dans son fau- 
te et était âgé de 82 ans, Il 
laisse sa nièce, Mme M. Coupal, 


LL L L 

Nous apprenons aussi la mort 
d'un pionnier de Montmartre, M. 
A. St-Cyr, décédé à Winnipeg à 
l'âge de 69 ans. Il prit une part 
active aux premiers développe- 
ments du village. Il était le frère 
de Mme F. Rainville et le beau- 
frère de Mme A. Breton. 

. 


LA L 
Mme J, Lévesque est en voyage 
dans l'Est pour quelques semai- 
nes 


De passage 
M. et Mme Maurice Hébert, de 
St-Boniface; Mille Thérèse Du- 


reault, de Wolseley, et Clotilde 
Cloutier, de St-Norbert, chez M. 
W. O'Shaughnessy. 


Willow-Bunch 


Le lundi 27 novembre, avaient 
lieu les élections municipales 
pour le choix d'un maire, M. F. 
Bellefleur et H. Michaelis étaient 
candidats. M. Michaelis fut ré- 
élu. 

Une loi fut aussi votée le 
même jour en faveur de la cons- 
truction d'un hôpital municipal. 

LZ LZ 


LL 
M. et Mme J. Beaulne sont 
revenus de l'hôpital de Régina, 
après avoir tous deux subi de 
sérieuses opérations, 


M. et Mme Errest Bourassa et 
leurs quatre enfants, autrefois de 
Radville, sont maintenant parois- 
siens de Willow-Bunch. 

L L L 

Nous sommes peinés d'appren- 
dre que le feu causé par le sur- 
chauffage du fourrage dans le 
grenier a complètement réduit 
en cendres les bâtisses de M, Ga- 


NOUS DELIVRONS 


Commandes par la poste rem- 
plies promptement, 
Prescripuons remplies avec soin. 
Vous trouverez 1c1 tout ce qui 
éscuete dans une pharmacie. 


PHARMACIE 


BAMFORD 


L, LAMPBELL, prop, 
(A côté du magasin Woelworth) 


TELEPHONE 2011 
PRINCE-ALBERT 


Le café le plus moderne dans la ville de Prince-Albert 
Le rendez-vous des Canadiens français 


Excellente cuisine, service de première classe à des 


prix très 


_P.O. CAFE 


Ave Centrale 


Adjoignant le bureau de poste 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


dans les ré-| 
4 : | 
I1 fut curé! 


| : . 
| annuelle des philosophes du Col-| suffrages: 


lège, donnée au profit des Oeu-|" 7 pe r S ur 
vres Françaises de Guerre | (317 votes) élu; D. cne, 
LL 


1.2 (290 votes) élu; J. C. Justik (205 
Mile Rita Bourdages et M. et! votes) élu: C. Davidson (199 vo- 


velbourg, étaient à Willow-Bunch|u.y. Morin (148 votes) : 
: le dimanche 3 décembre 


Léoi 
dosltes | Jeannotte (77 votes) ; J.-A. Prin- 
e 1 
Le 26 novembre, M. l'abbé L. | (26 70400. 
Mondor, vicaire à Gravelbourg, | 
baptisait neveu, Joseph-Ro* | Coderre 
bert-André, fils de M. et Mme 
Marcel Mondor (Annie Weismil- | 
ler). Parrain et marraine, M. et! paroissiens de Courval se réunis- 
| saient dans leur salle paroissiale 
pour témoigner leur reconnais- 
sance à M. l'abbé Vachon qui 
| dessert cette paroisse depuis quel- 
| ques années, et qui désormais 


son 


Mme Paul Lapaire 


= Zenon Park 3 


Mme Bernard Bourgeois, de Gra-|tes) élu: A. Bazinet (188 votes): | 


Le sergent Michel de Moissac, 
| de l'aviation, stationné à Dafoe, 


> Les élections municipales qui! fit une courte visite à ses parents | 


avant son départ pour Mountain 


View. 
LZ . . 


Les nouvelles de tous nos sol- 


Ferland 
| Mariages 


MONETTE-CHABOT 
FOURNIER-MONETTE 


| Le 29 novembre, en l'église St- 


Winn 


ipeg, Man., 8 décembré 194: 


Le 22 novembre, M. William | 
Parker a épousé Me Bernice A]- | 
berta Matthewson. 

! er 
| Le mercredi 29 novembre, un 
homme qui fut agréablement sur- | 
pris, ce fut notre bon vieux curé. | 
| Les Jacistes, toutes dévouées aux | 
|loeuvres paroissiales, lui avaient | 
demandé d'annoncer, pour cel 
|jour-là, une soirée soi-disant à| 
leur profit et au profit de la pa-| 
| roisse. On comptait bien sur une| 
| bonnesassistance; mais vous pou- | 
| vez croire que notre curé ouvrit | 
| de grands yeux quand, arrivant à | 


| la salle vers 7 h. 45, il y avait| 


dats outre-mer sont toujours | Jean-Baptiste, de Ferland, eut|une telle foule qu'il eut peine à| 


bonnes. Que Dieu les garde! 


Saint-Victor 


M. et Mme Jean Philippon et 
leur fillette, Lucille, sont revenus 
de l'Alberta où ils ont passé 
quelques mois 


| +. 


: MM. Laurent et Marcel Bisson- 
nette sont partis pour Régina. 
| . + + : 


M. René Lalonde est en permis. 
sion d'une semaine chez ses pa- 


rents. 
CCR 


|revenus d'une promenade d’un 
mois dans l'Est 
1 LL L2 . 


Mile Cécile Coutu est venue 


passer la fin de semaine ehez ses| 


| parents. 


Les familles de M. et Mme Nor- | AE 
man Larmand, de M, et Mme|sera remplacé par M. l'abbé An-| M Alfred Lalonde est en visite 
Emile Turcotte, de M. et Mme|toine Poirier, que Mgr Lemieux |; Winnipeg pour deux semaines, 
| Achille Fortier, de M. et Mme! vient de nommé curé-résident à | …. 
| Arthur Lalonde, de M. Henri! Courval. | Mme O. Audette est chez sa 
Yargeau, de M. Court, MM. Jos.| La soirée déhuta par une bel-|fillk Mme Arcade Bergeron, 
Larmand, Robert Moyen, Ro-lje adresse lue par M. Lionel|d'Assiniboia. 
| muald Dubuc, Arthur Hébert, Léo | Tremblay et la présentation d'une —————— 
| Neveu, Eébpold Marchildon sont bourse bien garnie. M. le curé COMPOSITEUR 


partis pour la Colombie Britanni- Vachon, très touché de cette dé- 
pré licatesse, remercia paternelle- 
|ment ses paroissiens. 

11 y eut ensuite parties de car- 
tes et de bingo, la distribution 
des prix de français et un joli 
programme préparé par Mile Hé- 
lène Bourgeois et ses élèves, Pour 
bien terminer la fête, les da- 
mes servirent un succulent goû- 
ter. Les paroissiens de Courval 
et surtout les organisateurs mé- 
ritent de chaleureuses félicita- 
tions pour leur magnifique suc- 


L L L 
Mlle Donaldine Hudon est à 
Edmonton avec son père, qui est 
à l'hôpital. 
LL L 
Mlle Florence Marchildon, la 
maitresse de tissage dans la pro- 
vince, est arrivée chez ses pa- 


rents pour ses vacances. 
GO 


Mlle Marguerite St-Amand et 
Mlle Bella Goyer et Adrien St- 
Amand sont allés à Montréal pour 


travailler. 
è 0 + + cès. 
Mlle Viviane Goyer est à Flin|l Les prix de cartes furent ga- 
Flon, Man. gnés par Mme Emile Gaucher et 
AE, SE M. Gingras, de Coderre. 


Mathieu Wassil, de l'aviation, 
est de passage chez ses parents. 
L LZ . 


St-Hilaire-de- 
Cochery 


L'assemblée du mois d'octobre 
de l'A.C.F.C. a eu lieu chez M. 
P. Gamache; il y avait une.nom- 
breuse assistance. On discuta 
longuement la question de la 
Radio française. $25. furent re- 
cueillis ce qui monte notre dona- 
tion à $125. Tous espèrent que 
d'autres généreux donateurs aug- 
menteront notre liste, 

A la clôture de l'assemblée, 
Mme Camache servit un très bon 
goûter. 


La famille Moyen, de St-Denis, 
a déménagé à Zénon Park. 
Nos malades 
Mme Albert Lareau est à l’hô- 
pital de Ste-Thérèse, de Tisdale, 
où elle a subi une deuxième 
opération, 


L L1 
Mme Louis-Philippe Hudon 
est aussi à l'hôpital Ste-Thérèse. 
M. Henri Yargeau y a passé quel- 
que temps aussi. Léo Moyen, fils 
de M. Emilien Moyen, est à l'hô- 
pital depuis quelques semaines. 
Mariage 
ROUBY-LEBLANC 
Le soldat Ernest Rouby épou- 
sait Mlle Françoise Leblanc, le 
9 novembre, à Prince-Albert. Les 
filles d'honneur étaient Mlle Y- 
vette Leblanc et Mlle Rita Du- 
perreault: les garçons d'honneur 
étaient Lorenzo Hudon et Arthur 
Rouby. 


Soirée d'adieu 

Une partie de cartes et une 
soirée d'adieu eurent lieu à l'é- 
cole Cécilia en l'honneur de M. 
et Mme Ernest L'Hoir qui vien- 
nent de s'installer à Biggar, après 
avoir habité le district de Coche- 
ry pendant de longues années. 

Plusieurs adresses jurent lues. 
Une chaise, un cendrier et un 
| portefeuille furent présentés à M. 
et Mme Ernest L'Hoir de la part 
de leurs amis. M. L'Hoir remercia 
de cette marque d'estime. 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN ‘“SOM-MOR” 


Chez tous les épiciers bien réussi. 


Accident 


Léo Finant, fils de M. Gustav 
| Finant, en tombant d'une auto, 
s'est fait assez mal à la tête pour 
être transporté à l'hôpital. Il va 
beaucoup mieux. 


(| Envoyez votre commande | 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PHINCE-ALBERT 
Téléphone 2838 


SASK, 


Mlle Henriette Ferland, de] 
Saskatoon, est en congé dans| 
sa famille. 


. LJ 
Louis de Moissac et Guy de 
Bussac ont été à Rosetown pour 


s'occuper de la radio française. 
. L2 


modérés. 

Victorin Lortie est revenu de 
France où il a pris part à la ba- 
taille de Caen. Son état de santé | 
à occasionné sa réforme de l’ar-| 
mée. | 

Les habitants de Cochery tien- 
nent à lui dire qu'ils sont fiers 
de lui, et il font des voeux pour 
son rétablissement complet. | 


ac 


L'Art d'être heureuse 
par Annette Saint-Amant 


L'exemplaire, franco $0.75 
| es Var: 
Monseigneur Provencher 
et son temps 
Par Donatien Frèémont 


L'exemplaire, franco $1.00 


| 

Souvenirs 

! d'un Missionnaire 

| par A.-G, Morice, O.M.L 

|! L'exemplaire, franco $1.00 
| à 

| 

! 


Soixante ans d'Apostolat 
par Mgr Emile Grouard, O.M.I. 
L'exemplaire broche, 
franco 
L'exemplaire, relié 
(toile rouge) franco $1.35 


$1.00 


| 
| En vente à 
| 


“LA LIBERTE et 


| 619, avenue McDermot 


Le — 


— Dhs 
Des livres intéressants | 


L'assemblée de l'ACFC. du 
mois de novembre a eu lieu di- 
manche dernier chez M. Ambroi- 
se Marien. Albert L'Hoir fit un 
rapport sur “les grandes unités | 
{ | scolaires”. Il y eut de longues dis- 

| cussions sur ce sujet si important. 
[| Le goûter fut servi par Mme A, 
| Marien et sa fille, Jeanne. 


. Pierre Radisson 
roi des coureurs de bois 
par Donatien Frémont 


L'exemplaire, franco $0.75 


| 
} 


} 
Les Lettres canadiennes | 


d'autrefois” PSS 
HE || LE MAGASIN DE 
e la ciete royale 
Tome 1 Phase bilingue (192 | 
pages) LINGE 
Tome IL Phase française ||| POUR DAM ES 
(200 pages) | 


le plus complet en 
Saskatchewan 


Grand assortiment et prix 
très modérés. 


Tome 111 Phase canadienne 
(208 pages) 


$1.00 chacun 


(plus 10% pour commandes par | 
la poste) | 


| 
LE PATRIOTE" | 


Winnipeg, Man. 


Mme Paul Marien était l’orga- | 
nisatrice de cette soirée qui a si! 


| fut faite par M. l'abbé Labbé, 


M. Godfrey Ridout est l’un des 
plus jeunes compositeurs au ser- 
vice de Radio-Canada, C'est lui 
qui a écrit la musique de ‘Ladies 
from Hell”. 


Dollard 


Mgr M. Baudoux était de pas- 
| sage dans notre village. Il fit une 
|conférence sur le sujet qui lui 
tient tant à coeur: celui d'un 
{poste de radio de langue fran- 
| Çaise. Il intéressa vivement ses 


| auditeurs. 
| L3 L2 L 


| M. et Mme H. Charest, de Mo- 
|rinville, Alta, sont en visite chez 
leurs enfants. 
D L2 L2 

Un de nos garages vient mo- 
mentanément de fermer ses por- 
tes, MM. C, Bussé et D. Benoît 
ayant transféré leur agence de 
la Cie International à Shaunavon. 


Sous peu leurs familles iront ré- | 


sider dans cette ville. 


Cutknife 


Un de nos braves citoyens vient | 
| de disparaitre en la personne de 


M. Alphonse Dupuis, qui est dé- 
cédé subitement à sa résidence 
le 9 novembre à l'âge de 68 ans. 

Les funérailles eurent lieu dans 


| lieu un double mariage. D'abord, 
|celui de M. Marcel Monette, fils 


| de M. et Mme Ulric Monette, de! 


Meyronne, avec Mlle Yvette Cha- 


bot, fille de M. et Mme Joseph! 


| Chabot, de Ferland. M. Gérard 
Monette, frère du marié, et M. 
| Joseph Chabot servaient comme 
|témoins, M. Raymond Girardin, 
lde Meyronne, æt Mile Noëlia 
| Chabot, soeur de la mariée, agis- 
|saient comme garçon et file 
| d'honneur. , 

Puis celui de M. Louis-Georges 
Fournier, fils de M. et Mme Louis 
Fournier, de Ferland, avec Mlle 


Le dimanche 23 novembre,sles! M. et Mme Josaphat Chutu sont | Thérèse Monette, fille de M. et 


Mme Ulrie Monette, de Meyronne. 
| Les pères respectifs des nouveaux 
|époux servaient comme témoins, 
{tandis que M. Paul Fauchon et 
| Mille Denise Fournier, soeur du 
|marié, étaient garçon et fille 
d'honneur. 

| La bénédiction nuptiale fut 
donnée par M. l'abbé Adrien 
| Chabot, vicaire de Dollard, cou- 
{sin de M. Louis Fournier et de 
| Mile Yvette Chabot. 

Au cours de la messe, de ma- 
|gnifiques cantiques furent ren- 
dus pâr MM, Antonio Fournier, 
Philippe Bouffard, Joseph Cou- 
ture, Awila Chabot, Mme Albert 
Marcotte et Mlle ‘Thérèse Cou- 
ture, Mme Léo Fauchon touchait 
l'orgue. 

Après la cérémonie, il y eut 
réception chez M. Joseph Chabot, 
puis les invités se rendirent à 
Aneroid où un banquet fut offert 
par les trois familles. De magni- 
fiques chansons furent exécutées 
pendant ce banquet. M. Raymond 
Girardin, au nom du cercle de 
l'A.C.F.C, de Meyronne, offrit ses 
meilleurs voeux aux nouveaux 
époux. M. l'abbé Adrien Chabot 
répondit au nom des nouveaux 
époux et au nom des parents, Il 
adressa les meilleurs souhaits 
aux nouveaux mariés. 

Après le souper chez M. Louis 
Fournier, à Meyronne, il y eut 
une veillée à la salle de Meyron- 
ne. 

M. et Mme Louis Fournier de- 
meureront à Ferland et M. et 
Mme Marcel Monette, à Mey- 
ronne, 


Ici et là 
Mme L. Lacasse et enfants, de 
Gouverneur, sont venus résider 
sur leur nouvelle propriété, ache- 
|tée il y a quelque temps de M. 
Porter. 


L . LZ 
M. Alfred Chabot est parti à 
Régina pour un entrainement 


militaire de quelques jours. 
. . L1 


| Mlles Noëlla et Gertrude Cha- 
bot, Pauline Fournier et Armande 
| Laberge, institutrices à Ponteix et 
| Dollard, assistèrent aux mariages 
Monette-Chabot et  Fournier- 


Monette, 


L 1 a e 
M. Robert Dion, de St-Claude, 
| Man., rendit visite à de nombreux 
[parents à Ferland. 
| L + L 


| titutrice à Cedoux, Sask., a passé 


maine dernière. 
L L1 L] 


MM. et Mmes Antonio et Me- 
| delger Chabot sont revenus de 
leur voyage à Winnipeg. 

L e * 


Assistaient aux récents maria- 
ges: M. et Mme Omer L'Heu- 
reux, de Gravelbourg, Mme Léon 


notre église. La levée du corps|Beaudoing, de Ponteix, M. Jos.- 


Ed. Chabot, M. et Mme E. Bacne- 


curé d’'Edam, et le service fut 
chanté par M. le curé L. Leclerc, 
assisté du R.P. Carl Prothmann, 
O.M.I., comme diacre, et du RP. 
A. Paradis, O.M.I, comme sous- 
diacre, 

Le défunt laisse dans le deuil: 
son épouse (née Laetitia Morin) : 
ses enfants, le caporal Joseph et 
le caporal Armand, en service 
outre-mer; à la maison, Lucien, 
Uldège, Yvonne, Emma et Thérè- 
se; aussi une soeur, Mme Dé- 
masson, de Lintlaw, Sask., et un 
frère, Euclide, de Meadow Lake. 

Le R.P. Rhéaume, O.M.I. cha-| 
pelain de l'aviation de North 
Battleford, assistait au service, 
ainsi que le R.P. E. Dénommée, 
O.M.I. curé de Battleford. Etaient 
également présentes, la Rév. Sr 
Supérieure des Soeurs de l’As- 


| somption, de Battleford, et son 


| assistante. 

| Les porteurs furent: MM. Du- 
| puis, À. Forest, R.-J, Dion, A. Du- 
| brulé, P. Gertrand et ©. Foisy. 
Une foule nombreuse assistait 
aux funérailles, 


LZ L2 LZ 

Notre bazar a été un véritable 
succès, grâce au bon travail des 
| dames organisatrices. Nous leur 
| offrons nos plus sincères remer- 

| Ciements et félicitations. 
| Les heureux gagnants du ti- 
rage de charité furent: ler prix, 
| Arthur White de Mar, Ont.; 2ème 
| prix, Mme Chas. Corny, de Cut- 
| Kuife; 3ème prix, Louis Boran- 


lu, MM. Raoul et Armand Pal- 
mier, de Laflèche, Mme J. Dines 
(Annette Thibault), de Ponteix, 
MM. Alex. Allard et Raymond 
Denis, de Gravelbourg, Mme Ar- 
sène Lauzière, de Gravelbourg, 


Mlle Jeannette Balthazar, me 


Ise faufiler jusqu'à sa place, et| 
se vit rejoint par son excellent | 
voisin et ami, M. l'abbé Ferland, 
curé de Storthoaks, et entouré 
des syndies de la paroisse, et s'a- 
perçut qu'on voulait célébrer ses 
ra ans de séjour parmi nous. 


|ont montré un réel talent. C'était | 
[à qui ferait le mieux. | 
Tout le monde a été d'avis que | 
| les chères Soeurs avaient parfai- | 
tement réussi la decoration du! 
théâtre et la préparation de tous | 
|les numéros du programme, Il y| 
eut une grande pièce tragique, | 
| des saynètes et des monologues 
| comiques, des morceaux de piano | 
let de chant, On avait même, sans | 
| que notre curé s'en aperçut, mo- | 
| bilisé des bonnes volontés de 
| Redvers, d'Antler et Rosetown. | 
| En effet, M. Raoul Béchard, de 
|sa voix si chaude et si sympathi- | 
|que, nous a chanté deux beaux! 
|morceaux de son répertoire; | 
Mlles Gilberte et Lucile George | 
| ont intéressé toute l'assistance par 
{le brillant de leur jeu au piano, | 
aiñsi que Mme Leuthwaite. | 

Un compliment en français par | 
M. Emile Wilvers, un autre en 
anglais par M. David Hean, rap- 
pelèrent à tous le but de cette 
soirée, Notre bon vieux curé ne 
savait plus où se mettre. Sa stu- 
péfaction fut au comble quand, 
pour terminer cette joyeuse séan- 
ce, M. Emile Wilvers, président 
des syndics, lui remit, au nom 
de tous, une bourse de 276 pias- 
tres, dont la plus grosse partie 
| ($233.00) était le fruit d’une sous- 

cription, et qu'il n'en avait même | 

pas eu vent une minute, Vous 
aviez recommandé le plus grand 
secret à tous, M. Wilvers, et le 
plus surprenant, c'est que tous 
vous aient si bien obéi! Car, il 
{n'y a pas de doute, ça se voyait, 
ce fut pour notre curé une vraie, 
vraie surprise. 

Félicitations à toute la paroisse 
de la part des organisateurs et or- 
ganisatrices. Un merci également 
à celui ou ceux ou celles qui ont 
été l'âme de cette belle soirée, 


Baptême 
Le 29 novembre, Georges-Léon- 
Joseph-Sylvestre, fils de Raoul 
et de Marie Salut, né le 17 no- 
vembre. Parrain et marraine, 
Léon Salut et Jeanne Pierrard. 
L 1 L] L 


M. Raoul Béchard et sa fem- 
me (Amélie Lamotte) sont re- 
tournés sur leur ferme, à Rose- 
town, 


o * L 

Mile Marguerite Sylvestre, du 
couvent de Forget où elle est pen- 
sionnaire, a passé la fin de semai- | 
|ne chez ses parents, M. et Mme 
Alphonse Sylvestre, 

. L * 

Mile Marguerite Fourny passe 
quelques jours chez ses cousins 
de Wauchope, M. et Mme Louis 
André. 


L . . 
M. et Mme Camille Legros| 
(Marie Antoine) qui étaient les] 
hôtes de M. Joseph Antoine et 


quelques jours à Ferland, la se-! de sa soeut, Mme Eugène Mo- 


nin (Joséphine Antoine), sont re- 
tournés à Cadillac. 


L1 + L 
M. Maurice George, soldat, pas- 
se la fin de semaine chez ses pa- 
rents, M. et Mme Alphonse 
George. 


L] . . . 

M. Augustin Lemieux, de St- 
Joseph de Beauce, va passer! 
quelque temps ici, chez ses niè- 
ces, Mme Ovila Poirier (Lucienne 
Lemieux) et Mme Rosario Poi- 
rier (Marie-Louise Lemieux), 

Le L1 L1 

M. et Mme Henri Wilvers 

(Marceline, alias Lina Peters), 


Mile Rose-Anna St-Cyr, de Pon-| Mme Stanislas Paulhus (Emilia 


teix, etc. | Renard), 


HOPITAL MILITAIRE CONFIE À DES CATHOLIQUES 


er 


ARR HER 


FRS 


F4 


Mme Henri Copet| 


de PES % 


res là-bas. 


DR TUrA 
si LRU 
HP de à 


Mme Tannis Murray, à droite, 
Alors commença un magnifique | de l'émission connue sous le titre de “Of Things to Come.” Mi 
| programme, où tous nos artistes! Murray demeurait autrefois à Winnipeg. 


ON DEMANDE 

Un instituteur ou une institu- 
trice bilingue à l'école Carlton 
Siding au village de Carlton. 
Salaire, $1200.00. Nombre d'é- 
lèves, 27. Ouverture de classe, 
le 8 janvier, S'adresser à M. 
E.-M. Bienvenue, Président de 
la Commission Scolaire, Carl- 
ton, Sask. 


INSTITUTRICE DEMANDEE 

L'école Ness no 2693 deman- 
de institutrice bilingue pour 
l'ouverture de la classe le 15 
janvier. Salaire, $1,200. par 
année. Pour tout autre rensei- 


Kennedy 


[suite 4-5-6, édifice Miteh 
M. et Mme Hébert, de Lang- | Téléphones 
Bureau—5529 Residence—3) 


bank, sont les heureux parents 

d'une fille, baptisée sous les noms 

de Marie-Rose-Patricia. Parrain 

et marraine, Henri et Anna Hé- 

bert, frère et soeur de l'enfant, 
Maladies 


"OF THINGS TO COME" 


qui s'occupe avec Neil Morris 


| Cartes Professionnelle 


PHARMACIE DUNCA 


Avenue Centrale 
PRINCE ALBERT, SASK 

| PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIR 
BOWBONS PAPETERIE ETC 
Téléphone 2158 
NOUS LIVRONS 


| DR E. À. SHAW 


| SPECIALISTE DES YEUX, 


OREILLES, NEZ ET GORGE 

Chambre 10, Edifice Mitehel) 
Au-dessus de ia pharmacie Duncas 
Téléphone 2170 Résidence 3 


guement, s'adresser à M. J. PRINCE-ALBERT, SASK 
Gervais, sec.-trés., Boite 72, || a nn panaanee 
Meota, Sask. | 


MEDECIN - CHIRURGIEN 


| DOCTEUR LEBLOND 


| (Electro-Thérapie des amygdales) 


Bureau 


PRINCE-ALBERT. SASK 


H.-J. COUTU, CR. 


AVOCAT, NOTAIRE 
| SUTTE 6. EDIFICE [IMPERIAL 


BA? 


Le R.P. Godin, desservant la| 


mission de Kennedy, est en trai- 
tement à Rochester, New-York. 
4 . 12 LE 


Mme Antoine Jordens, accom- 
pagnée de son frère, M. Joe Moi- 
ny, a passé plusieurs jours à Ré- 
gina. 


L'opération subie par Mme Ca- 
rignan, a été un succès. La pa- 
tiente a quitté l'hôpital pour être 
transportée à Rosary Hall, où 
elle reste pendant un certain 
temps, sous les soins des méde- 
cins. Là elle est entourée de l'af- 
fectueuse sollicitude de sa fille, 
Soëéur Marie-Adèle, de l'Ordre 


des Soeurs de Forget. 
e . 


Son fils, M. Arthur Carignan, 
vient de vendre sa ferme pour 
raison de santé. La vente de son 
matériel agricole a eu lieu le 24 
novembre. Les nombreuses per- 
sonnes venues en acquéreurs ap- 
précièrent fort les lunches et le 
café chaud, servi par les dames 
catholiques de Kennedy. Plu- 
sieurs de ces dames, dont Mmes 
Sirois, Durwael, Diebold, Antoine | 
Jordens, Lautier et Mile Angèle 
Vinck se sont bien dévouées. 

L1 . # 

Mme Frank Jordens, de St- 

Hubert, a visité ses parents de 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de la vue) 
1106, AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


| Ste-Colette 


M. et Mme Maurice Crayvel 
sont de retour du Manitoba, « 
ils ont rendu visite à des paren 


et amis. 
. æ LZ 


M. et Mme Henri Lacaille : 
leur petit Omer ainsi que M. A 
bert Fradette, de Radville, so1 
partis pour Winnipeg. 

LI LA L1 


M. et Mme Albert Mercil, ain 
que M. Jules Delanoy sont all 
à Estevan, en voyage d'affaire 


Storthoaks 


Le dimanche 19 novembre ft 
notre journée de l'A.C.FC. 1! 
R.P. W. Sicotte, O.M.I. nous f 
une conférence très intéressant 
Les membres se sont bien dévoué 
pour atteindre leur objectif, U 
sincère merci aux collaborateur 


Broadview, Wolseley, Montmar- 
tre, Elle a passé quelques jours 
chez son fils, M. Antoine Jordens, 
de Kennedy. 

. 


LJ L 

Les institutrices de notre dis- 
trict préparent activemeent leurs 
concerts de Noël. A High Ridge, 


la date de l'arbre de Noël est fixée 


au 21 décembre et celle de l'arbre 
de Noël de High View, au 22 dé- 
cembre, Tous sont les bienvenus. 


(Blanche Delvenne) sont allés à; 
Winnipeg, pour affaires, 
L L2 a 


M. Alide Sylvestre, qui tient 
un élévateur du Pool à Beaubier, 
à l'ouest d'Estevan, a fait une 
courte visite chez ses parents, 
M. et Mme François Sylvestre, Il! 
se déclare très satisfait des affai- 


RCE 


LL) L L2 
Le jeudi 23 novembre, le R.I 
W. Sicotte, OM. nous montr 
d'intéressantes vues anirées. 


En voyage 


Le samedi 25 novembre, M. e 
Mme Lucien Gofflot et leur fa 
mille partirent pour Haywooc 
Man. 


L . L 
Mlle Alice Claude passe quelqu 
temps chez M. et Mme Léon Gof 
flot, 


L2 L L 
Mme Pierre Carrier, de Canta] 
rend visite à M. et Mme Loui 
Germain, au village. 


L] LL La 
M. et Mme J. J. Smith et M 
Henri Blerot passèrent quelque 
jours à Winnipeg. 
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Le svastika flotitait encore sur l'hôpital Beaujon, situé près de Paris, quand le vaste immeuble fut photographié par es 


s et 


Winnipeg, Man., 


5 decembre 


| 744 


*érémonie de voeux perpetuels 


iu Monastère du 


Précieux Sang 


GRAVELBOURG, SASK. 


Le samedi 25 novembre, 8. Exc 
Agr J. Lemieux, OP., assisté des 
tR PP, W. Piédalue, O MI, au- 
nônier, et GE. Cartier, OMI 
hapelain, présidait une (tou- 
hante cérémonie de voeux per- 


wÉtuels, dans la pieuse chapelle | 


lu monastére du Précieux SAn£g 

Le RP. J, Magnan, O.M1I, rec- 
eur du Collège, qui prononça le 
*rmon dont le texte est publié 
l-après, sut exprimer avec un art 
lélicat le sens profond de l’holo 
auste total de l'âme religieuse 


Au moment de la communion, 


heureuse élue, Sr Anne-Marie 
le Jésus, (Blanrhe Leclair, de 
loïlyoke, Mass prononça sa 
ormule d'oblation définitive, et 


Son Exceli- 
ladite professe 
de la Com- 


messe 


: l'issue de la 
ence rot 
elon 
nunauté 
Outre les Révérends Pères déjà 


cou nait 
le cérém 


sin! 
1144 


mentionnés, le RP. N. Massé 
MI. était présent au choeur, 
t dan nef on remarquait 
1M. les 8 arisies, des repré 
entante € IL. es commu 
\autés de la le et une nom- 


Résumé du sermen 


Oblatus es qui ipse vobis. “Il 
s'est offert en sacrifice parce 
qu'il l'a voulu Au chapitre 
sème, verset 7, le prophète 
{saïie annonçait des siècles à l'a 
vance je icrifice que Notre- 
Seigneur a offert librement sur 
e Calvaire, Rien dans j'univers 
n'est si grand que Jésus-Christ 
st rien n'est si grand que son 
sacrifice ces paroles sont de 
Bossuet. A l'exception du prêtre 
qui renouvelle sur les autels le 


sacrifice du Calvaire, ii n'y a rien 
de si grand dans le monde que 
le religieux qui s'offre en sacri- 
fice d'amour, 
fait, en renonçant à tout pour 
se consacrer au culte divin et au 
service du prochain 

Le sacrifice du religieux pré 
sente une similitude avec celui de 
Jésus: il est offert pour les mé- 


en holocauste par-| 


fait par l'émission des voeux. et 
la communion se poursuit tout 
le cours de la vie, Oui, l'holocaus- 
te religieux est le sacrifice le plus 
excellent qu'un chrétien puisse 
offrir à Dieu. 

Pour qu'un sacrifice soit agréa- 
|ble au Seigneur {1 faut qu'il soit 
| fait avec générosité, librement. 


Hilarem diligtt Deum. L'offrande | 


de la religieuse est agréable à 
Dieu parce qu'elle est joyeuse et 
volontaire, Dans l’holocauste de 
l'ancienne loi, tout était donné 
à Dieu, tout était consumé par 
le feu: il en est de même de l'ho- 
locauste du religieux qui est to- 


tal et où tout est consumé par | 


le feu de l'amour divin. Un tel 
sacrifice est agréable à Dieu et 
produit des effets merveilleux 
D'après les docteurs de l'Eglise 
il donne une pureté parfaite, non 
par lui-même, mais par l'amour 
qu'il suppose, — 
faite qui rend 
pure et belle 

Un membre de Jésus-Christ ne 
peut s'attendre qu'à la souffran- 
ce ici-bas, Vous n'êtes pas venue 
au Précieux Sang chercher un 
Jésus glorifié, mais un Jésus 
souffrant, humilié. Aujourd’hui 
vous êtes couronnée comme lil 
convient à une épouse du grand 
Roi, mais la croix que vous por- 
terez sur la route douloureuse où 
vous marchez à la suite de Jésus, 
parfois vous semblera bien lour- 
de. Aiors appelez à votre aide Jé- 
sus, le Bon Cyrénéen, Il est bon 
pour tous les chrétiens, mais plus 
spécialement pour ses épouses 
pures et détachées. 

Mille fois heureux les parents 
qui offrent à Dieu les victimes 
de la vie religieuse. Reconnais- 
sant les droits de Dieu sur leurs 
enfants, ils les ont donnés géné- 
reusement. Quelle compensation 
ne peuvent-ils pas attendre de 
Celui qui sait récompenser? 

Mes Soeurs, “Voici le jour que 
le Seigneur a fait”, passez-le dans 
la joie. Réjoulissez-vous des grà- 
ces reçues. En retour aimez dans 


l'âme toute 


la charité par: | 


LA LIBERTE 


En Saskatchewan 
Woilseiey 


Accident 

Le samedi soir 2 décembre, un 
train du Canadien Pacifique vint 
en contact avec une auto et coûta | 
vie à deux passagers, tandis 
deux autres furent grave- 
ment blessés. Ce sont: M. Maurice 
| Dureault, son épouse et leurs 
| deux enfants, Maurice et la pe- 
tite Viviane ont été tués instanta- | 
nément;, son épouse et Evelyn| 
gravement blessées et ont! 
été transportées à l'hôpital d'In- 
dian Head Les arrangements | 
pour les funérailles ne sont pas! 
encore finis au moment où ces 
nouvelles sont envoyées; nous en! 
publierons plus long la semaine | 
| prochaine. En attendant, nous of- 
frons nos sincères condoléances! 
à ces familles éprouvées et un! 
prompt rétablissement aux deux 
blessées 


DE 
que 


sont 


Déei | 

Mme Eloi Tourigny vient de 

recevoir la nouvelle que sop frè- 

re, M. Adélard St-Cyr, est mort 

à l'hôpital de Winnipeg. | 
L£ L£ LA 


Mme Angèle Laverdière a eu! 


la triste nouvelle que trois de ses! 

parents avaient e‘é tués par les 

ennemis en France | 
Va-et-vient 

M, Emile Tourigny et Mile Si- 


mone Chabot sont rendus & tués . : 
Ferlar Vr à il = ee Pr “ÿ F La ‘National Catholic 
rian #1! 15 Ont assisie au MAa- n 7 < 
NULS : s es de Noël 
riage de l'oncle de cette dernière distribuer des crèch 3 
. 


alliés en pays ennemis. 


Welfare Conference” 


POUR LES PRISONNIERS 


des Etats-Unis 
dans 345 camps de prisonniers 


| M. et Mme Albey Dureault | — ; 
sont revenus Win s s 
ne gd: age À 4 D pre mm Le Canada est reste 
? Le CHU 11.227 ° us 2 n LL . . a 
| breux parents britannique grâce aux 
re {Canadiens français 

M. et Mme Eloi Tourigny ont | 
passé quelques jours à Régina, {Suite de la première page] | 
chez leur fils, Roméo 


. 
Mlle Florence Desautels a pas- 
sé la fin de semaine à Régina. 
"ue 
Nous comptons une nouvelle 
famille qui vient d'arriver au 
village: celle de M. et Mme E. J. 
| Gaetz, nouveau propriétaire de | britannique.” 
l'hôtel Leland, Bienvenue, M. King continue en citant| 
D ———————————— qu'en 1812-14, encore, ce sont les 
| Lebret | Canadiens français qui défendi- 
| [rent le pays au prix de leur vie 
D'habitude ce sont les philoso-| pour le conserver à la Couronne 
phes qui fêtent la Ste Catherine, | britannique. “Ainsi, dit-il, les 
| mais cette année ce fut la chorale | autres provinces doivent quelque 
| chose au Québec.” Et le premier 


“ * 


se que les Canadiens de langue 
anglaise ne devraient pas oublier, 
Il y a plus. Si les Canadiens fran- | 
çais n'avaient pas résisté par les] 
armes aux forces qui marchaient 
sur le pays, le Canada ne serait 
pas aujourd'hui sous la Couronne 


|la même mesure que vous êtes | en herbe, composée de garçons 


mes fins: Pour glorifier Dieu, ré 

concilier le ciel avec la terre et aimée, par une consécration ir- 
procurer le salut des âmes. C'est | révocable. Réjouissez-vous, ma 
volontairement que le religieux | Soeur, de cette couronne de gloi- 
se cloue la croix, comme Jé-|re que vous possédez déjà.en 
sus et à son exemple il s'offre espérance, et que nous vous sou- 
parce qu'il le veut. La religieuse | haitons dans l'éternité. 
consacrée à Dieu par ses voeux | 
perpétuels donne la gloire à Dieu | 
et au monde le secours de ses] 


sur 


Tirage 
S, Exc, Mgr J. Lemieux, OP. 


prières et immolations. La vie re- | présidait ces jours derniers le 
ligieuse est comparable à une | tirage annuel, en faveur du Mo- 
messe perpétuelle, la victime ou nastère du Précieux Sang de 
holocauste est préparée dans un Gravelbourg. Voici les noms des 
foyer chrétien, 
l'offertoire, 


le noviciat est| heureux gagnants: Soeurs Grises 
consécration se! de la Croix de l’Académie du Sa- 
cré-Coeur, de Hawkesbury, Ont. 
| (une magnifique lampe électri- 
|que); M. l'abbé Morissette, du 
| Couvent de Bienville, de Lévis, 
|P.Q, (un chapelet en nacre de 
perle monté en or): Mme C. 
| Boulet, de 308, rue Le Blue, New- 
| Westminster, C.B., (une jolie 
|écharpe en soie blanche pour 
| dame). 

La Communauté remercie bien 
sincèrement tous les amis de 
l'Oeuvre pour leur bienveillant 
| encouragement et leur aide si 
appréciable. 


la 


6,000 MILLES 
DE WAGONS 


Cela constitue comme un flot continu de 
wagons remplis de grain, sur une lon- 
gueur de six mille milles . . . Cela re- 
présente une grande quantité de grain: 
un billion et demi de minots. C'est la 


quantité que les fermiers de la Saskat- 


chewan ont livrée par l'entremise de 
leurs propres élévateurs depuis les vingt 
ans que les Elévateurs du Pool existent. 


* 

La ligne de conduite de cette organisa- 
tion fut toujours de maintenir les frais 
de manutention du grain livré à ses élé- 
vateurs à un niveau raisonnable. Cela 
a permis au fermier de faire de grandes 
épargnes. L'un des facteurs qui lui a 
permis de faire ces économies, est la 
quantité toujours croissante de grain qui 
a été livré à ses élévateurs. Une autre 
chose est que les ‘Saskatchewan Pool 
Elevators Limited” sont une organisation 
coopérative, qui appartient aux fermiers 

de la Saskatchewan et est dirigée par eux. | 


ä 


Saskatchewan Pool 
Elevators Limited 


Bureau-chef: Régina 


à Montréal. 


sous la direction de leur maîtresse | ministre note l'esprit chevaleres- 


de chant. |que des Canadiens français, éta- 
= HE |blis au pays depuis plus de trois 
Une nouvelle glissoire a été|siècles, “tandis que nous ne le 


sommes que depuis 150 ans.” 
On leur ‘doit beaucoup, dit-il, 
pour la façon dont il se sont com- 
portés depuis l'époque où ils sont 
passés sous les drapeaux britan- 
{niques jusqu'à aujourd'hui. 
Les droits des minorités | 
“Puis-je ajouter, que si parfois, | 
mais pas aussi souvent que je l'au- | 
rais dû, j'ai tenté dé défendre les! 
hommes et les femmes del 
Québec, contre les attaques | 
brutales de certaines gens venant | 
d'autres parties du pays qui de- 
| vraient être mieux avisés, ce ne| 
fut pas seulement à cause de mon| 
sentiment de justice et pour em-| 
pêcher un état de choses indéfen- 
dables; ce fut aussi parce que j'a- 
vais la ferme conviction que qui-| 
conque appartient à la majorité 
ne saurait trop s'intéresser à pro- 
téger les droits de la minorité, 
Car il est impossible de gouver- 
ner au Canada sans respecter les 
droits des minorités.” | 
Québec ne craint pas la | 
conscription { 
“Parlons donc franchement de | 
ce que certains de nos amis cana-| 
diens-français craignent. Ce n'est | 
pas la conscription en soi qu'ils 


| installée dans la cour du couvent | 

pour les élèves des grades III et 
[IV et les pensionnaires. Il faut 
| voir les enfants s'y amuser! 


Tableau d'honneur pour 
novembre 
CATECHISME 

Grands — Gabrielle Châtelain 
100, Alice Bourret 90, Thérèse 
Bedel 90, Robert Prud'homme 70. 

Moyens—Paul Bourret 96, Thé- 
| rèse Châtelain 90, Olivier Muloin 
194, Lucy Legrand 75, Angeline 
| Bourret 75, Denis Doll 60, Ray- 
|mond Ségouin 60, François Sé- 
| gouin 55, Lorraine Muloin 55, Léo 
| Paquin 50. 
| FRANÇAIS | 
| Grade VIII — Gabrielle Châte-| 
lain 94, Alice Bourret 93, Thérèse | 
| Bedel 92, Verna Charette 94, Max 
Pominville 80, Lucy Legrand 72 
| Grade VI-Olive Charette 96, 
| Olivier Muloin 94. | 
| Grade V — Thérèse Châtelain 
94, Paul Bourret 88, Thérèse 

| Blayonne 84, Tilley Blayonne 84, 
| Denis Doll 70, Raymond Ségouin 
70. 

Grade IV—François Ségouin 58, 

| Lorraine Muloin 50, Léo Paquin 


50. 
ea craignent. Ils ont accepté la cons- 
. cription, déjà, aux termes de la! 
En ( olombie loi de mobilisation des ressources | 


nationales, Ils ont accepté la si-| 
tuation et ils obéissent à la loi. 
Mais, ils considèrent la conscrip- | 
tion comme un symbole de domi- 
nation par la majorité, Et j'espè- 
re que mes compatriotes de lan- 
gue anglaise s'aviseront de ces as- | 


pects de la chose. Les Canadiens 


Vancouver 


M. et Mme Victor Lévêque, de 
Vancouver, C.B. ont célébré le 
29 octobre 1944 leurs noces d'ar- 
gent de mariage 

De très jolis cadeaux furent 
présentés aux jubilaires par leurs | 
parents et amis qui assistèrent 
nombreux à la fête qui fut orga- | 
nisée en leiér honneur, à Vancou- | 
ver. 

Assistaient à la soirée offerte 
à M. et Mme Victor Lévêque: M. 
et Mme Aimé Masson, qui firent 
don d'un magnifique gâteau aux | 
héros de la fête; M. et Mme Al-| 
bert Desautels: M. et Mme Aimé 
Lizée: M. et Mme J. Gagnon; M. 
et Mme Philippe Dionne; M. et 
Mme J.-B. Tisseur: M. et Mme) 
Laurent Masson; M. et Mme A- 
lexandre Beauchand: M. et Mme 
Pierre Landry; M. et Mme Dan 
Baril; M. et Mme Albert Lefeb- | 
vre; MM. Houle, de Port Alberni, | 
C.B., et leurs amies; M. Marcel | 
Lévêque, de l'aviation, stationné 
à Tofino, CB. fils de M. et Mme 
Victor Lévêque, qui a offert un 
beau cadeau à ses parents. 

nada, à Halifax. 


Windsor Mills, P.Q. al 


M. et Mme Philias Bonin ont Les Américains évacuent 
quitté Hudson, Ont, et demeu- Dawson Creek 
rent maintenant à Windsor Mills! EDMONTON -- Le major gé- 
PQ. Is ont fait un long voyage néral W. W. Foster, commissaire 
aux Etats-Unis avant de se ren- spécial des projets de défense du 
dre dans leur nouveau village. nord-ouest, a déclaré récemment 
M. et Mme Bonin ont rendu vi- | que service commandé du 
site à leur fille, Juliette, qui tra- | nord-ouest de l'armée des Etats- 
vaille dans une usine de guerre Unis est en train d'évasuer Daw- 
son Creek, C.B., terminus du che- 
| min de fer du nord de l'Alberta. 
La grand'mère — Vois cette] La ville du nord a congu un 
belle dentelle, ma mignonne. Elle | dévelcppement grâce à l'armée 
date de cent cinquante ans américaine, quand on a commen- 
La petite-fille — C'est toi qui cé la construction de la route de 
l'as faite, grand'mère? l'Alaska. 


A RADIO-CANADA 


| 


| 


1 
| 


James Kinlock qui vient d'être 
nommé rédacteur en chef du ser- 
|: :ce des nouvelles de Radio-Ca- 


le 
ie 


{nos différents moyens, nous de- 


français tiennent compte de quel- 
ques faits: ils savent qu'ils par- 


is 


lent français et qu'ils sont catho-| 


liques romains. Et ils constatent 
que ceux qui réclament la cons- 
cription, ceux qui auront plus ou 
moins la responsabilité du com- 
mandement sur les champs de 
bataille sont pour la plupart pro- 
testants et de langue anglaise. 
Ce sort là de simples faits, mais 
qui en disent long. 11 me semble 
que si l'on veut l'unité au pays, 
on devra toujours retenir ces 
faits.” 
Des mesures difficiles 

M. King déclare ensuite qu'il a 
pris deux ou trois mesures diffici- 
les au parlement, mais toujours 


avec l'appui des députés de la! 


province de Québec. L'une de ces 
mesures concernait la distribution 
de la carte électorale. Qui y per- 
dait? La province de Québec. A 
ma demande, elle a accepté de 
remettre à la fin de la guerre la 


| discussion sur cette question. Une 


autre de ces mesures, c'est le bill 
80, Le parti libéral a perdu plu- 
sieurs députés du Québec sur 
cette question. 


La Radio 
n’affaiblira 
pas la presse 


LONDRES—M. W. J. Haley, di- 
recteur de la British Broadcast- 
ing Corporation, a dit que la BBC 


a fait des projets pour donner] 


aux fervents de la‘radio du Roy- 
aume-Uni un service exceptionnel 
dans le monde, mais il a déclaré 
en même temps que le pouvoir 


de la presse libre ne doit jamais! 


être affaibli. 

“Le mot parlé peut compléter 
le mot écrit, il ne peut supplanter 
le mot écrit”, a dit M. Haley au 
Radio Industries Club. 

M. Haley a déclaré aussi que 
toutes les organisations soeurs de 
la BBC dans les Dominions se 
réuniront à Londres en février. 

“Tout ce qui amoindrirait l’im- 


ET LE PATRIOTE 


là la conscription 


| riales 


| prouve pas l'imposition du ser-| 


—+ M. Tucker, de 
Rosthern, Sask., opposé 


VOUS Qui 
SOUFFREZ DE 


nn D D D 
re page) 


SI 


emié 


[Suite de la pr 


Il] a affirmé qu'il préférerait 
voir les membres du C ARC. qui 
sont actuellement versés dans la 
réserve civile obtenir une chance 
de combattre dans l'armée plutô 
que de voir les troupes territo- 
lancées de force dans la 
Plusieurs membres du 

seraient anxieux de 

rôle dans cette guerre 
conscription révélée 
une faillite lors de la dernière 
guerre mondiale et elle constitue- 
formidable faillite 


mêlée. 
CARC 
jouer un 


s'est 


ra une plus 
cette fois-ci 

“L'histoire serait aussi recon- 
naissante au premier ministre 


Mackenzie King pour avoir igno- 
ré la conscription que pour avoir 
préservé l'unité nationale comme 
il l'a fait 

“L'unité a été compromise et 
rompue par presente action 
gouvernementale, mais le gou- 


ur soulager la congestion 


la 


chaque narine. 


vernement ignore jusqu'à quel 
point.” 

L'hon. P.-J.-A. Cardin (lib.- 
| Verchères) a félicité M. Tucker 


de son discours “très solide, tant 
du point de vue du réel canadia- 
nisme qui en fait le fond.” 
L'amendement proposé par M.]| 
Picard suggérait le changement 
suivant à la motion du gouverne-; 
ment: “Cette Chambre aidera au| 
maintien effort de guerre 
tenace et efficace, mais elle n'ap- 


Le dimanche 3 décembre, n 
philasophes présentaient “Le mi- 
nistre malgré lui” et 
trois actes, M: Manquat 
et Léon Chéhère. Les acteurs, 
habitués de la scène, surent ren 
dre brillamment cette comédie 
| pleine de saillies. Une diction fe 
me naturel du jeu, be 
d'oisance et d'entrain fu 
principales qualités de cette 


JS 


comédie 


par r'ice 


in de: 


d'ur 


r 


vice obligatoire pour outre-mer.” 

M. Tucker a rappelé qu'en 1940 
le parti conservateur avait ap 
puyé son chef qui avait formel- 


le ‘auCoup 


rent Île 
rent es 


pré 


lement promis “qu'il n'y aurait|*cntation qui sembla plaire énot 
jamais de conseription pour ser-| mément à la foule 

vice outre-mer.” La fanfare se fit entendre au 
| “Le peuple du Canada est en-|début dans trois morceaux bien | 
tré dans la guerre sur une base) exécutés, Grâce à leur tenacité, | 
| de volontariat, Aucun autre sys-|les membres de la fanfare ont 
|tème n'aurait pu permettre un!|déjà fait beaucoup de progrès 


depuis le début de l'année 


| 
her commun et unanime. 
Les philosophes, tout en fêtant 


“Je crois qu’un peuple qui en- 
fre en guerre sur une base de!jeur patronne, entendaient ren- 
volontariat et qui poursuit la! re hommage à leur nouveau rec- 
| guerre sur cette même Base n’est| teur. En termes exquis, M. Ernest 
| pes justifiable de changer de li-| Couture, doyen des élèves, lut 
(situation très dangereuse pour|primant au Révérend Père leur 
lui,” a souligné M. Tucker. attachement sincère et leur dé- 

À un conservateur qui lui de-} sir de répondre à ses moindres 
mandait s'il parlait en conrais-|,6lontés. M. Couture ne manqua 
sance de cause, M. Tucker répli-| bas de souligner les 25 années 
qua: “J'ai participé à la guerre|de professorat du Père Massé et 


Voici Un Soulagement Rapide! 


C'est merveilleux comme le Va-tro-nol dissipe la congestion 
des voies nasales—donne aux sinus la possibilité de se vider. 
Ces excellents résultats sont dûs à ce que le Va-tro-nol est 
une médication particulière, qui agit au siège même du mal— 


aciliter la respiration. Faites-en l'essai— 
Mettez-en quelques gouttes dans 


Le Coin du Collège de Gravelbo 


gne de conduite, à moins d'une|une adresse au nom de tous, ex-| 


de 1914-18 et j'ai offert mes ser- 
vices à celle-ci. J'ai donné quatre 
années de ma vie.” 

M. Tucker a déclaré qu'il dé- 
plorait les attaques lancées contre 
les Canadiens d'origine étrangère. 

“Quoique la population de 
la Saskatchewan soit composée, 
dans une proportion de plus de 
50 pour-cent, de citoyens d'ori- 
gine non britannique, je crois que 
la Saskatchewan n'a de leçons à 
recevoir de personne en matière 
d'enrôlement,” dit-il. 

Dans son propre comté, il 
|compte 59 hommes qui ont été 
tués ou qui sont disparus, De ces 
hommes, 26 pour-cent sont de 
langue anglaise, 18 pour-cent sont 
Ukrainiens, 12 pour-cent sont de 
langue française, 20 pour-cent 
sont Allemands. “Ceci prouve, 
dit-il, que le volontariat amène 
des hommes de toutes races et 
croyances. Canadiens avant tout, 
| à la défense de leur pays.” 


CONFERENCIER 


portance de la presse dans notre 
vie nationale serait opposé à l'in- 
térêt public. La presse est l’un 
de nos héritages les plus dura- 
bles et les plus vitaux. La radio 
est arrivée définitivemnet. Par 


vons tous deux bien servir le pu- 
lie 

M. Haley a dit que l'avenir de 
la radio internationale doit être 
l'affaire d'une politique interna- 
tionale, ajoutant que, selon lui, 
aucune nation ne pouvait agir| 


unilatéralement dans ce domaine. 

“La radio a vieilli Elle doit 
être aduïte. Dans nos projets d’a- 
près-guerre nous ne devrons rien 
sacrifier dans la qualité ou la 
quantité de nos programmes, 
mais rous devrons préserver la 
radio de devenir une boîte à mu- 
sique exaltée. Par les nouvelles, 
les débats, les causeries, les do-| 
cumentaires, et par de nouvelles | 
formes que nous trouverons et 
perfectionnerons, nous jouerons 
notre part pour faire de ce pays 
la démosratie la mieux rensei- 
| gnée du monde.” 


La 21e armée fait 
1222,735 prisonniers 


Quartiers généraux de la 21le 
armée—Depuis le jour “J”, le 6! 
juin dernier jusqu'au 24 novem- 
bre, la lère armée canadienne 
a fait 102,438 prisonniers de guer- 
| re, comprenant 1,986 officiers et 
| 100,452 militaires d'autres rangs. 
| Dans le même temps, la 2e ar- 
|mée britannique en a fait 100,297, 
comprenant 1,357 officiers et 98,- 
940 d'autres rangs. Les forces 
frahçaises de l'intérieur en ont 
fait 20,000. 


M. Leonard Brockington, con- 


que dimanche soir à 9 h. 15 (heu- 
re centrale), aux postes de Ra- 
dio-Canada, sur son récent voya- 


ge outre-mer, | 
NON SUJETS A UN 
RAPPEL MILITAIRE 


OTTAWA — Le ministre du 
Travail, M. Humphrey Mitchell, 
a déclaré dernièrement aux Com- 


| de saluer parmi les invités d'hon- 
neur M. le maire Albert Forcier, 
un ancien du Collège, président 
de l’Amicale, à qui ses concitoy- 
| ens viennent de confier l’adminis- 
tration des affaires municipales. 
Comme les recettes de la séan- 
|ce avaient été promises aux oeu- 
|vres françaises de guerre, Son 
Honneur le juge Gallant remercia 
dans une brève allocution le KR, 
P. Recteur, le personnel du col- 
lège ainsi que tous les élèves, 
Le R. P. Recteur prit ensuite la 
parole, rappela quelques souve- 
nirs heureux de son premier rec- 
| torat, remercia es élèves et leur 
demanda d'être bien souinis aux 
directives de leurs professeurs 
Son Excellence 
demanda aux élèves de bien ap- 
|prendre la doctrine chrétienne, 
| base de toute formation, pour 


975,000 hommes 
se sont enroles 


OTTAWA — Depuis que les Al- 
| liés ont envahi l'ouest de l'Europe 


en juin dernier, 7,875 soldats de | 


l'armée territoriale ont “signé 
pour l’autre bord”, soit un nom- 
bre supérieur à celui des hommes 
| appelés dans la même période en 
vertu de la loi de mobilisation, 
révèle le “Canada en guerre” 
dans sa livraison de nombre. 
| Depuis le début de la guerre, 
| 975,000 hommes en tout sont en- 
trés dans les forces armées, Les 
hommes qui font encore partie 
de la territoriale ne forment que 
7 pour-cent de ce total. Les autres 
se sont offerts volontairement 
pour servir n'importe où. 

La territoriale comprend actu- 
ellement 60,000 hommes, dont 
| 42,000 sont, par leur âge et leur 


|férencier de renom, parle cha-| catégorie médicale, aptes à ser-| 


{vir dans l'infanterie outre-mer 
| 16,000 ont déjà reçu une certaine 
instruction militaire et 8,000 seu- 
[lement sont suffisamment en- 
| trainés pour être prêts à partir. 
Le nombre des hommes mobili- 
sés dans la territoriale de mars 
1941 à octobre 1944 est de 150,000. 

| A Par 
Pendant la même période, plus de 


300,000 hommes ont signé comme | 


Monseigneur ! 


munes que les membres de tous volontaires. Des 150,000 mobilisés, 
rangs du C.A.R.C. et de la marine | 42,000 ont signé comme volontai- 
royale canadienne qui ont servi | res, 6,000 ont pris du service dans 
trois ans ou plus au Canada seu- | l'aviation ou la marine et 33,500 
lement et qui ne furent pas ren- | ont été licenciés. 

voyés pour causes de mauvaise] En 1944, près de 15,000 hommes 


conduite ou d'inefficacité, sont | ont été mobilisés dans la territo- 
parmi le groupe qui n'est pas|riale. Pendant la même période 
10,000 hommes ont signé. 


sujet à un rappel. 


Encore une mauvaise nuit? 


| Vous ne pouvez dormir? 
| 


| 


A ceux qui s'agitent dans leur lit, ne pouvant 
dormir, nuit après nuit: à ceux qui reposent en 
quelque sorte, mais dont le sommeil est agité par 


DEMANGEAISON 
 ARRETEE ‘ont eos 


OU ARGENT REMIS 
| 


vire La CémangesisoD Csusée Dar 
eczéiza, d'athiète, gale. pustules, ete. 
noyes ls PRESCRIPTION D. D. ©. liquide, 
médicamentée, pure, rafraiohissante. No gratis 
reuse, DOS tachante Souiage promptement la 
Cémangeaison vive. Ne soufres plus Demancezs à 
vous pharmacies la PRESCRIPTION A, D, D. 


æ- | 
| 


de mauvais rêves et des cauchemars: à ceux qui 
s'éveillent le matin aussi fatigués que lorsqu'ils 
se sont couchés, nous offrons un remède tonique 
qui aidera à calmer et renforcir les nerfs. 
‘“Milburn's Health and Nerve Pills.” 

Lorsque vous en aurez fait usage, il ne devrait 
vous de ces nuits fatigantes dues aux mauv 
cauchemars. 

Prix, 50c la boîte, à n'importe 

Assurez-vous qu'il y a la marque 


sur le paquet. 
Tne T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


Ce remède est le 


lus y avoir pour 
s rêves et aux 
mg pharmacie. à 

e fabrique, ‘un coeur rouge, 
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NUSITE 


douloureuse, et 


VICKS 
VA-TRO-NOL 


Ls cana- 


devenir la véritable élit 
dienne-frauçaise et catholique 
Voici le pt imr 
des pt 
l.—Fanfare 
The Winner March 
Ch. Southwell 
The Swan Lake ‘ aikowsky 
Dynamic Will Huff 
2 “Le Ministre maigre lui”, 
3.—Les philosophe e présen- 
tent. 
4 Adresse 
5.—Solo de violon, Louis St- 
| Arnaud, 
| Allegro Brillant W. Ten Have 
6.—Allocution 
Personnages— Tuvache, Roland 
Leblanc: Célestin, Rodrigue Tail- 
lon; Gédéon, Robert Châtelain; 
Consommateurs, Etienne Creu- 


rer et Eugène Hamel; Houlebrec- 
que, Yves de Margerie: Le fac- 
teur, Robert Bachand: Le forge- 
iron, Paul Soulodre Commis- 
voyageurs, Raymond Marcotte et 
Euclide Bourassa; Brochu, Ernest 
Couture; Parisien, Jean de Mar- 
gerie: Lelièvre, Louis St-Arnaud: 


Le Baron des Etrepuis, Roland 
Piché; Un porteur, Placide Chä- 
telain; Nathanaël Fribourg, Ro- 


bert Roy; Lévy, Jean Bérard; Po- 
licier, Théophane Ferré, 


Nous sommes pleins d'igno- 
rance et d'erreurs, et rien ne 
| nous coûte plus que de dire: Je 
{me suis trompé, — NICOLE. 


LES MARCHÉS 


aux Abattoirs de S1t-Bonifare 
6 décembre 


| De choix $11.25—$1) 50 
Bons $10.50—$1 1.00 
| Moyens $ 9.00-—S10 25 
Ordinaires “ $ 8.00—$ 8.50 
Bouvillons- au-dessus de 1.090 11V.— 
| De choix S11.25—$11 75 
Bons À $10.50--#11.00 
Moyens . éd. $ 9.00-—$10 25 
Génisss— 
| De choix « $10.25—810,50 
Bonnes $ 9.50—-$#10.00 
Moyennes … $ 8.50—$ 9.25 
Ordinaires $ 725$ 8.00 
Veaux engraisses— 
De choix e S11.75—612.00 
Bons $11.00—8$11.50 
Moyens $10.00—-810.75 
Vaches— 
Bonnes 57.505825 


56.258725 
$3.50—86 00 


Moyennes Re 
Pour conserves 


Taureaux— 
Bons $6.00-—87,00 
Moyens $4.50—85.75 


Vaches et génisses 4 engraisser— 


Bonnes 57.25--$8.50 
Ordinaires $6 00—$87 00 
Génisses À engralsser— 
Bonnes 56.508750 
Ordinaires $5 00—$6 25 
Veaux de boucherie— 
Bons et de choix $11.00—$12,00 
Ordinaires et moyens $ 600-—-$10,50 
Agneaux- 
Bons du printemps $11.00-811,75 
| Ordinaires £500-—$ 0 00 
Moutons— 
Pesants Pr $:.50-$).50 
Ordinaires sn u $1 00—$1 50 
Sask. Co-Op Livestock Producers Ltd. 
Régine 
4 décembre 
Bouvillons jusqu # 1,05 11v.— 
De choix . 3 $11 00—811.00 
Bons smmmnrmssnnsee  Ÿ10.00—$10 50 
| Moyens ist ‘ $ 900—$ 9.50 
| Ordinaires vidé $ 800—$ 8 50 
|  Houvillons- au-dessus de 1,050 11v.— 
| De choix #11 00—$11,00 
| Bons … $10 00—$10.50 
| Moyens … $ 900$ 9,50 
Ordinaires $ 800$ 8 50 
Génisses— 
| De choix . #10.00—$10.00 
Bonnes . $ 9 00—S$ 9 50 
Moyennes $ 800$ 850 
Ordinaires ; $ 700$ 750 
Veaux engraissés— 
De choix $10.50—$11.00 
Bons mu. $ 9.50--$10.00 
| Moyens « $ 8.508 900 
aches— 
Evnnes sn 57.00.87 50 
Moyennes … Po son 85 50—$6.50 
| Taureaux— 
Hons - #6.00—5$6 00 
Ordinaires i $4.00—85.50 
Yacher et génisses à engraisser 
| Bonnes $7.00—87 50 
| Moyennes $6 00—86 50 
Ordinaires $4 00—85 00 
Génisses à engraisser— 
Bonnes $6.50-—$7.00 
Ordinaires $4.00—85 00 
| vaches à engraisser— 
Bonnes $4.50—$5 50 
| Ordinaires $3 50—#4 00 
Veaux de boucherie— 
Ordinaires et moyens $11.00—$11 50 
Nourris à l'herbe $ 600-610 44 
Agneaux 
3ons $9.50—$10,00 
Pesants 58.506 9,00 
- { Ordinaires 55 0087 00 
| Moutons— 
Pesants $1 5082 00 
Bons $2 00—#2 50 
Ordinaires $ 50-81] 00 
VOLAILLES PFREPAREES 
Poulets grade À, nourris au lait 29 
Poulets grade B, nourris au lait 21 
Volaille grade A 22 
Volaille graue B 20 
Volaille grade C 12 à .14 
Vieux cogs grade A 4 
Vieux cogs grade B 2 
Vieux cogs grade C 6 
Canards grade A 22 
Canards grade B ") 
Canards grade C 3 
Oies grade À 20 
| Oies grade B 8 
|[Oies grade C 11 
Jeunes dindes grade A 22 
| Seunes dindes grade B 30 
Jrunes dindes grade C 28 
| Dindes “Old Hen” grade À 21 
| Dindes “Old Hen” grade B 25 
Dinde; “Old flen" grade C 22 
Dindes “Old lom' grade A unies 
Dindes ‘Old Tom" grade B 24 
| Dindes Old Tom” grade C 21 


LA LIBERTE: ET LE PATRIOTE 


NOUVEL AVION DES ALLIES 
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lequel, tout en essayant de justi- 


Générale Panex, de Montréal 
qui s'occupent toutes les deux des 


Oeuvres de secours à la France 
Mme Antoine GRIVEAU, 
secrétaire 


(Copie) 


Délégation du Canada 


Paris, 23 octobre 1944 
Chère Madame Davies, 


Ne pouvant arriver à connaitre 


le nom des différentes organisa 
tions au Canada q travaillent 
pour venir en aide aux Français 
sinistrés, je me permets de vous 
écrire sac t noins que vo 
tre comité q e avec ne 
telle x a a an 
mettre )p€ 

J'ai € a a te d 
Monsie )e V Directeur 1 
Se ce du Se s Social. La 
tuation € Normandie est extre 
mement grave avec l'approche de 
Yiver In a pas de chauss 
res, surtout pou es hommes, On 
a ires £ nd besoin de couvt 
iures EeI ] n£ 

Les l ges 1 e fort pas 
tres vite presque 1e st € 


pour AME/LLEUR SOMMEII 
MEILLEURE DIGESTION 
MEILLEURE SANTÉ. 


La Nourriture du Dr. ( ase 


POUR LES NERFS 


NMITANT LA VITAMINE 


Une réelle pénurie 


ombilicales 
brassières 


barbotteuses, 
chaussons; 


bas; pyjamas et che- 
chandails et pull- 


chaussettes, 


manteaux; écharpes: gants (pour 


Ambassade du Cana 


26 octobre 


faire quelque chose 


visite de M 


pel suppliant à nos compatriot 


aux Français qui 


qui s'approche va 
encore plus d | 


a ces gens 


combinaisons, 


par exemple 


Mme André Simard, de Qué- 
bec, qui a siégé comme membre 
de l'Assemblée consultative, 
quand le gouvernement provi- 
soire s'est réuni en France pour 
la première fois depuis la libé- 
ration de Paris 


M. King de trahison 


M. André Laurendeau, chef 


provincial du Bloc populaire ca- 
| 


nadien et député de Laurier à la 
Législature provinciale, a fait la 
déclaration suivante, à la suite 


des événements qui viennent de| 


se produire à Ottawa: 

M. King laisse tomber le mas- 
que. 11 tourne complètement le 
dos à vingt-cinq ans de promes- 
ses. 11 trahit définitivement les 
espoirs que le Québec plaçait ja- 
dis en lui. 

De concessions en concessions, 
de reniements en reniements, M. 
King et les libéraux nous qnt 
conduits là où les conservateurs 
de M. Borden nous menérent en 
1917. Aujourd'hui, 16,000 conscrits 
sont victimes de l'impérialisme, 
d'autres seront sacrifiés demain 
Voilà de quelle manière libéraux 
et conservateurs ‘aiment’ la pro- 
vince de Québec et servent les 
interêts de leur pays! 

Le Bloc représe sans équi- 
voque les espoirs de la nation 
Dans ces heures d'angoisse, il 


demande à tous les Canadiens de | 


se grouper autour de son dra- 


peau. Il nous faut traverser en-:; 


semble cette nationale et 


prépar dans l'ordre les légiti 
mes ré iches de l'esprit cana 
dien 
KANDY, Cevylar Le général 
» 


Henry Powna € 


d'état- 


n pres le imira lord 


Le manque de routes et commu- 
nications, de transports ajoute 
au désarroi et à la misère. L'ou- 
tillage et les matières premières 
ont été pillées; la force motriee 
supprimée, le tout ensemble em- 
pêchant le remplacement et ma- 
nufacture des produits si néces- 
saires à l'économie et aux besoins 
urgents du peuple. Il est même 
cruel d'élaborer sur ces priva- 
tiens. Mais il serait inhumain de 
fermer les yeux et d'ignorer l'ap- 
pel qui nous est fait à tous de 
consentir à tout sacrifice pour 
donner aide et assistance, Nous 
sommes reconnaissants pour la 
réponse faite jusqu'à présent et 
nous sommes heureux de pouvoir 
compter encore sur le dévoue- 
ment et la générosité de nos ad- 
hérents et sympathisants. Conti- 
ruez vos envois de vêtements 
usagés, linge, chaussures pout 


hommes, femmes et enfants et] 
province de Québec, réflétant l'o- 


aussi vos dons en argent pour 
l'achat ces denrées alimentaires 


et produits pharmaceutiques spé- | 


ciaux pour enfants. Tous effets 
d'habillements en bonne condi 
tion, présentables, Seront accep- 
tés. Nos dames auxiliaires feront 
les frais de dégraissage et me- 
nues réparations. Elles acceptent 
le neuf, si vous pouvez l'offrir: 
linge, couvertures, layettes, lai- 
nages. Nous semblons exigeants, 
mais nous désirons ajouter un 


peu de pudeur à notre esprit de! 


charité. Que chacun pense à Noël 
et au Nouvel An et nous fasse 


Le commandant Bretz 
nommé à Ottawa 


OTTAWA Le commandant 
d'escadre N.-H. Bretz, DF.C. qui 
était chef instructeur à l'école 
d'aviation de Bagotville, PQ,., de 
puis son retour au Canada, le 
printemps dernier, a été nommé 
commandant du centre de rapa- 
triement du C.A.R.C. à Rockliffe, 
pres d'Ottawa, a-t-on annoncé 
au quartier général de l'Aviation 
militaire canadienne. 

Le commandant d'escadre 
Bretz, qui s'est distingué, outre- 
mer, comme pilote de .chasse, 
remplacera le commandant d'es- 
cadre C. S. Dowie, DF.C. avec 


| service au delà des mers: 


nement fédéral actuel a établi un | 
système de conscription déguisé | 
pour service militaire au delà des 
mers”, que tout dernièrement, le | 
gouvernement fédéral a adopté 
un arrêté mihistériel ‘établissant | 
ouvertement un système de cons- | 
cription militaire” pour outre-| 
mer; que la province de Québec 
a le droit d'exiger et entend exi- 
ger le respect de ses opinions et | 
des engagements contractés à | 
l'endroit du peuple et que la vio-| 
lation des engagements sacrés et 
des promesses solennelles ‘‘est la 
manifestation d'une politique 
hitlérienne incompatible avec la 
mentalité canadienne” 


Des engagements à respecter 
L'arrêté ministériel se termine 
par les conclusions suivantes: 


“Que le premier ministre du Ca- 
nada, le très hon. Mackenzie | 
King, et les autorités fédérales | 
soient en conséquence avisées: | 

1—que le gouvernement de la 


pinion de l'immense majorité du 
peuple de la province, réclame le 
respect intégral des engagements | 
formels contractés et des pro 
messes sacrées faites au peuple, 
à l'éencontre de l'établissement 
d'un service militaire obligatoire 
pour service outre-mer, c'est-à- 


| dire à l'encontre d’une conscrip- 


tion déguisée ou apparente pour 


2—que le présent arrêté mi- 
nistériel soit publié dans la Ga- 
zette Officielle de Québec, afin 
de porter à la connaissance du 
public l'énergique et ferme pro- 
testation du gouvernement de la 


! province à l'encontre des procé- 


dés adoptés par les autorités fé- 
dérales, contrairement aux en- 
gagements formels et aux pro 
messes solennelles du premier 
ministre actuel et chef du parti 
libéral, le très hon. W. L. Mac 
kenzie King, et des membres de 
son ministère”. u 
En informant M. King par té- 
légramme de l'adoption de cet 
arrêté ministériel, dont il lui 
communiquait immédiatement 
les conclusions, M. Duplessis lui 
a dit: “Le gouvernement et le 
peuple de la province de Québec 
demandent que votre gouverne- | 
ment respecte et remplisse ses | 
engagements solennels et ses 


H. P. Holt, a « 


a-t-il été annoncé 


Il a recommandé l'envoi d'un plus 
grand nombre de gérants et 
d'hommes d'affaires en Extrême- 
Orient. 


M. R. L, Punshon, qui vient 


d'être nommé ingénieur en chef 
au poste de Radio-Canada, à 
Watrous, Sask., est ici photogra- 
phié à son pupitre. 


Les Japonais ont perdu 


26,000 hommes 


Quartiers généraux du général 


MacaArthur, Philippines, Les 


tentatives désastreuses des Japo 


nais pour refaire leur garnison de 
Leyte jeur a coûté la perte d'envi- 


ron 26,000 hommes dans la des- 
truction de sept convois. Ils ont 
perdu la derniére fois 5.000 hom- 
mes, d’un coup, et une quantité 


incalculable de provisions. 


Le général MacArthur annonce 


que des pilotes américains, volant 


bas, ont coulé un transport de 


9,000 tonne et trois petits cargos. 


LONDRES Le lieutenant G 
H, P. Hoïlt, fils unique du major 
> tué au combat 


plusieurs reprises sur la même 
lidée. I1 ne demande pas à la 
| Chambre d'approuver toute sa 


politique, tous les points de sorx 


programme politique, mais seu- 
lement celui qui a trait aux ren- 
{forts de nos troupes outre-mer. 


une très grave erreur, Les dé- 
|putés ne peuvent, par conséquent, 


| voter confiance à un ministère 
| qui passe la conscription, Tout 
|autre raisonnement est absolu- 
ment faux. Toute manoeuvre des- 


| sera très mal acceptée par la po- 
pulation, La chose est évidente. 


Discours de M. King 


M. Mackenzie King a prononcé 


Îce qui passe pour un discours 
| habile. 11 a relaté par le menu, 


avec les longueurs qui caracté- 


risent ordinairement ses exposés, | 


non seulement la crise que son 


{cabinet vient de subir, mais toute 
{la participation du Canada à la 


guerre, depuis les débuts jusqu'à 
ces semaines dernières. Il a 
admis qu’au commencement il 
avait pris l'engagement moral de 
ne pas décréter la conscription 
pour outre-mer, engagement mo- 
ral dont il a été libéré, à son 
avis, par le plébiscite de 1942 


les promesses anti-conscription- 
nistes avaient été faites à la pro 


vince de Québec, par l'intermé-| 


diaire de ses représentants dans 
le cabinzet fédéral, que la provin- 
ce a répondu un ‘non’ catégori 
que à la question du plébiscite et 
que, par conséquent, M. Macken- 
zie King n'a pas été délié de ses 
engagements. C'est là un raison 
nement sûr contre lequel les po- 
liticiens ne peuvent rien). 


Se méprendre sur ce point est| 


[condamner la conscription el 


tinée à embrouiller la question,.; 


fier sa politique passée, il a con- 
damné la conscription et encou- 


| ragé les députés de la province à 
|se prononcer catégoriquement 


contre la mesure, Le meilleur dis- 
cours cependant, le plus logique 
et le plus solide, à été prononcé 
par M. Maxime Raymond, chef 
du Bloc populaire canadien et dé- 
puté de Beauharnois-Laprairie, 
M. Raymond a parlé pendant une 
demi-heure, Il a rappelé les mé- 
thodes employées depuis quelques 
années par le premier ministre, 
Et il a dit: “M, King a parlé de 
crise ministérielle. I] y a une crise 
qui sera plus néfaste au pays 
que toute crise ministérielle, c'est 


| la crise de confiance que le pre- 


mier ministre prépare depuis 
quelques années avec ses attitu- 
des trompeuses, tantôt équivo- 


ques, tantôt contradictoires. Dans 


un discours prononcé le 18 juin 
1942, j'ai mis le gouvernement en 
garde contre pareille crise qui 
se manifestait déjà. Elle va s'ac- 
centuant et l'acte posé par le 
gouvernement par le décret du 


| 23 novembre, y apporte une nou- 


velle contribution”, 

Inutile d'ajouter que les évé- 
nements confirment en tous 
points les conseils de prudence 


[et les mises en garde formulés 


(Il faut préciser cependant que | par M. Raymond depuis le début 


de Ja guerre 

Pour le moment, par ailleurs, 
le gouvernement King semble 
devoir se maintenir au pouvoir, 
grâce à l'appui de ses députés de 


|lengue anglaise, ainsi qu'à celui 
d'un certain nombre de députés 
| libéraux de la province de Qué 


bec. Le débat continue. La coue 
lisse est remplie de rumeurs. Les 
passions s'échauffent, Et bon 
nombre de députés déraisonnent, 


CAN ROBOTS RUN THE 
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son | ment à Régina, Sask.. en vue d'y! fPHON. pour Je service outre- 


a été obligé d'abande 


Il y a une réelle penurie de materiel pour les boites F Jad s mer” 
de maladie, |ouvrir un centre de licenciement, ; 


de y NewHpundiond 


| 
| 
| 4 Louis Mountbatten, commandant FOMARSRS anti 

n ” " . 1 " { 1 " (| + ss: r sc 1 8 
| en chef allié du sud-est de l'Asie, | agrafe, qui se rendra prochaine- | P ses sacrées contre la cons 
| 
l 


en carton et en bois que l’on emploie pour livrer la bière. Enfin M. Duplessis a écrit au | ; © 
| 1 "A A i # 4 À 
|| Une ordonnance récente du gouvernement a diminué te PENSE. ATOS GN CARENS en ; 
|| l'approvisionnement de matériaux employés dans ce {| La toux qui persiste. ces termes: 
“Tel que je vous le dis dans 


|| but, Si vous coopérez avec nous en envoyant les boîtes 
le carton usagees ou les caisses de bière supplémen- 
laires que vous avez, vous aiderez beaucoup à la con- C'est une sorte de toux dont il est difficile de 
servation des materiaux, qui est tant recommandée. se débarrasser, celle qui vous dérange durant je 

|: our et vous tient éveillé la nuit. 

Pourquoi ne vous procurez-vous pas une 
bouteille de sirop ‘Norway Pince” du Dr Wood? 
Vous verriez avec quelle rapidité vous serez 
|| Vous it s gouverneur de la province 

soulagé de cette toux “re s 
| Il agit promptement et effectivement, allant aux causes du mal C'est notre espoir sincère que 
dégageant la pituite, calmant l'irritation des voies respiratoires. et | YOire gouvernement respectera 
stimulant les bronches intégralement ses promesses s0- 

æ remède du Dr Wood est sur le marché depuis 48 ans lennelles et ses engagements sa 

’rix, 35 sous la bouteille, Grandeur “family” «a ont : - # £ 1 , azis s…7e ançcer ces be 

ù teil! jui. contient | «rés contre la conse Ï 1 ourront atteindre l'Amérique l >ossible que les chefs nazis essayent de lancer ces bombes 
environ 3 fois plus, 60 sous chez tous les pharmaciens. CIS ROUE. PERMET NN RENE LE vas 4 . ique, 11 est possi s 

The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont | service au delà des mers”, 


{ La toux qu! importune mon télégramme aujourd'hui, je 
vous envoie ci-inclus copie d'un 
arrêté ministériel auquel je fais 
allusion, qui a été adopté hier 
par le gouvernement de Québec 


et approuvé par le lieutenant 


…. + Azores 


On se demande encore si leg Allemands seront capables de fabriquer des bombes-robots qui 


ide leurs vaisseaux de guerre, 


Une curiosité 
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] p ire € est le fi 
‘ 18 peine barbie € la boulanger 
P C on de € et autre d'un porteur d'eau 
' 4 [ le ses do- Bi leur a pr savoir s'ex- 
de fa pliquer. Je leur re ts leur faute 
I ette fois. grâce a polites- 
e la € se de leur langage 
» L ef pri A ces mots, tous les Courtisans 
& Û commen- se récriérent et appelèrent les 
A sa € us les quar dictions du Trés-Haut sur la 
ere au milieu tête d'un souverain si pénétrant 
6 ‘ euneé gens, € connaisseur en beau style 
16 Î élégante, causant i3 
ntre eux p iblement 
Jeunes gt leur cria-t-il 
our qui tif êtes-vous errants 
ar la ville à cette heure indue? 
Nou avt aucun motif, 
irent 1e O1 iles nommes 
inon ir 
êtes-vous donc? 
eprit le digne officier; qui êtes- 
ous pour désobéir aux ordre 
le noëreé cigneur Savez-vous 
ju'il y va de votre tête? 
Nous l'ignorions. Mais, re- 
srirent-ils, la défense n'est pas 
Jour nou nous sommes (rois 
‘ils de famille 
Fils de famille ou non, dit 


e chef des domestiques du sou- 
erain ne puis pas vous re- 
Acher, ma consigne est formelle; 
e dois vous conduire devant le 
ouverneur, 
Le lendemain, en effet, tous 
rois parurent devant Naam. 
—_ Quels sont vos pères? de- 
nanda-t-il en fronçant le sourcil. | 
. Moi, lui répondit l'un sans se | 


léconcerter, je suis le fils de celui ar à A # es mot qui 

ievant qui les têtes se courbent. R'APOAFRONT. DAS-AN' EEOURE 

Mbi. dit l'autre, de celu! qui suivant: (a) cuivre (b) or 

“ém Le 3 gl L attsin és 1 (c) aluminium (d) chlore? 
ionne à anger aux AfTa S. | + : | 
, Moi . t mis 1 D'auit R--Chlore. Les trois autres 
— Mol, dit 16 trolsiéme, de ( sont des métaux; le chlore est 
qui donne à boire aux altérés jun gaz. É | 


A ces trois réponses, les grands 
qui entouraient Naam demeure 
‘ent bouche hée. 

Qui sont ces personnages 
iisaient-ils entre eux, dont nous 
\'avons jamais oui parier? l 

Mais le gouverneur, perdant 
aussitôt l'expression de sévérit: 
jui assombrissait son visage, dit 
iux Jeunes gens 

C'est bien, vous avez de l'es 
prit et vous parlez noblement 
bien que vos conditions soien 
basses: allez en paix, je vous 
pardonne, mais ne vous y fiez 


Q.—Le péricarde fait par- 
tie de quel organe humain 
suivant: (a) l'appendice (b) 
le coeur (c) le cerveau? 
R.—Le coeur, Le 


| loppe cet organe. 
Ô 


Q.—Lequel des pays sui- 
vants a la plus grande eten- 
due: (a) les Etats-Unis (b) 
l'Australie (ec) le Brésii? 
R.—Le Brésil, qui a 3,275,510 

milles carrés, 
. 

Q.—Qu'ont les noms sui- 
vants en commun: (a) An- 
dromède (h) Cassiopee (ce) 
Orion (d) la Grande Ourse? 
R.—Ce toutes des cons- 


ellations 


sont 


È 
Q.—Un animal omnivore, 
est-ce un animal (a) qui vit 


lus 
} is s bts EE ° aussi bien sur la terre que 
1is tournant vers ses cou : : 
t J { nn. a de à dans l'eau (b) qui se trouve 
anis Melo us dans toutes les parties du 
Comme vous n'avez pas monde (e) qui se nourrit de 
°ompris 11 \euse défaite par chair d'animaux et de vege- 
laqu ce ois jeunes fous sau taux? 
vent leur tête? R c). 
Faits peu connus des catholiques 
Par N RRAY Service de nouvelles N C.WC 
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Correspondants 


Letellier—(Ecole Deux Poin 
tes) Laurette Cadieux, 
let Yvette Fontaine. 


Somerset-—Denise Desrosiers. 


La Broquerie — Hermance 
Gauthier. 

St-Boniface — Lucie et Eva 
Filteau. 


St-Norbert—Hélène Champa- 
|gne, Yvette Cormier, Simonne 
Pelland, Jeannine Tellier. 


| $ décembre 
Marguerite Grenier, La Bro- 

querie. 

|! Diana Vandal, Ste-Anne. 

| Jean-fené Ayotte, Letellier, 

| 9 décembre 
Germäine Brodeur, 

phe. 
Lucille Brunet, St-Joseph. 
Alice Boiteau, Letellier, 
Laurien Fraser, Somerset, 

10 decembre 
Lucille Tougas, Ste-Anne. 
Imelda Carrière, Ste-Claire, 
Roland Bessette, Somerset, 
11 décembre 

Marcel Lavoie, St-Adolphe. 
Henry Baudry, St-Adolphe. 
Irène Coutu, St-Laurent 
Shirley-Ann Lapointe, 

wood. 
Marcel 

tiste 
Aldéa Boiteau, Letellier. 

|  Bertram Bannerman, Léoville 

Sask. 

| Jeannette 

| Sask 

Aline Belcourt, Laflèche, Sask. 

12 décembre 


St-Adol 


Hay- 


St-Godard, St-J.-Bap- 


Piché, Laflèche 


| Irène Dooley, Grande-Clai- 
rière. 
Lorraine Dumas, Haywood 
Fleurette Tardiff, Mariapolis. 
Denise Bouchard, Léoville 
Sask. 


13 decembre 
Anita Delorme, St-Adolphe 
Philippe Lagacé, La Salle 
Hélène Péloquin, St-Malo 
Jeannine Dupas, La Broquerie 
John Toews, Ste-Anne, 

14 décembre 


Rolani Delaquis, N.-D. de 


Lourdes 


Roger Tinguely, N.-D. de Lour- 
des 

Célina Marcoux, Thibautville 

Clairette Tétreault, Ste-Anne 

Irène Jalbert, Laflèche, Sask 

Fernand Belhumeur, Léoviile 

Sask. 

Thérèse Ducharme, St-Victor 
Sask,. | 


Gilbert 


Le professeur NIMBUS 


= CASSE-TÊTE æ 
Re 


Elévation peu considérable de terre. 


Marteau de bois à deux têtes, 


comme insigne, 


Pupitre élevé dans le choeur d'une 
église pour porter les livres sur 
lesquels on chante l'office. 


Morceau de musique, composé pour 
être exécuté par des instruments 
concertants. 


Lieu par où l'on sort d'un édifice. 


| (Voir réponses en page 2) 


| Le sommeil des animaux 


Un vétérinaire anglais s’est li-| tandis que d’autres bêtes qui ne 
vré à une enquête; il étudia l'ac- 
tivité et le sommeil des animaux 


peuvent se dissimuler comme le 
daim ou j'antiiope, dorment d'un 


sauvages et voici les résultats! sommeil léger, en gendarmes, 
qu'il obtint: | s'éveillant et fuyant au moindre 
Les singes comme l'homme | bruit. 4 


dorment généralement huit heu- 
res. En été lorsque le Zoo ferme 
deux heures plus tard, les singes 
n'ignorent pas qu'ils ont deux 
{heures de plus à se reposer le 
matin et ils en profitent, 

En liberté, le lion dort le jour 
set chasse la nuit, mais en capti- 
vité il a dùü changer ses habitudes 
comme bien d'autres animaux! 
sauvages capturés. 

De plus on a remarqué que les 
animaux en liberté ont une ca- 
chette süre pour abriter leur re- 
pos et y dorment profondément, | 


Le tigre ne dort pour ainsi dire 
jamais, Quelle que soit l'heure du 
jour ou de la nuit il a les yeux 
ouverts. Il en est de même de la 
plupart des félins. 

L'éléphant dort comme ur bébé 
et l'ours également, 


TROUVEZ LE MEME MOT 
POUR CHAQUE PHRASE 
Il y a loin de la... aux lèvres 
Faire sauter la. c'est tricher | 
aux cartes, | 


Boire la. jusqu'à la lie, c'est 
ne se voir épargner aucune dou-| es pmnabe se attetont — V0 | 
leur ‘Mais, docteur, je n'ai jamais 
Rér coupe, enfilé une aiguille de ma vie!” 


Parlons bien! 


Qui marque les points? 


Qui tient le score? =» = = = - 

Il manque de système - + - - Il manque de méthode. 

J'ai recu une lettre enregistrée - J'ai recu une lettre recom- 
mandée, 

D'abord que c'est comme ça ,,- Puisqu'il en est ainsi . ,. 


Le platrier doit venir plâtrer. 


Le plastreur doit venir plastrer 


Laisse-moi figurer comment que Laisse-moi compter (ou ceal- 
ça va coûter = = = = = - culer) combien cela va 
coûter. 


PATRIOTE 


Jeun 


Bande d'étoffe qu'on porte au bras] 


(SR) 


Les petits chanteurs de 
l'école Selkirk à CBC 


queiques-t 
ce a 
qu'en 
Le maitre 
|jeune B 
| Voici 
executeront 
de l'avar 
linier du rt 
Compère Gu 
endues: Et 


apprenare 6 


Çais ptembr 


cér 
b Claw 
chants que ces él 
Mon merle 
" ge 
Bour 


Li€ 


Bethlé 


les 


CHANSON DU ROUGE- 
| GORGE 


Je suis le 
Du pauvre t 
le le suis en a 
| Au vent des premiers froiGs 
Et c'est moi qui lui denne 
Le dernier chant des bois 
li est triste, et je chante 
Sous mon seuil mêlé d'or. 
| Dans la brume pesante 

Je vois l'azur encor 

| Que ce chant te relève 

Et le garde l'espoir! 

| Qu'il te berce d'un rêve 


| Et te ramène au soir! 


e 


compagnon 
)ucheron 


ittomne 


Mais quand vient la gelée 
| Je frappe à ton carreau. 

Il n'est plus de feuillée 
Prends pitié de l'oiseau! 
|C'est ton ami d'automne 

| Qui revient pres de toi 

| Le ciel, tout m'abandonne . . 
| Bücheron, ouvre-moi! 

| Je suis le compagnon 


Du pauvre bücheron. 
| = s mn 


| Longs silences 


Les vieillards trop usés pour 
assis dans une chaise berceuse. 
Ils souffrent d'être ainsi inutiles 
et c'est pour cela qu'ils ont si 
sauvent l'air songeur. 

Vous les voyez près de la fe- 
nêtre, chauffant leurs membres 
engourdis au soleil, et regardant 
la vie qui continue pour les plus 
jeunes. Ils regrettent en silence 
les beaux jours d'activité d'au- 
trefois. 

Ils ne se plaignent pas, 
vieux souffrent sans le dire pour 
ne pas gûter la joie de ceux qui 
les entourent. 

Respectez les iongs silences des 
| vieillards. Ne faites pas de bruit 


autour d'eux afin de ne pas trou- | 


bler leur méditation. Les vieil- 
lards ont tant de choses à se rap- 
peler. 

Aimez ces bons vieux au visage 
tout ridé, au regard très doux. 


La vie a peu à peu creusé leur fi-| 


gure, elle a fané et blanchi leur 
peau. Elle a raidi et affaibli leurs 
jambes, courbé leur dos. Ils ont 
peine à marcher tellement ils 
ont travaillé depuis le temps ou 
ils étaient jeunes et vigoureux 
comme vous. 


nous est restée fraiche comme 
une âme d'enfant. C'est pourquoi 
lils aiment tant les petits et que 
tout leur visage devient souriant 
lorsque vous passez prés d'eux. 


Les vieillards sont une richesse | 
pour un foyer. Ils sont un peu] 


comme un paratonnerre qui pro- 


ves | 


PAGE NEUF 


CHOEUR D'ENFANTS 


Ce groupe d'enfants anglais de l'école Lord Selkirk €hanteronf$ 
N À le nedi 16 décembre, à 5 30 pm, 
V L 1 Ù te tre.) 


Mes petits-enfants m'ecrivent 


Norbert, Man.! grade IV et trois petites soeurs à 
Cherc la maison. J'aic in peu maman 
Je ant dans le : à avoir soin du bebe 
grade im vette FONTAINE. 
titutrice, Soeur Bi: : , NA ART 
sommes 34 € es dans notre Letellier, Man, 
ï ui 2 de es frères qui! Chère Mére-Grand 
sont le service mi C'est la première fois que J8 
litai h x. Alcide, est | vous écris. Je vais à l'école Deux 
da la marine rchande. et! Pointes. Ma maitresse s'appelle 
autre, Louis € dan aviation. ! Mile Jeanne d'Heilly. Je l'aime 
Ilaeë ss” € st main- | bien. Je suis dans le grade IV. 
tenant rendu à Pauison et fait Comme école est située près 
encore des études très difficiles. | de la riviere je vais pouvoir aller 
M r'e es nouvelles | patiner avec les autres eleves 
e et il nous Le soir j'aide pape à traire les 
ait un congé de | vaches; je suis le seu! petil gar* 
|2 ou 3 semaines dans le mois de | Çon à la maison. Je vais avoir 10 
décembre. J'ai un autre frère,|ans le 15 février 
Jules. Il va maintenant au col- Gilbert FONTAINE, 
lège de St-Boniface et il aime RL * 
bien ça | Letellier, Man, 
Hélène CHAMPAGNE, | Chère Méère-Grand 
é À + Je suis dans le grade III eb 
St-Norbert, Man. | j'ai 8 ans. Ma fête est le 2 novem- 
bre s 


Chère Mêre-Grand, 
j'aide maman À 


Sr Métivier, qui a été mis- A la maison 

| sjonnaire dans le Nord, nous a laver la vaisselle. Je halaie aussi 
donné des vues: nous en avons le plancher et je prends soin de 
bien joui, car elles étaient très| Mon pelil 1rere 
intéressantes, Nous avons fait Nous avons quatre chats à 14 
un petit concert devant M Je |! maison deux jaunes, un gris eb 
Curé en l'honneur de la Semaine! UN noir. 

{ Jotr tite 11 
de la Fierté nationale. | Votre petite-fille 


C x |nouvelles de 
travailler passent leurs journées | 
l 


| tte C nt 
Je prends mon grade VIII; ce| ma à u ADIEUX. 

n'est pas très’ difficile, mais j'a-| 

voue qu'il faut étudier. 


| Somerset, Man, 
J'oubliais de vous donner des | Chère Mère-Grand 
mon frère Bruno; 


J'ai 9 ans. Je suis au grade 
il est en service actif outre-mer, | III. J'aime mon maitre; il nous 
il est dans l'aviation. 


| ves à notre école, On va avoir un 


Les | 


L'âme des bons vieux de chez | 


tège la maison. Leurs longs si-| 


lences ne sont jamais vides. Ils 
prient pour les jeunes qui les 
remplaceront dans la vie. 

(Abbé A. TESSIER). 


En gare de Commercy. Un 
voyageur se penche à la portiere, 
avise un gamin de huit à neuf 
ans. 
Cours au buffet, achète deux ma- 
deleines. Tu m'en apporteras une 
et l'autre sera pour toi. 

L'enfant court, revient man- 
geant une madeleine et rend dix 
sous au voyageur ébahi 

— Y en avait plus qu'une, ex- 
plique-t-il. 


| des vues animées sur les différen- | 


Tiens, petit, voila vingt sous. | 


Reproduit avec l'autorisation du Séquestre, Ottawa. 


| fait travailler dur. On est 23 élè- 
Yvette CORMIER. 


concert donné par les enfants de 
notre école alentour de Noël, 

De votre petite-fille, 

Denise DESROSIERS, 
x * 
La Broquerie, Man, 
Chère Mère-Grand 

Nous savons combien il est Im 
portant de connaitre l'histoire de 
notre cher Canada et un grand 
{nombre de Canadiens français 
l'ignorent, ce qui est déplorable 
pour nous 
| Du 6 au 12 novembre étant 14 
semaine de la Fierté nationale, 
nous avons pris mot d'ordre 
donné pour chaque jour, et avons 
essayé de le vivre. Le lundi, la 
Rév. Soeur Assistante des Soeurs 
Grises est venue à la/salle parois- 
sale donner une conférence sur 
{les consolations et les souffrances 
des missionnaires du Nord. 

Le vendredi de cette même se. 
maine tous les enfants se réuni- 
rent. Nous avons fait l'historique 
de la paroisse de La Broquerie; 
une déclamation et des chansons 
francaises suivirent ou furent re- 
produites sur un phonographe, 

Hermance GAUTHIER. 


St-Norbert, Man.| 

Chère Mère-Grand, | 

Je suis contente de vous 

écrire car il y a si longtemps que 
je ne l’aie fait. 

La température n'est pas bien 
belle ces jours-ci. 11 faut s’habil- | 
ler chaudement ou l'on peut | 
prendre la grippe ou de vilains 
rhumes, mais la nature est belle | 
avec sa belle toilette 

La semaine derniére était la 
semaine de la ‘‘Fierté nationale”. 
Nous avons suivi à la lettre le] 
| programme envoyé par l'Associa- 
{tion d'Education. 

Simonne PELLAND, 
| * * * 
| St-Norbert, Man. | 
Bien chère Mére-Grand, | 
Cette année je suis dans le| 
grade VII et je ne trouve pas Ça 
trop difficile. 

Nous avons terminé la semaine | 
de la Fierté nationale par une 
petite séance et nous avons eu 


tes missions des Srs Grises au 
Manitoba. Ces vues furent don-| 
nées par une Soeur de la commu- 
nauté, 
Une petite amie du Coin 
Jeannine TELLIER. 
k x * 


St-Boniface, Man, 
Chère Mére-Grand, 

| C'est la première fois que j8 
vous écris. J'ai 10 ans et je suis 
la 


| Leteliier, Man dans le grade IV, Je suis 
Chère Mère-Grand | deuxième des negpervigs chez nous 
C'est la première fois que je _de suis dans Ja Cas 64 Boeui 
vous écris. Je vais à l'école des Norbert de Marie FOUS ee re 
Deux Pointes. Je suis dans le 208 CAFE mon tels ad mpir 
grade III et j'ai 8 ans. 08.44: CHE J'appe ur # pos pe 
J'ai un frère qui est dans le et j'aime bien cela. Nous avons 


déjà peinturé aussi 
D'une de vos petites-filles, 
Eva FILTEAU. 
+ * 
St-Boniface 
Chère Mere-Grand 
Je suis dans le grade VI]; 


Man, 


j'ai 12 ans. Nous sommes 5 en- 
fants dans notre familie: 4 filles 
et 1 garcon. Une fille de dix ans 
l'autre de 8, l'autre de 3 ans, et 
Wilfrid a eu 5 mois le 6 noverm- 
bre. Je suis la plus vieille. Le 
mercredi 8 novembre, nous 4avon 
eu, dans la salle de réception Ge 
l'Académie St-Joseph, une fête 
à l'occasion du Jubilé d'Or de 


Mgr Jubinville. 
Je termine en 
revoir, 


vous disant au 


Lucie FILTEAU, 


— L'influence 
soviétique se fait sentir 
dans les relations . .. 


[Suite de la première page] 


surgissent constamment entre 
les groupes polonais. Les Anglais 
se rendent compte de la diff- 
cuité qu'il y a à renouer les re- 
lations entre la Russie et la Po- 
logne, N'écrivait-on pas, dans la 
“Pravda” de la semaine dernière, 
que le gouvernement polonais de 
Londres devenait une force po- 
litique hostile et que toute négo- 
ciation future était manifeste- 
ment impossible? 

Le gouvernement polonais de 
Londres représente pourtant 
pour l'Angleterre la seule voix 
responsable pouvant négocier un 
accord ayant au moins une ap- 
parence de validité. Même si la 
Russie qui occupe actuellement 
à peu prés tout le territoire po- 
lonais, a formé et appuie un gou- 
vernement de son choix, dont les 
membres qui sont pro-soviéti- 
ques ne représentent pas tou- 
jours le choix du peuple polo- 
nA1s 


Engagements antérieurs 


Pourtant les engagements pris | 
restent clairs. Le traité de Riga, | 
signé en mars 1921 par la Russie 
la frontière 


et la Pologne fixe 
polonaise entre les deux pays. 
En 1932, les Russes signaient en- 


core pacte de non-agression 
avec la Pologne et en 1934 un! 
nouvel accord entre les deux 
pays prolongeait ces pactes de 
non-agression jusqu'au 31 dé- 
cembre 1945 

En 1939 cependant la Russie 
participa à l'invasion de la Po- 
logne. Mais en 1941, lorsque la 
Russie fut envahie par les Alle- 
mands, elle conclut un nouvel! 
accord avec la Pologne, abolis- 
sant toute validité aux change- 
ments de frontière survenus pen- | 
dant l'invasion. A cette occa- 
sion, l'Angleterre remettait une | 
note au gouvernement polonais | 
affirmant que le gouvernement 
britannique ne reconnaissait au- 
cun changement territorial opé- 
ré en Pologne depuis le mois 
d'août 1939. 

Qu'arrivera-t-il maintenant de 
toutes ces assurances? Les Rus- 
ses, lorsqu'ils auront tout pris de 
la Pologne, s'engagent à respec- 
ter l'indépendance 
Mais plusieurs Polonais, un peu 
sceptiques, exigent une garantie | 
des Etats-Unis et de l'Angleterre ! 


[rase à 


LES ANCIENS COMBATTANT 


( 
afin de protéger leur indépen- 
dance future. Qui les en bläme 
rat? L'histoire est là pour jJus- 
tifief une pareille précaution 
| Pourtant le “Times” de Londres 
écrivait, il y a quelque temps 
cette phrase étonnante: “A par! 
Îles objections américaines tradi 
tionnelles à des garanties spéci- 
fiques de frontières européennes 
une telle exigence était compie 
[tement impraticabie L'unité 
d'action des grandes puissances 
est une prémisse majeure à tout 
réglement durable de la paix # 
Le Prét-Bail 

Les deux contractants du prêt- 
bail: Londres et Washington, ont 
annoncé un nouvel accord entre 
leurs deux pays. 

Certains industriels anglais 
font campagne depuis des mois 
pour que l'Angleterre reprenne 
graduellement mais immédiate- 
ment sa production de paix afin 
de pouvoir, après la guerre, re- 
prendre sa position commerciale 
dans le monde . Le nouvel accord 
consent à cette reprise du com- 
merce extérieur anglais à la con- 
dition que la réalisation en soit 
reportée après la défaite de l'Al- 
lemagne. À ce moment-là, les 
envois du prét-bail des Etats- 
Unis à l'Angieterre seront cou- 
pés de moitié. L'Angleterre res- 
tera engagée cependant à ne rien 
réexporter de ces articles mais 
elle sera libre d'acheter des 
Etats-Unis, en dehors du prêét- 
bail, des marchandises qu'elle 
paiera comptant pour les ex- 
porter ensuite 

La nouvelle de l'accord a été 
annoncée aux Etats-Unis par le 
secrétaire d'Etat suppléant, M. 
Stettinius, le secrétaire du Tré- 
sor, M. Morgenthau, et M. Læeo-T 
Crowley, administrateur des re- 
lations économiques avec l'étran- 
ger. L'accord a été conci: au 
cours d'une conférence dirigée 
par lord Keynes, économiste 
anglais et M. Harry White. ex- 
pert du Trésor Américain. 


changements com- 
menceront avant la défaite de 
l'Allemagne parce qu'au début 
de 1945 les Etats-Unis cesseront 
d'envoyer certaines catégories 
de matières premières et de ma- 
tériaux semi-ouvrés. Le prêt- 
bail des Etats-Unis envers l’An- 


Quelques 


gleterre a été réduit pour 1945 | dissante et quels termes exi-|Publie en anglais, une lettre à R. Durand et A. 
[à un total de $5,600,000,000, geants imposera-t-elle au traité Jacques Maritain et François s 
polonaise. | moins de la moitié de la somme | de paix qui doit servir à recons-| Mauriac. L'auteur de cette let- 


des expéditions effectuées en 
1944. 
Si les Etats-Unis diminuent 


$ DU CANADA 


et leurs privilèges d'après-guerre 


Voici la cinquième annonce d'une 


série ayant pour 


but de renseigner la population canadienne sur les 


projets de rétablissement des mi 


litaires des deux 


sexes. Pour obtenir les renseignements complets, 


conservez et lisez chaque annonce. 


POUR DEVENIR PROPRIÉTAIRE 
D'UNE MAISON 
OU D'UNE FERME - 


POUR SE LANCER EN AFFAIRES À SON COMPTE 


Pour renseignements complets, de- 
mandez un « xemplaire de la brochure 
intitulée ‘Le retour à la vie civile”. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


UNE PRIERE 


MANIA 
CM M : 


ainsi graduelléhent leur prét- 
bail à l'Angleterre, il est à peu 
prés sûr que le Canada devra re- 
courir à une politique analogue 

L'effort de guerre du Cansda a 
été très considérable: il a obligé | 
les Canadiens à contracter des 
obligations exorbitantes pour 
leur nombre, Le gouvernement 
Canadien devra insensiblement 
revenir à une politique plus sai- 

ne, relativement à son commerce 
avec l'Angleterre. 11 ne doit pas 
s'imaginer être le seul soutien de 
la restauration du commerce an- 

après la guerre 


el 


glais 
L'influence soviétique 

L'influence soviétique se fait 
sentir de plus en plus dans les 
relations internationales, Joseph 
Staline se montre intransigeant 
sur maintes questions et les hauts 
dignitaires qui le visitent doi- 


{ 


vent se plier, semble-t-il, à ses 
ec. 1gences 
C'est ainsi que le général 


Charles de Gaulle doit se rendre 
à Moscou pour raffermir les re- 
lations russo-françaises et que 
tout en ne s'étant pas prononcé 
encore ouvertement sur la ques- 
tion d'un bloc de Sécurité à 
l'Ouest, bloc formé par les na- 
tions européennes de l'Atlanti-| 
que, son ministre des Affaires | 
létrangères, Georges Bidault, a! 
publiquement repoussé l'idée de 
la formation.d'un pareil choc, 
Les Russes qui refusent caté- 


La Rév. Soeur Raphaël, de 
l'Ordre du Sacré-Coeur, religieu- 
goriquement la formation du $e missionnaire de Tarawa, Iles 
bloc de sécurité de l'Ouest, di- Gilbert, dans le Pacifique, prie 
sent: “Ce bloc des nations de Pour les soldats qui sont tombés 
l'Atlantique n'aura-t-il pas pour Sur le champ d'honneur dans la 
effet de partager l'Europe en | libération de cette île par les 
deux camps distincts, suscepti- | troupes américaines. Soeur Ra- 
bles d'en venir tôt ou tard aux/!Phaël est née en Australie; elle 
prises?" fut accusée un jour de cacher 

Cette question importante se. dans le couvent des aviateurs 


ra donc discutée au cours de la ; L “ 
conférence Staline-de Gaulle, un atterrissage forcé dans l'ile. 


ainsi que celle du rôle de la Durant tout le temps où elle fut 
France dans l'administration de | Auestionnée, un Japonais tint une 
l'Allemagne d'après-guerre. Sta- | Païonnette dans le dos de la re- 
line exigera aussi que le gou- | ligieuse. 

vernement français coopère dans 


le règlement de compte que les Lettre ouverte 


Russes sont décidés à demander 


à l'Espagne. Staline veut éga- à Maritain et 


[lement le châtiment de Franco 
comme criminel de guerre. | . 
| La Russie grandit et domine à Mauriac 


les nations alliées actuellement 
| à : mn 
len guerre. Que lui rapportera| LA revue de@New-York “Ty- 


cette puissance sans cesse gran-|80dnik Polski” (Polish Weekly) 


|truire la civilisation moderne sur|tre, M. Joseph Czapski, est un 
| des bases de justice et de cha-|personnage bien connu dans le 
lrité? monde intellectuel et littéraire 
— |de la Pologne. 

En rappelant que Jacques Ma- 
|ritain et François Mauriac avec 
{tant d'autres Français ont tou- 
| jours pris la défense et combattu 
| pour les principes du droit et de 
la liberté individuelle, l’auteur de 
la lettre pose la question deman- 
dant pourquoi ils n’ont pas élevé 
leurs voix lors de la bataille et 
la destruction de Varsovie, capi- 
tale de la Pologne. 

| Il ne s'adresse pas aux poli- 
ticiens, mais aux penseurs et 
écrivains, qui ont toujours consi- 
déré comme leur tâche sacrée de 
| dire la vérité; il s'adresse à ceux 
qui ont dit et écrit: ‘“‘J'accuse”, à 
ceux qui ont écrit: ‘Ne pouvaient 
se taire” et à ceux qui étaient 
“Au-dessus de la mêlée”. 

Dans sa lettre ouverte, M. 
| Czapski invoque les différents 
| détails concernant la bataille de 
| Varsovie en 1944, d'après les 
sources les plus fiables et en pre- 
mier lieu, d'après les communi- 
| qués du général Bor et ses appels 
|aux Alliés. “Mais, dit Czapski, on 
n'a pas fait parvenir ces appels 
au grand public et à la conscien- 
Ice de l'humanité, 


PS AER Ir op ecncmamre 


américains qui avaient dû faire | 


COLLEGE DE ST-BONIFACE 


| Le Coin du Collège 
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(! XVille ANNEF 
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NUMERO 13 


Résultats de novembre 


| Philo I1: Excellence, F, Cham- 
| pagne: Diligence, Armand Lau- 
| rin: Honneurs, Ubald Lafond 
Philo: Excellence, M. Bibeau; 
| Diligence, J. Hamonic; Hon- 
|neurs, M. Bibeau. 
| Rhétorique: Excellence, R. De. | 
|laquis: Diligence, G. Landry: 
Honneurs, R. Delaquis. 
Belles-Lettres: Excellence, A. 
Paillé; Diligence, J. Dupont et A.! 
Tessier; Honneurs, A. Paillé et 
J. Joyal. en 


1 


Versification: Excellence, G.!se trainé vers cette fumée, là-bas, 


Delaquis: Diligence, Bernardin et | 
J. Choiselat: Honneurs, A. Du-| 
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bossière et O. Fiilion. 
Eléments latins A: Excellence, | 
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et B. Lacerte, 
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Prescott et E. Duha; Honneurs, 
Meyer. | 
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BRIBES 


(par F, Gourbil) 


Les Humanistes sont frappés | 
du mal des Mathématiques. Une | 
fièvre maligne qui frappe sans 
merci. On en devient énervé jus- 
qu'au tremblement, Il parait que 
la maladie se soigne mieux à 
deux. C'est pourquoi vous voyez 
tous les soirs les Humanistes 
quitter l'étude, frapper à la por- 
te d'un Père Préfet sympathique 
et s'isoler dans une des classes | 
de la maisoï. Courage! 

Samedi dernier, la Récréation 
fêtait Sailte-Cécile. Un trio 
champêtre, Fredette-Fréchette- 
Gaboury, un conteur d'histoires 
en série, Denis Lambert, les jeux 
du Père Vézina, puis deux inter- 
prètes plus classiques de Chopin, 
Placide Gaboury et Paul de Mar- 
gerie, tel était le programme.| 
Nous oublions pourtant le numéro 
le plus important. La promenade 
dans les allées exubérantes de la 
Salle de dix porteurs de tire ca-| 
nadienne, Pour sûr le souvenir | 
de la veillée s'étirera jusqu’à l'an | 


| prochain... | 


Le Conseil de la Récréation fait | 
les choses dans les formes: 


Collège St-Boniface.| 
le 18 novembre 1944.! 


en grinçant. SA corps lui semble 


une chose étrangère qu'il ne con- | 
nait plus et qu'il ne touche plus | 


que de Join. Il ne sait plus où il 
va. Il marche quand même. Il 
commande et la machine obéit. 
Le cinquième jour, il aperçut une 
légère tige de fumée se balancer 
dans l'air froid. Ses yeux clignent 
faiblement. Du bout d'un fouet 
las, il ranime ses chiens. “Mush” 
et les pauvres bêtes avancent 
péniblement. Penché en avant. il 


où il y a du feu, de la vie. 
Rendu tout près, il tombe dans 


d'où sortent vivement des gens 
curieux. C'était le campement de 
son groupe. 
Extrait de: “Voyage dans l'Arc- 
tique” 
Lucien LANDRY, 
Versification. 


LE SOLEIL 


O soleil! toi sans qui les choses 
Ne seraient que ce qu'elles sont! 


tu nous a boudés. Vingt jours; 
Paul Beaulieu et Marc Pelletier: | de grève! Et les jours n'auraient | IS[TIE|R|E|S 


été que ce qu'ils pouvaient être, 
sans la crosse, les quilles, le bal- 
lon aux dix variétés, sans un 
beau cinéma français (la cathé- 
drale de Chartres et “la Fille de 
la Madelon”), sans surtout la 
Ste-Cécile, La préparation d'une 
séance met du soleil au Collège. 


Car ce concert fut une vraie 
séance, cette année, Et un vrai 
succès, La présentation qu'en fit 
Armand Ferland expliquait l'in- 
novation. Du beau jeu, du beau 
chant, de la belle musique. Et, 
entre les trois tableaux de la 
pièce, pendant que bergers et vil- 
lageois allaient par la campagne 
de Bethléem, du beau discours. 
Il faudrait citer longuement 
l'adresse à Mgr Jubinville, tout 
sourire et délicatesse, riche et 
émouvant tableau, que déroula 
avec brio Lionel Bouvier. Les 
prenantes allocutions du R.P. rec- 
teur et du héros de la fête nous 
ont montré une bien belle chose: 
la reconnaissance réciproque 
d'une institution pour un bien- 
faiteur insigne, et d'un Ancien 
bien méritant envers son Alma 
Mater. Quant au “Noël à Mgr 
Jubinville”, ça ne se dit pas. C'est 
pour ça qu'on l’a chanté. 

Sur la pièce, le jeu des acteurs, 
les lumières, les décors, les cos- 
tumes, les noëls, les choeurs et 
l'orchestre, qu'on s'informe au- 
près du Père Caron pour en sa- 
voir davantage, Il en sait quel- 


que chose, lui. 
e . . 


NOTULES 


Le lendemain du concert, le 
soleil réapparaissait, Il avait eu 
honte. 

Les contrastes du théâtre: Re- 
raud recommandant à Marc 
d'être docile et sage! 


Modèles de rôles cachés: 
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Au. Juniorat de la Sainte-Famille 


Musique | Au nom de tous, je profite « 
| Il y a quelques mois, un ai- l'occasion pour témoigner 
|mable confrère est venu vous|sSentiments de reconnaissance er 
| parler de la Bonne Chanson aul vers le Juniorat pour les sacrif 
Juniorat, Il ne faudrait pas croire | CES qu'il s'impose en vue de no 
cependant que les doigts de nos|tre bien 


{ 


artistes restent immobiles pen- | Médailles 

dant que les cordes vocales de| Eléments latins “A''—Excellen 

puissants gosiers lancent leurs|ce: Raymond Breton. Diligenc: 

notes harmonieuses. Non, la mu-| Olivier Bernardin. Catéchism 

sique joue aussi son grand rôle,| Jean Guiboche. 

et c'est d'elle que je voudrais! Eléments latins “B'’—Exceller 

vous parler, Ice: François Morin. Diligence 
Sur un nombre de 82 Junio-| Henri Bisson. Catéchisme: Jam 

ristes, environ 50 apprennent un)! Nolin. 

ou deux instruments de musique. | - — ——— 

La maison met à notre disposition Le ‘Duchess of Atholl” 


36 instruments pour la fanfare 
tandis que l'orchestre compte ses coulé en 1942 
quinze violons. 

Toutes les pratiques se font 
pendant les récréations et les à 
jours de congé. Ces pratiques, il le vaisseau du Pacifique Cana 
va sans dire, exigent de la part dien, ‘Duchess of Atholl”, a ét 
du directeur et de l'élève de|coulé alors qu'il était en routt 
nombreux sacrifices. Le R. P.|de l'Angleterre au Canada, ame 
Lemoine dépense quatorze heures | nant 826 personnes à son bord 
par semaine et le R. P. Adam | dont plusieurs femmes et enfants 
douze aux leçons individuelies ou | Les passagers ont sauté dans 2! 
d'ensemble, Sans compter de chaloupes de sauvetage sans étre 
nombreuses heures employées à pris de panique, dit le journal 
secourir celui-ci ou celui-là, De|Ce çoulage eut lieu en octobre 
son côté, l'élève donne une partie | 1942. 
de son congé et bien souvent sa 
récréation, | 

Pourquoi la musique au Junio- 
rat? me demanderez-vous, peut- 
être, La réponse est des plus sim- 
ples. C'est que la musique com- 
plète la formation de l'élève, Elle 
développe et cultive le bon goût 
contrairement au “jazz” qui le 
déforme. La bonne musique élève 
l'âme vérs les beaux sentiments, 


LONDRES-—Le London Dail: 
Mail a dit, ces jours derniers, qu 
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Il y a deux moyens permettant aux anciens 
combattants du Canada de devenir pro- 
priétaires. L'un de ces moyens est la Loi 
de 1942 sur les terres destinées aux anciens 
combattants, qui fournit de l'assistance 
pour financer l'acquisition de maisons sur 
des lopins de terre en dehors des zones de 
forte imposition foncière, tandis que le 
crédit de réadaptation peut être employé 
pour acheter ou construire une maison À la 
ville en se servant des avantages de la Loi 
nationale sur le logement, qui permet d cm- 
prunter à un taux peu élevé. D'après la 
Loi de 1942 sur les terres destinées aux 
anciens combattants, une assistance €st 
accordée jusqu'à concurrence de $4,800 pour 
la terre et les bâciments. Le vétéran doit 
être en mesure de verser, COMPIANE, 10 pour 
cent du coût de la terre et des bâtiments, 
et la propriété lui est ensuite vendue pour 
ce paiement comptant, plus les deux tiers 
du coùr de la propriété. Ce solde peut être 
financé au -besoin sur une période de vingt- 
cing ans, avec intérêt de 3} pour cent. 
Un autre octroi peut être consenti pour 
l'achat de matériel. 


Le vétéran reçoit le titre de la propriété 
(y compris l'octroi de 23 et 1/3 pour cent 
du coût de la terre ec des bâtiments ainsi 
que le matériel de ferme), lorsqu'il a rempli 
les obligations de :on contrat durant 
dix ans. 

Si le crédit de réadap- 
tation est employé pour 
une maison, le vétéran 
doir être en mesure de 
verser un dollar pour 
chaque deux dollars pro-, 
venant de ce crédir. Ce 
genre d'assistance peur 
être sollicité n'importe 
quand dans les dix an- 
nées qui suivent la libé- 


Les Directeurs du Bien-Étre des 
Anciens Combattants sont postés 
dans des centres stratégiques situés 
| dans toutes les parties du Canada. 
Ces fonctionnaires font bénéficier 


les Anciens Militaires de leurs con- 
seils ot de leur aide et il est bon de 
les consulter lorsqu'il s'agit de 
n'importe quel problème de ré- 
tablissement civil. 


CEUX QUI CULTIVENT LA TERRE OU QUI FONT 
LA PÊCHE COMMERCIALE 


Les vétérans qui ont la compétence voulue 
pour l'agriculture ou la pêche commerciale, 
pourront recevoir de l'aide pour acheter une 
terre ou une maison en vertu de la Loi de 1942 
sur les terres destinées aux anciens combat- 
tants, de la même manière que les anciens 
combattants qui veulent devenir proprié- 
taires d'une maison sur un petit lopin de terre 
situé en dehors des zones de forte imposition 
foncière. Pour les agriculteurs, il y a un oc- 
troi supplémentaire de $1,200 pour acheter 
des animaux ce du matériel. Ceux qui veulent 
s'adonner à la pêche commerciale peuvent 
recevoir jusqu'à $1,200 pour acheter les agrès 
de pêche dont iis ont besoin. Pour bénéficier 
de l'une des trois dispositions de la Loi de 
1942 sur les terres destinées aux anciens COM- 
battants, l'ancien militaire, homme ou fem- 
me, doit avoir servi outre-mer ou durant 
au moins 12 mois au Canada. 


POUR AIDER LES HOMMES D'AFFAIRES 


L'une des fins pour lesquelles on peut em- 
ployer le crédit de réadaptation est l'achat 
d'un fonds d= commerce ou l'obtention de 
capital liquide pour une entreprise. En pareil 
cas, encore, on peut en faire la demande dans 
les dix années qui suivent la libération. 

Outre l'affecration du crédit de réadapta- 
tion À cette fin, il y a, pour ceux qui veulent 
se lancer dans une entre- 
prise commerciale ou dans 
l'agriculture, des alloca- 
tions d'entretien durant la 
période où ils attendent 
que leur entreprise rap- 
porte Ces alloëations peu= 
vent être versées dans les 
dix-huit mois qui suivent 
la libération, pour une pé- 
riode égale à la durée de 
leur service militaire, 
avec maximum d'un an. 


fauon 


Publié por autorité de l'honorable lan A. Mackenzie, Ministre des 


AFFAIRES DES ANCIENS COMBATTANTS 


parce qu'ils 
| étaient authentiques: ceux éma- 
[nant des bureaux de la propa- 
| gande, etc, étaient répandus à 
| profusion”. 
“La cause de la Pologne et cel- 


| 


{le des autres nations européen-|tions ne me permettent plus 
{nes asservies est identique aux] d'assumer ma fonction en Ré:- | 
| problèmes de l'éthique humaine | création. C'est donc par néces-|émite, a glissé une pointe (ou 
et de la conscience”, dit l’auteur | sité que je donne ma démission, | deux) 
à la fin de son vibrant appel aux | et je la donne avec un vif regret. | bas de son vêtement. 
et| Soyez assurés que je serais de- | 


deux grands philosophes 
écrivains français. 


La tragédie de la 
| malheureuse Pologne 
| TORONTO — Oscar Halecki, de | 


New-York, ex-professeur à l'u-| 
niversité de Varsovie, a déclaré! 


que la Pologne avait signé un|Je continuerai à rendre service | caire. Dans 61 ans et sept mois 
| pacte de non-agression avec la! dans la mesure possible, soyez- 
Russie et qu'elle refusa de se|en assurés. 


j joindre à l'Allemagne lorsque 

celle-ci attaqua l'Union soviéti- 
| que. Pour cette raison, a-t-il dit, 
| l'Allemagne s'est montrée sans 
pitié envers la Pologne. 

“Dès le 13e siècle, a-t-il conti- 

nué, l'Allemagne et la Russie 
complotèrent de s'emparer de la 
Pologne”. Il a ajouté qu'en dé- 
| pit de l'amitié que la Pologne a 
| témoignée à la Russie, celle-ci, 
{n'a fait que lui rendre du mal 
| pour du bien au cours de la pré- 
sente guerre. 

Parlant de la tragédie de Var- 
sovie, M. Halecki a dit: “On nous 
a dit de nous révolter contre l’Al- 

| lemagne, mais on ne nous a pas 
aidés et enfin on nous a qualifiés 
de traitres quand nous avons été 

| forcés de nous rendre à plus fort 
que nous”. 

Continuant, M. Halecki a dé- 
claré que les Polonais se sont de- 
mandé comment il se fait que les 
Alliés n'ont pu secourir Varsovie. 
Et il à ainsi conclu: * 

“Il n'y a pas une verge carrée 
de territoire de libérée en Polo- 
gne, aujourd'hui. 

“Les patriotes polonais de la 
résistance souterraine faits pri- 

| sonniers sont envoyés dans des 


Au Grand Conseil des Jeux, | Poilourd et le Lustré. 
| Deux morceaux importants du 
Je donne avis par les pré-| . ne 
sentes de ma démission comme | rôle de Renaud: ie mouton de M. 


secrétaire du Conseil des Jeux. |André et la poupée de Fernand 


Mes études et d'autres occupa-{ Savoie (ou de sa petite soeur). 
Coquetterie féminine. Vendre- 
soir, Mme Grégoire, la bethlé- | 


de modernisme dans je 


Les petits choristes aiment les 
meuré à mon poste, si ç'avait été | finales douces: celles des chants. 
le moindrement possible. | celle du concert, celle surtout de 
Je remercie tous ceux qui ont la soirée: la finale à la crème 
collaboré avec moi et j'espère que | glacée sans fin. 
mon successeur aura de même | Le petit Grouette calcule qu'a- 
l'entier appui de tous. vec le temps il sera, lui aussi un 
Je demande au Conseil des|,énérable Ancien. peut-être un | 
Jeux d'accepter cette résignation. | jubilaire, voire même grand-vi- 


elle rend la vie agréable et inté- 
ressante, 

En plus de la fanfare 4 de 
l'orchestre, nous avons à otre 
disposition la radio et le phono- 
graphe combinés. Pour ce qui est 
de la radio, nous savons choisir 
les programmes formateurs et 
intéressants. Pour le phonogra- 
phe, nous possédons de jolies 
collections de disques, entre au- 
tres, plusieurs compositions clas- 
siques et la Bonne Chanson. 

Au mois de juin de chaque an- 


|née, un grand festival permet de 


constater les progrès réalisés au 
cours des mois scolaires. Les 
membres de la fanfare et de l'or- 
chestre ont en outre le privilège 
de faire valoir leurs talents dans 


| les séances qui se jouent au cours 


exactement, 


| NEW-YORK — D'après la radio 
| de Berlin une bombe a gravement 
| endommagé la cathédrale de Co- | 
| legne au cours d'une attaque des; 
avions américains. Une bombe | 
aurait traversé le toit et explosé | 
à l'intérieur de l'église, | 


Votre tout dévoué, 
Guy BEAUDRY. 


PERIL DU NORD 


Marius avançait toujours à tra- 
vers les monts glacés du Nord. 
Il marchait. marchait. dans] 
cette direction qui, pensait-il, de- 
vait le ramener à son groupe. 
Mais graduellement le froid fi- 
geait ses membres fatigués. Ses 
vêtements l'étouffaient comme 
une lourde couche de glace. Deux 
jours, il marcha sans manger.…| 
Fatigués, les chiens ralentissaient Ceux qui gardent une masse! 
leur marche. |d'impuretés dans leur corps, jour 

Au bout de ses pieds, Marius | aPrès Jour. me rs Dose | 

‘ | comme “ 

Mec un vaguement des piqüres| ne fois toutes les 24 heures, 
gués; ses mains, immobilisées | éuffrent  invariablement de! 
par le froid insupportable, pen- | constipation. | 
daient à ses côtés comme deux L'usage de laxatifs bon mar-! 
lourds glacons. Trois jours. |ché et rudes ne vous donnera} 
quatre jours. Marius marchait |2uCun bon résultat, car ils ne} 
comme une machine. Le froid sert ja membrane délicate de | 


Constipation 


Chronique | 


de l'année et parfois même la 


bonne fortune d'aller jouer dans| 


les paroisses. 

Les Junioristes apprécient 
grandement cette insigne faveur 
dont ils sont l'objet, de pouvoir 
joindre à la formation classique, 
leur formation musicale. 


Garçon libéré 
de l'habitude de mouiller son lit 


Mme Paul Renaud, de Hull, 
|P.Q., nous écrit: “J'ai acheté une 
boîte de ‘‘Vanderhoff's Bed Wet- 
ting Remedy” pour mon fils. Il 
a fini de la prendre il y a une 
semaine, 11 ne mouille plus son 
lit. Votre remède est merveil 
leux.'' Mère, ne punissez pas 
votre enfant lorsqu'il mouille son 
lit; cela ne fait qu'aggraver la 
situation. Essayez plutôt l'ex- 
{cellent traitement Vanderhoof's. 
| 11 renforcit les organes et aide à 
corriger la condition nerveuse 
qui cause cette habitude. En- 
voyez AUJOURD'HUI 81.05 pour 
une boîte, ou 10c pour un trai- 
tement d'essai. 

|[VANDERHOOF & CO. LIMITED 
| Dept. 86-K-2 

Boite 247 Windsor, Ont. 


SUJETS RELIGIEUX 


Nous vendons ces cartes 


personne. Envoyez un bon de poste avec votre commande 


à la boite seulement. 


Chaque boite contient | 


12 cartes. 


| font qu'aggraver le mal et bles- | 
|le force maintenant à s'asseoir | 
{sur le traineau. Il arrête ses! 
| chiens. Une lourdeur irrésistible 
| l'envahit doucement. Un grand 
besoin de paix et de repos se glis- 
se sous ses paupières. Dormir, ce | 
serait la fin de toutes ses souf- | 
frances mais ce serait aussi la! 


—————— 
mie 


|été perpétrés”, 


camps de concentration. Un bon! mort. Marius le sait. Alors il se | 
nombre dé massacres y ont déjà | relève et sans hésitation la ma- 
| chine humaine reprend sa route | 


l'intestin, et ‘sont souvent la! 
cause d'hémorroïdes. | 

Si vous souffrez de constipa- | 
tion, prenez des pilules ‘“Mil-! 
burn's Laxa-Liver” et vous ob-| 
tiendrez une évacuation naturel- 
le de l'intestin. Ces pilules ne 
donnent pas de coliques, n'af- 
faiblissent pas et ne rendent pas! 
malade comme les laxatifs le! 


font 
Prix, 25s la fiole. 
The T. Milburn Co. Ltd, Toronto, Ont. ‘ 


LE 


| 

; | 

Nous ne pouvons vendre plus que deux boites à chaque | 
| 

Commandez sans délai | 


Quantité limitée 
' Prix: 60 sous la boite 


| 
| 
! 
| Les commandes envoyées par la poste seront remplies avec | 


. empressement et sans frais supplémentaires 


Adressez votre commande à 


La Liberté et le Patriote 
mnipeg 


ar 


| 
| 619, avenue MeDermot 


| 


Mon., 8 décembre 1944 


Vinnipeg 


Notre Feuilleton 


Solange de Morthone 


par Clément d'Othe 
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oeux que vous formerez, mes enfants! Et qu'il 


ccomplisse le mien, ajouta-t-il à voix basse, 
+ * * 
Le baron, ses pétites-filles et Cathe descendent 


e voiture sur la place de l'église, et, d'une main 
Solange ouvre la porte 
Là-bas, | est déserte! ils 
rrivent les premiers et vont directement s’age- 
ouiller devant l'Enfant Jésus couché pauvrement 
ur la paille, Le vieux Christian et Solange doivent 
eaucoup demander, car ils s'attardent là, et Thé- 
èse est obligée de leur toucher l'épaule pour les 
rracher à leur adoration 

Ils se lèvent et vont à leur place. L'orpheline, 
a tête dans ses mains, continue la prière qu'elle 
a pu achever. 


npatiente, 
O bonheur! 


crèche 


a 


r 
1f 


Mon Dieu, merci de vos bontés, de votre 
riraculeuse protection 

Malgré elle, sa pensée se reporte sur Patrice. 
e soir, c'est une obsession 

Faites, Ô mon Dieu, qu'il oublie! qu'il soit 
eureux! 

Le moment de la ç munion approche, et So- 
ange voit avec plaisir son grand-père se lever et 
enir prendre place à la Table sainte entre Thé- 
èse et elle. Alors de ses lèvres monte un hymne 
l'amour et de reconnaissance vers le ciel. 

Oh! cette âme, elle est à vous maintenant, 
mon Dieu. Soyez béni sque vos rigueurs, 
uisque mes souffrances ont enfin trouvé grâce 
levant vous et fait pencher la balance de votre 


ustice 

La Messe est 
hérèse 
le l'orpheline pou 


Cathe a déja enveloppé 
t elle s'empresse autour 
a mettre son manteau, 
pâlit subitement. 
l'effet, d'une imagination 


açcnevee 


de sa pelisse € 


l'aider 


orsque celle« levant la tête, 


liusion ou 


Est-ce une 


ncore pleine de souvenirs? Là-bas, à genoux 

Jour une dernière prière, élle a vu, elle voit un 

eune homme en uniforme 

Cette pose, elle la reconnait! mais non, ce n'est 

as p Et la jeune fille passe instinctive- 
11 ses yeux pour en chasser le 
E fait que pas et arrive au béni- 
E de doute possible, Patrice est devant 


f t l'es t te comme jadis. Et, 

IT 1S « u encore, le vieux Christian 
emt ittendre le jeune homme. Il lui parle et 
e p cement ve la voiture 

À Boicenay, vous êtes aimable 
le ré vitation et de vouloir bien 
venir « « l I notre solitude! 

La v e ! le toujours, Ils arrivent 
à Mort S ge pa r de la gaieté 
ie son g1 

Il est € ] e hum eur charmante et fait 
ivec j 1 réveille 

Patrice le, respectueux comme 
autrefois, «€ s trop étonné lorsque, 
nt lieux f x , prenant la 
main de Solange et « 1 lie ant, les réunit 
sur son coeL 

Mes t ï vous, je vous en donne 
moi-même ! 

Solange, tout e, ne sait que répondre. 
Quant à Patrice, G L à si doucement bercé 


l'espérance qu te t surprend à peine 
Cependant, comme ils semblent hésiter un ins- 


MARISE DUC 


LAU et 52 famille 


Faut-il prendre 
i 


Avant que nous vous 
derrière les 

ux, où est 
l'argent ? 


A ms 
chambre 
d'hôtel. 


von 


Eh bien! mese le vieux Christian 
amusé, me serais 

p pé Patrice retient 

abandonne Solange et la baise | 

— Grand-pêére, c'était là le réveillon que vous 


prépariez en cachette? 
Certainement, et je crois que la légende de 


Cathe est vraie, car mon désir est accompli 


avez bien fait, Solange > nous faire presser! 
L'orpheline, gracieuse, embrasse sa cousine 
qui, pendant cette scène, "st restée un peu à 
l'écart 
"hérèse, votre tour viendra! 
Jamais, répond la jeune fille. Laissez-moi 


fillette, 
j'étais 


jouir du bonheur des autres, Quand j'étais 
le cher Nol me taquinait en m'ass 
fille, Eh 
veux rester tante, rien que tan 
Souriant à Solange et à Patrice, elll 
loppa d'un long regard attendri. 

- Mon fils, dit doucement je vieiil 


urant que 


née vieille € bien! il] ne s'est pa 


te 


je 


| donne mon trésor, Vous en êtes digne! 
Et comme le jeune homme se perd € remer- 
| ciements: 
Tenez, Patrice, all vous reposer. Cette 
émotion vous a fatigué: mai souvenez-vous que 
nous tirons les Rois dans huit jours. ce sera le 


| Or, il est parti depuis une 


diner de fiançailles 
Le jeune homme s'incline heureux, transfiguré. 
J'ai hâte, dit-il, d'aller prévenir ma mère. 
Votre mére? Patrice tout! Ah! 
les mamans et s-péres s'entendent quel 
quefois pour complote 


elle sait 


les grand 


contre la jeunesse 

Et ils se quittèrent alors que les étoiles pâlis- 
saient au bleu firmament et que Cathe, fatiguée, 
mais radieuse, s'essuyait les yeux 
Ah! mon vieux maitre, comme il 
Non, la vieille, race ne 
heur si je puis encore hercer et dorloter ces en- 
fants-là! 


= est bon! 


* * # 


Germaine brode auprès de son père. Celui-ci 
vient de replier son journal. 

— Ecoute, fillette: tu m'as dit, voila quelque 
temps, que, pendant le prochain congé de Patrice 
de Boiceney, tu me ferais connaitre ta réponse. 
semaine, et le moment 
est favorable aux confidences! 

La jeune fille tressaille involontairement. Elle 
quitte sa broderie et, comme aux plus tendres 
années de son enfance, elle vient s'asseoir sur les 
genoux du commandant. 

— À quand la noce? 

— M. de Boiceney se marie dans quinze jours. 

Et, comme son père la regarde sans comprendre, 
elle continue tremblant légèrement: 

M. de Boiceney se r1arie dans quinze jours: 

je suis même chargée de vous l'apprendre; il 
épouse Solange de Morthone 

- Mais c’est une trahison! clame le comman- 

dant. 

Sur 
jadis 

Oh! père chéri, 
dit la jeune fille en 
épaisses moustaches. 

C'est un lâche! un traitre! 

— Hier encore, vous le canonisiez! 

- Raison de plus p 
crite! 


ses lèvres arrivent tous les “tonnerre” de 


vous croyais converti, 
un doigt sur les 


je 
posant 


Allons, père chéri, veuillez m'écouter un 


instant. La première fois que j'ai vu Patrice, je | 


savais qu'il en aimait une autre 

Et elle lui raconte tout, affection 
Solange, sa persévérance à renouer des liens qui 
semblaient brisés, puis le succès final. 

— Alors vous m'avez trompé? dit le comman- 
dant presque fâché. 


son 


_- Non, père, nous avons agi loyalement tous | 
les deux, et vous n'auriez pas voulu que votre | 
pensée de ravir à son| 


fille ait seulement la 
amie le coeur de Patrice qui, du reste, ne hattait 
que pour elle. 
puisque, moi-même, je suis fiancée! 

- Sans ma permission! oh! Germaine, je n'au- 
rais jamais cru! 

La jeune fille, retirant un Christ caché dans les 
plis de sen corsage: 

Père bien-aimé, 

enfant. Je puis vous le dire ma 
l'aimez autant que votre Germ 

— Oh! ma fill 


le Fiancé de votre 
intenant que vous 
ine! 


volia 


si longtemps avec‘un vieux jureur, un vieux 
paien comme moi? 
Et je désire y vivre encore longtemps, 


puisque Mère supérieure veut bien m'attendre 


+ indéfiniment! 


Attirant sur son sein le visage de sa fille, le 
commandant, tout suffoqti le baise amoureu 
sement en répétant 

- Mon enfant! mon angélique enfant! 
11 ne peut en dire davantage, les larmes 


l'ayeuglent. Germaine lui rend ses caresses en lui 
disant: 

Mon bon père 
allez défraichir votre vêtement 


ne pleurez pas ainsi, vous 
et la croix d'hon- 


heur | 


vous | 


trompé, | 


s'éteindra pas! Quel bon- | 


ur que je l'appelle hypo- ! 


pour | 


Et puis, qu'en aurais-je fait?| 


chérie, comment as-tu pu vivre | 
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! 


services des fermiers canadiens sont demandés, au cours de la merte 


industries essenti 


son, dans 


puipe, du bois de construction € 
\et de 


fer, 


les Nombre 


etc. 


ac 


acieries, 


au cours de et c'est à eux 


l'hiver 


Ministère du Travail. 


Concours pour la 


elles telles que la coupe du bois 


t de chauffage, les mines de char-' 


| 


métaux, les conserveries, les hangars à grain, les chemins | 


de cuit 


s 


que s'adresse l'appel lancé par le | 


preparation 


d’un manuel d’action missionnaire 


| Le Comité National de la Co- 
lopération Missionnaire a tenu! 
sa première séance à Ottawa, le 
mardi, 21 novembre. Ce Comité 
est formé des Directeurs, des 
Secrétaires et d'un délégué des 
quatre grandes Oeuvres Mis- 
sionnaires Pontificales: L'Union! 
|Missionnaire du Clergé, La Pro- 
|pagation de la Foi, l'Oeuvre de 

Saint-Pierre-Apôtre et l'Oeuvre 
| de la Sainte-Enfance. 


| Le Comité a surtout pour fonc- | 
et des Scolasticats. 


Ition de coordonner le travail de | 
[toutes ces oeuvres; et il agit]! 
également comme Comité per-| 
manent des entreprises supradio- 
césaines de coopération mission- | 
|naire: Expositions, Semaines d’E-| 
| tudes, etc. 

Siégeant pour la première fois 
depuis sa rétente inétitution par 


|intéressants du travail projeté, 


nion Missionnaire du Clergé (sec- 
teur de langue française) a dé- 
cidé de lancer un concours pour 
la préparation d'un Manuel d'ac- 
tion missionnaire. 

Le prix du concours sera de| 
mille dollars. Et le Conseil Na- 
tional s'engage également à fai- 
re publier l'ouvrage primé, après 
entente avec l'auteur, 

Le Manuel est surtout destiné 
à l'usage des Grands Séminaires 
Il pourra 
être rédigé en collaboration. 


L'un des caractères les plus 


c'est qu'il exposera non seule- 
ment la doctrine et l'histoire des 
missions en terre païenne, mais 
qu'il traitera aussi de la coopé- 


l'Episcopat, le Comité a élu Mon- 


| président, et Monseigneur Paul 
Bernier, cs, comme secrétaire. 

Son Excellence 
| Idebrando 
Apostolique, 


Monseigneur | 
Antoniutti, Délégué| 
a daigné 


dictions 
| accompli au Canada par les Oeu-| 
|vres Missionnaires. Son Excel-| 


lence s'est entretenue longuement | 
nal, qui s'est tenue à Ottawa,|te. Il y a trois espèces d'oestres, | 


avec les membres du Comité, leur 
communiquant les plus récentes 
directions de Rome au sujet de 


seigneur Elias Roy, P.D. comme! 


apporter | nier F 
lui-même au Comité l’encourage- | le plan général du Manuel seront | par l'union des efforts au com- 


ment du Saint-Siège, et ses béné-| publiés dans le Bulletin de l’'U-| mencement de l'hiver, de préfé- 
pour l'excelleni travail] nion Missionnaire du Clergé, li-| rence avant le 15 décembre le | 


ration missionnaire en pays ca- 
tholique et de l'apostolat auprès 
| des chrétiens dissidents. 

| On s'attend à ce que cette ini-; 
tiative soulève un grand intérêt 
dans les milieux ecclésiastiques. 


Les conditions du concours et} 


vraison de décembre. | 


La réunion du Conseil Natio- 


immédiatement avant celle du 
Comité National de la Coopéra- 


| génisses nées dans le troupeau 


levage 


L’é 


La ferme expéri 
rale de Brandon, 


depuis 1912 
Shorthorn d 


fins 
d'an 
tés d'Angleterre et d 
vaches es au Canac 
taureaux employés dans le tri 
peau étaient les meilleurs 
l'on pouvait obten Deux à 
taureaux venaien 
Uni un des Etats-Unis et d 
avaie été fo par 
veurs l'Est et l'Ouest 


urni 


nt Us 144 


nt 


de 


Q 


de du 


|Canada. On a employé également 


cinq taureaux issus des meilleu- 
res femelles de la Ferme expé- 
rimentale. Dans la sélection des 
géniteurs on s'est basé principa- 
lement sur la production de lait 
et de la matière grasse des va- 
chps ainsi que sur la conforma- 
tion de boucherie, que l’on vou- 
lait raisonnablement bonnes 

Depuis 1912, le nombre total 


de 
« 
été de 350. Toutes celles qui pa- 


raissaient bonnes pour la pro- 
duction du lait ont été éprouvées 
dans une ou plusieurs périodes 
de lactation. Un certain nombre 
| d'entre elles ont été réformées 
pour différentes raisons; quel- 


voir atteint l'âge de production 
et d'autres ont été employées] 
pour l'allaitement des veaux 
Pendant cette période de tren 
te-trois ans, 613 lactations don-| 
nées par quelque deux cents! 


MAGISTRAT INDIEN | 


pra 


| 


| 


M. Oliver Martin, un Indien 


des vaches 
Shorthorn à Brandon, Man. 


s ont été traitées pendant 


ere 

ou 8 périodes de lactation. Les 

auvres laitières pendant une ou 
ux périodes seulement. Le lait 


et noté pour chaque 
raite et l'essai de la matière 
rasse était fait deux fois par 


rois. Les registres montrent que 
extrêmes de production ont 


ins de 2.000 livres. La produc 
m e pour les 613 pé- 
tation a été de 5,552 


ae 42 
| s de lait 
en gras de beurre de tout le lait 
produit pendant la période de 33 
ans a été de 3.95 p.c. La produc 
tion moyenne de gras de beurre 
la période de lactation 
219 livres. 23 p.c. des pé- 
de lactation ont produit 
moyenne de 4,000 livres de 
: 59 pc. de 4,000 à 7,000 et 18 
p.c. plus de 7,000 livres. 


nr 


a été de 
riodes 


Les quartiers d 


| 


L Livraison d'oeufs 


de 14,000 livres de lait et de | 
| 498,000 


La teneur moyenne 


| 141,000; 
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principal 


Le développement 
dans le commerce 
des volailles 
premiers mois 
quantité d'oeu 
des produi 
se largem 


ts et 


tes. Entre le 1e 
septembre 

[taux d'ocuf 

au Royaume-Uni 
79.050.270 douzain 
610,000 douzaine 


correspondante 
dans les 


mois de 1942 


par province décomposent 
comme suit: Ontario, 30.685.090 


16,- 
Ma- 
om bie-Bri- 
Québec, 4 


tchewan 


11.931.000 


C 


douzaines Sask 
Alberta 
9,510,000 


5.557.000 


nitoba, 
tranque 


536,000, et les Maritimes, 689.000 
douzaines. La qui totale 
d'oeufs achetée dans les trois 
périodes de neuf mois a été de 


| 1,801,899,240 


‘hiver 


pour les animaux 


m: 
me 


Les ani ux de la ferme en- 
treront bientôt dans leurs quar- 
d'hiver presque partout au 

La plupart des cultiva 


uer 


Canada 
teurs n'ignorent pas que c'est là 
une question importante. Il ne 
s'agit pas seulement de les faire 
passer par la porte de l'étable 
Les bâtiments rénovés, l'éta- 
ble, la porcherie, les poulaillers — 


ivateurs ou employés de| ,sches ont été notées à la Ferme | représentent une grosse somme 
fermes peuvent disposer de quelques semaines ou de quelques mois| de Brandon. Les meilleures lai- 


de travail, mangeoires, auges, tré- 
mies ou nourrisseurs automati- 
ques tout a été examiné et ré- 
paré. Les planchers ont été net- 


| toyés, les murs blanchis et tout | 


l'intérieur désinfecté. 

Mais tout cela ne suffit pas 
Pour prévenir l'entrée des mala- 
dies contagieuses et des parasi- 
tes, il faudrait encore inspecter 
les animaux avant de les rentrer 
dans les bâtiments. Cet examen 


| devrait être particulièrement soi. | 


gneux en ce qui concerne les 


| jeunes bestiaux. Il faut s'assurer | 
[qu'ils ne sont pas infestés de| 


poux, parce que ces parasites 
empêchent les animaux de bien 


profiter et causent une perte de! 
temps, de travail et d'argent. On 


devrait tondre le cou des ani- 
maux jusqu’à l'épaule et tondre 
une bande de 4 à 5 pouces de lar- 
ge sur le dos, la queue, les quar- 
tiers de derrière et les flancs 


Cette tonte faite, il est beaucoup 


pur sang, vient d'être nommé 


magistrat du comté de York en | 
|pour tuer les poux, Le lavage 


Ontario. 


Le traitement 
l’oestre du ch 


On peut grandement réduire 


nombre d'oestres des chevaux qui 
peuvent faire leur 
dans un district, l'année suivan- 


l'oestre du nez, de la gorge et| 
l'oestre commun respectivement. | 


la coopération missionnaire, et de | tion missionnaire, eut également | Tous passent l'hiver dans l'esto- | 


| précieuses informations sur l’a- 
postolat missionnaire qui conti- 
nue de s'exercer dans le monde 
en dépit des ravages de la guerre. | 

La réunion s’est tenue à Otta-| 


wa, au Séminaire Universitaire, | 
siège provisoire du Secrétariat 


Permanent de l'Episcopat cana- 
ien, La prochaine séance aura| 
en mars 1945. | 

A sa réunion du 21 novembre 
| 1944, le Conseil National de l'U-| 


Les catholiques | 
des pays occupés | 


Dans un récent communiqué 
consacré à la Lithuanie (qui! 


compte 1,600,000 catholiques sur! bhrey Mitchell, a appris à la 


| question du député libéral Tho- 


l'honneur de la visite de S. Exc. 
Mgr Ildebrando Antoniutti, qui 
fit part de la satisfaction de la 
Propagande du travail mission- 
naire du Clergé canadien. 

Le Conseil étudia aussi les pro- 
grès de l'U.M.C. dans les divers 
diocèses du secteur de langue 
française, depuis l'Acadie jus- 
qu'aux provinces des prairies. 


9,329 objecteurs de | 
conscience au Canada 


OTTAWA — En réponse à une 


mas Ross, de Hamilton-Est, le 
ministre du Travail, M. Hum- 


une population de 2,000,000) et| Chambre des Communes que l'on 


sur une population de 500,000) 
| l'agence de presse du N.C.W.C. 
de Washington écrit: | 

“La première occupation de ces | 
pays par la Russie amena des 
déportations en masse. On sépara | 


| les familles. De nombreuses exé- | 


cutions eurent lieu. La liberté de 


| religion et plusieurs autres droits | 


| libertés, 


inaliénables furent supprimés. 
On confisqua la propriété privée 
dans un effort systématique pour 
établir le communisme, Cette po- 
litique se continua sous l’occu- 
pation nazie: même mépris des 
mêmes vols, déporta- 
tions, meurtres. Et voici que la 


| prétendue libération par les ar- 


mées russes, loin de mettre ‘fin 
à ce régime odieux, travaille 
comme lui à détruire la vie na- 


| neur suffit grandement à étoiler votre poitrine. | tionale de ces peuples”. 


De si bons amis é 
; Un elgare? 


nasls très, 
longtemps. 


Par McEvoy et Striebel 


Du feu? 


Tu le C'est l'es- 


à la Latvie( 125,000 catholiques | compte 9,329 objecteurs de cons- 


cience au service militaire dans! 


tout le Canada. | 
Ces objecteurs se répartissent 
| de la façon suivante entre les 
|neuf provinces: 
Ile du Prince-Edouard 3 
Nouvelle-Ecosse 29 
Nouveau-Brunswick 2 
Québec 26 
Ontario 2,551 
Saskatchewan 2,129 
Manitoba 2,820 
Alberta 1,101 
Colombie-Canadienne 668 
LE TRIPLE BUT 
DE L'ANGLETERRE 
LONDRES—M. Anthony Eden, 
secrétaire d'Etat aux Affaires é- 
trangères de Grande-Bretagne, a 
déclaré à la Chambre des com- | 
munes à propos de la mission de 
|M. Churchill à Moscou: “Nous | 


espérons qu’au moment opportun 
les autres nous rendront visite | 
aussi souvent que nous sommes | 
allés chez eux.” Puis M. Eden est 
passé à la politique générale de 
gouvernement. Ce dernier, 
ses relations avec les Etats] 
d'Europe, poursuit 3 buts: “la 
victoire, l'ordre, l'élection juste 
et sans obstacles des gouverne- 
ments, des dynasties et des par- 


son 


dans 


|lements. En Belgique, nous ap- | 


puierons le pouvoir que nous! 


croyons jouir de l'appui du peu- 
ple. Nous n'en pouvons juger que 
par l'assemblée élue et la ma-| 


Inière dont celle-ci s'exprime.” 


mac du cheval. Le seul moyen| 
logique de le combattre est de] 
traiter tous les chevaux dans un 
district, 

Le bisulfure de carbone est | 
généralement administré en cap- 


les oestres de l'estomac. C'est un 
liquide qui forme promptement | 
un gaz fatal pour les oestres, 
mais inoffensif pour les animaux, | 
lorsqu'il est donné dans la dose! 
recommandée de 112 drachme| 


du cheval. L'administration des| 


| tique actuelle est de faire jeûner 


apparition | 


| 


plus facile de laver les animaux 
avec une poudre commerciale 


contre 
eval en hiver 


capsules doit être faite par un 
vétérinaire compétent. La pra- 


les chevaux 18 heures avant le 
traitement et pendant les cinq 
heures qui suivent. Ces mesures, 
prises en commun par les pro- 
priétaires de chevaux de certai- 
nes régions, donnent de très hons 
résultats, tout autant que l'ac- 
tion en commun contre les hy- 


podermes du boeuf dans un mé-| 


me district. 


LONDRES -— On vient de rap- 
porter officiellement la dispari- 


| sules de gélatine pour expulser | tion du commandant d'escadre: 


Guy P. Gibson, C.V. Ce héros des 
attaques du C.A.R.C, sur le Moh- 
ne et Eder Dams, en mai 1943, 
n'est pas revenu d'un raid sur 


l'Allemagne le soir du 19 septem- | 


bre. Gibson avait été décoré de 


| liquide par 250 livres de poids | la Croix Victoria pour sa bravou- 


re et son héroïsme, 


duit être répété 8 jours plus tard 
pour détruire les poux éclos des 
oeufs et qui n'ont pas été dét 
au premier 

On aura 
nettoyer la porcherk 


lavage 
égaie 


de fond en 


comble. Il faut voir s'il n'y a pas 
de vers qui sont généralement 
plus répar s que ;s poux chez 
les porcs. Il faut être prêts à 


combattre ces deux parasites par 
un traitement si cela t néces- 
seire. De tous les animaux de la 
ferme, les volailles sont le plus 
exposées à être affectées par les 
parasites; on s'aperçoit blentôt 
| de la présence de ces parasites 
| dans les poulaillers négligés, par 
la diminution de la ponte et la 
détérioration de la santé des 
volailles. 


es 


ILES CULTIVATEURS | 
PREVIENNENT 
L'ENCOMBREMENT 


Les arrivages de porcs au mar- 
|ché sont au bas point pour la 
saison. Tandis que les arrivages 
| de bêtes à cornes ont été excep- 
tionnellement abondants en sep- 
| tembre et octobre de cette année, 
| C'est là une indication que le 
nombre de bêtes bovines sur les 
fermes et sur les ranches dépas- 
se tous les précédents; il montre 
également que les cultivateurs 
ont suivi le conseil qui leur a été 
donné de vendre leurs animaux 
gras avant que les marchés soient 
encombrés par les arrivages 
abondants d'automne, On sait 
en effet que les salaisons man- 
quent d'hommes et qu'un grave 
encombrement pourrait se pro- 
| duire si de gros arrivages ds 
| boeufs et de.porcs avaient lieu 
| simultanément. Le renseigne- 
ment du ler juin indique que la 
population bovine des fermes 
| avait atteint à cette date le chif- 
| fre record de 10,346,000 têtes, soit 
7 p.c. de plus qu'à la date corres- 
| pondante de 1943, 


| ARBRES POUR 
LES PRAIRIES 


Les Stations forestières fédé- 
| rales de Indian Head et Suther- 
land offrent des arbres pour la 
plantation aux cultivateurs des 
provinces des Prairies. Les ar 
bres à feuilles caduques sont 
gratuits; les conifères coûtent 
$1 le cent, 

Dans les autres provinces où 
la culture des arbres est plus fa- 
cile, Jes ministères provinciaux 
de sylviculture forestière pour 
voient aux besoins des cultiva- 
teurs. 


Première porte automatique dans un wagon canadien 


Pacifique Canadien vient de term 


à Montréal, la reconstruction d'un Wago 


plusieurs importantes am 
confort des voyageurs, to 
et des enfants, 


1 . enfa La principale es: 
dispositif électro 


t une porte munie d'un 


wagon avec des bagages, 
été apportée à la 
installés l’éclaira 


les sacs à main, 


POUR LE CONFORT DE CES DAMES: La Compagnie du 


éliorations visant à accroître le 
ut particulièrement des femmes 


; -pneumatique qui en permet l'ouverture 
automatique — un grand avantage quand on entre dans le 
Une attention spéciale a aussi 
salle de toilette des dames, où ont été 
j ge tubulaire moderne, une table de ma- 
quillage et une tablette en plastique noir pour déposer 


iner à ses usines Angus, 


n-lits qui comporte 


Prog CPL. 


re egee. 


! 
u 


Winnipeg, Man, 8 décembre 19 


CA LIBERTE ET 
Porté disparu 


LE PATRIOTE 


PAGE DOUZE 
Petites 
Annonces 


Torit: 2 sous per met 


| Leches du Conseil No 2071 | 


: 


1 des Chevaliers de Colomb 


’ | La personne vendeuse du bil- 

Au Sacre-Coeur let gagnant le premier prix avait 

| droit à une récompense de 55.00. 

[C'est Mile T. Turenne qui vendit 
ce billet 

Nous félicitons les heureux ga-| 

gnants des différents prix et les] 


Faites une surprise à votre 


Partie de cartes du R. P. Curé 
Le R. P. Curé organisait la par- 


tie de cartes de dimanche dernier 


Minimum: 50 sous ver insertion 


Il est heureux de remercier sin- 
cérement les personnes qui l'ont 


remercions de l'intérêt qu'ils por- 


père ou à votre grand frère 


les 


ati |qui font partie des événements. | rangs. Ses nombreux amis de 
On vous a prouvé maintes fois| Gravelbourg étaient bien désap- 


que les apparences sont parfois | pointés d'apprendre qu'il n'ait pu 


quilles, 


messieurs 


et du Jour de l'An plusieurs a- 
viateurs, marins ou soldats fran- | 


filles et les 

HEMORROIDES À ‘ directio 
ui. sous ls ion 
vous d'hémorroïdes? Si oui, | qu, oous a Giecsion 


us débarrassez-vous pas | de Mme G -M. LaFlèche, ont oï- 


Tissus de flanelle et tweed 


A VENDRE-Ferme à Elle, Man. Une : r _…itent à notre oeuvre paroissiale. | 
pleine section, bonnes bâtisses, Ex-| encouragé soit par ieur présence 7e y FA | Ÿ 
cellente ierre D, sareser | Où par leurs offrandes k . PUS y ons ces les À pr [fl Grevoit , fost 
L Henri D'Eschambaut Ltée, 126 ler prix et “pool”: M. Norman ET TT. rm ee 2e US _ en eur onnan e US eu U 
gr À "tornade St-Boniface Leblanc (157 points) ms à ne + d mn { EE 
PT FT aghttanee 2ème prix: Mme H-W. Poirier| l'achat de billets et si dévou | Mir Maintonent 
A VENDARE-A Ste-Agathe Maison de | [148 À nr M. Joseph Leboeuf! Pour en vendre. L Salt, Bistou le nte pr ue ni à 
« ehernbres #22 brochée pour (146 Le nr” pa a bus sanerdiiel st. isn't | que voyageurs sont de re- e 
etre jevant être er CE ) points) NOUS mercions &l _ w [tour de Jeur excursion et que ca eau e 0 UL sol 
mA occupé. Er ne d Prix d'entrée: M. Victor Bonin. nioristes de St-Boniface et les]! | l'atmosphère électorale est éclair- |} ” 
pre" Boite 32, St-Norbert, Man Prèsauiune séeréattt rédacteurs de l'Ami du a dei qui | lcie nous pouvons reprendre une || 
x ont si largement contriDue au g vie plus ou moins normale. 
À VENDRE son de ren Le R. P, Aurèle succès de notre tirage par la ven-| On vient d'annoncer que le! = A QE | 
à 504, ave -Bo-| M1, professeur au te de nombreux billets, soldat L-E. Zastre, fils de Mme! es membres dé notre équipe | |! ec Là M 
enston À bus ongle qe = R Zastre, de 18, avenue Worthing-| ,ous sont revenus enchantés de 
Per ( J OR | one 11 nés dns i ts ton, Winn ui avait été - S dise ù ar a | 
don immédistes S'adrenser À 3091, | gramme. I] j caen ton, Winnipeg, q POT-| Jeur voyage aux Etats-Unis. Les 
avenue Provencher, $t-Boniface rceaux de clar Mme Gédéon Joyal et ses deux | té disparu le 18 octobre en Fran-|,.5.. Aiolséins les ont reçus ||! 
À VENDR section située à 3 mil-| H. LaFlèche était a filles, Miles Jeanne et Hélène,|ce, a été blessé sérieusement. Il|,,.; chaleureusement que possi- | |l 
les de Holland, Man. 220 acres en | ditoire rappela trois f remercient bien sincèrement | servait outre-mer depuis le mois} ble, Un membre, cependant, a dû 
cuituse. Excellent isses. 910,000 artistes tous les amis qui leur ont témoi-| de mai 1941. L'un de ses frères, | lisser une garantie de 810.00 a- 
M. 1-1. Fauchere, Treherne. Man gné de la sympathie soit par l'of-| le caporal J. Zastre, a été blessé| 4 d'entrer aux Etats-Unis, et || 
35€ Lie ” bazar l frande de Pgo. de bouquets | deux fois en Italie, [rendu à Dickenson, fl faillit y|il Voilà un cadeau pratique 
A VENDRE section, située à! Le bazar fut ouvert samedi |svirituels, de fleurs ou par mes-| —— laisser son automobile à cause de 
sa miles de POS nes 88.000 | dernier à 3 heures p.m. par Mme | sages de sympathie, à l'occasion | 1|sa générosité avec ses coupons ui sera tout à fait bienvenu 
er : . gr vom <a > c act inouse de n \ Là des ut LI 11 4 A rev ES . 
«5 ox an À. TL 7} ‘ Er si r . Pr dergist de la mort de M Joyal |} * | | d'essence. Il est maintenant très | q 
dit s fa s'adresser 2. onneu ù uge rende st. 6 ! "| - 
Faurhe Treherne, Man 35€ dos w 5 h | lllau courant des choses requises ||! ’ . + 
or Les dames organisatrices du ba-| La famille de Mme Adélia La- C evariers [sous fre une traversée sens dif. |E C'est le temps de le choisir 
le rys 2ar av: t . | | à ? : | 
VLPTE à Né 0 er "ha a - #4 pr À.| pierre désire remercier tous ceux || ficultés, et tout individu en dou- || « P d 
ts ar ] « euitu Ex - saume de préparer ur >" L 1h , | 
cellentes bâtisses. 516,000 comptant ones pré ré > Me dot lut ont témoigné de la sym- | de Ce) omb te voulant faire un voyage chez ||| parmi notre assortiment de 
+ on 0 5 1 — à dés: Mme E CT Etsell eur g pathie dans son deuil récent en |! Î| nos voisins du sud pourra s'adres- | || d d hoi f 
js 35€ | pags 4 Ééns Pronissas particulier les Chevaliers de Co-| a |ser au frère S. M. B. qui, sans ||] pardessus de choix, conrec- 
CORSETIERE représentant ls Compa Le bazs » poursuivi + samedi! lomb du Conseil Langevin no Conseil Provencher [ éoute, se fera ven piaatr de le!|| ti * d ti d loin 
gre Spencer Core et brasiires | soir, lundi et mardi. La foule fut | 2658. | 11 ct de noùe Gtois comme | “Le frère Hbhge St. « fait un tonnes de tissus de laine 
se . Aussi supports chirurgi-| très no ise surtout mardi —— | Chevaliers de Colomb d'être tou- voyage agréable qui dû lui ; "PR “10 2 d 
< 1 hernie et épine dorsale. | soir | ; : bi i 3 rt. 8 sacs le Gr 2 8 épais et taillés avec un aran 
S'adremer à Co ee | Le R. P. Curé est heureux ce Appel aux Français jours aussi bien renseignés que | peler des souvenirs du passé, Les P ï 
teau, 96, rue Sherbrooke, Winnipeg. | ’ Mgr st neureu | possible sur les questions d'actua-| membres de l'équipe étaient tous . 
Rat md ce rpg ulloenrom dax red A l'occasion des fêtes de Noël! lité et surtout sur les personnages | enchantés de le revoir dans leurs | an 


Souffrez- 
pourquoi r 


çais présentement dans les cen-| | 


de ce aise en essayant le “Vander- anisé ce Pr ooi + \ vrai | : " , ; ; 
Pots Pile Remedy? 24 suppositoires | éanisé Ce bazar qui fut un "T4 tres d'entraînement militaire des| trompeuses et qu’il faut se défier | revenir avec l'équipe passer quel- d iété de stvles: 
à 195 la boîte, où 10c pour échantil- | succès. 1 mercie également, - ': | de porter des jugements préma- s À i s i *.. grande variete de styles; 
lon. Vandeérhoof's & Co, Ltd. Boite no | tous les généreux donateurs et} Provinces de l'Ouest, ont l'inten-| ] Ai . h ques jours parmi nous, mais à 

à "HAN 42 uvls tion de venir passez leur congé à|‘turés. Ainsi un homme en Vue|cause de la température, il a cru 


#6-C, Windsor, Ont. 


raglans, balmacaans, amples 
et ulsters. Grandeurs, 36 à 


dép donatrices d'objets de toutes sor- | 
tes et toutes les personnes qui ent} 
| encouragé organisatrices du 
|bazar par leur présence et leurs 


pourrait vous sembler pendant |sage de rentrer chez lui immé- | 
de longues années de vie publi-| distement. A plus tard, frère st! 
que comme un pilier de la foi CCR 
catholique surtout pour celui qui | 


Winripeg ou à St-Boniface. Les | 
familles qui pourraient en rece- 
| voir un ou deux sont priées d'en 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
le de teinte naturelle avec du 
“Never Grey”. Ce n'est pas une tein- 


les 


Grande nouvelle, chose rare:| 


ture, mais un tonique merveilleux | inf 1 ésid t d 1 Fé 
Ecrivez pour obtenir un dépliant | dons. Les personnes qui ont tra-| 1" ormer le président de la Fe- : : 4 | à 
gratuit. A. 3. Bruyère, 4084, avenue | à Cu + De surtout | dération en écrivant à la “Fédé- | n° serait pas au courant de tous! Gravelbourg a eu des élections, | 44 pour hommes et jeunes 
Notre-Dame, Winnipeg Ty. VAS aÙ OUEN MICITIENT OU |ration des Sociétés Françaises”, | S°5 antécédents. Mais inévitable-| celle d'un maire et de quatre | 


nos remerciements et nos félici- | og édifice Great West Perma. | ment l'arbre porte son fruit et à| conseillers. L'élection à la mai-| 
|nent, rue Main, Winnipeg, ou en| nous de ne pas nous y tromper, | rie est celle qui a causé le plus| 
Le grand tirage |téléphonant au no 93 647, de 2|Car cet arbre qui paraissait si|d'intérêt. Nous devons ici féli-| 


Notre grand tirage eut lieu vers| heures à 5 heures. En donnant ce beau pourrait bien produire un|citer notre maire-élu, le frère 


gens 


tations 


| Albert, sur la victoire que ses | 


DR. JACOB 


fruit très amer. 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 
WINNIFEG | BRANDON 
#1514, avenne du 
Portage | 
Edifice 
Montgomery 1 


Heures: 9 h. am à 8 h. pm. 


*»9, avenue 
Rosser 


_Pour vos pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N, 
Rousseau, MT, 


Pédicure et 
orthopédiste 
technicien 
Diplômé de 
Montréal, New York et Chicago. 


|10 h. 30 mardi soir. Le président | renseignement, veuillez spécifier, 


du Club du Sacré-Coeur, M. Gé-|s'il y a lieu, laquelle des deux | 
rard Léveillé, dirigea l'opération. | fêtes vous conviendrait le mieux |n r 

| bien, à notre avis, l’un des meil- 
| leurs moyens de nous éclairer, 


|M. Maurice Cyr fut choisi par le! pour recevoir ces Français. 
{sort pour tirer les billets ga- 
| gnants. | 71 inti 
Fe ler prix (valeur de $50.00), no| Déjeuner intime 
153679 portant le nom de M.| Les membres du Cercle litté- 
Jewell Sedar, de 619, avenue Mc-| rire et ceux de la section fran- 
Dermot, Winnipeg. | çaise des Arts domestiques se 
2ème prix, no 60059 portant le! réunissaient pour un déjeuner 
nom: Albina Racicot, de Magog| dans une salle de la Baie d'Hud- 
Est, Québec, son, le lundi 4 décembre. Une 
3ème prix, no 55824 portant lel conférence sur l'U.N.R.R.A. fut 
|nom: M. O. Robert, de 155, rue| prononcée par Mme F. R. Mc- 
| Alexander, Winnipeg. Williams, épouse du lieutenant- 
4ème prix, no 65628 portant le gouverneur, 
nom: Adrien Privé, de Ponteix, 
| Sask. 
5ème prix, no 79953 portant le 
nom: Anne Beaudry, de South 
Junction, Man. 


eee 


fond ce qu'est l’'U.N.R.R.A. dont 
| elle occupe le poste de vice-pré- 
| sidente, Aussi quel plaisir de l'en- 
tendre discourir sur ce sujet d’ac- 
tualité qui nous intéresse toutes, 


Mme P.-A. Talbot, présidente 
| de ce cercle, étant retenue à la 
{maison pour cause de maladie, 


TOILES, LAINAGES ET COTONS 
Spécialités pour institutions 


Mme McWilliams connaît | 


Les cercles d'études que l'on 
nous recommande de former sont 


L2 . L 

L'ineffable Teddy est venu ren- 
seigner l'“Empire Club” sur les 
grands progrès que sa chère pro- 
vince de Québec a faits ces der- 
nières années. En quoi cela pou- 
vait-il intéresser l'“Empire Club” 
nous n’en savons rien, mais il est 
toujours bon d'entendre les pro- 
pos d’un déserteur du camp oppo- 
sé. Nous ne nous sommes pas dé- 
rangés pour aller l'entendre et 
nous nous fions au reportage de 
nos deux quotidiens anglais, D’a- 
près maître Bouchard la vieille 
province sort tranquillement de 
son régime de paysans obscuran- 
tistes et s’achemine vers l'unité 
canadienne, Il est vrai que la li- 
berté de parole n'existe pas en- 
core là-bas, à preuve son propre 
douloureux martyre pour avoir 


efforts lui ont rapportée. Nous 
devons aussi l’assurer que mal- 
gré la campagne agressive et 
chaude ainsi que les différences 
d'opinion dans la boîte aux scru- 
tins, nous lui serons soumis et 
nous l’assurons de notre entière 
collaboration dans l'exécution de 
ses devoirs municipaux, Au su- 
jet de l'élection des conseillers 
il est bon de signaler que l'an 
passé nous avions un conseil en- 
tièrement canadien-français, 
cette année nous avons deux con- 


seillers de langue anglaise. Plu- | 


sieurs d’entre nous ont sans doute 


oublié leurs devoirs de Canadiens | 


français en marquant nos scru- 
tins. Réfléchissons donc un peu 
la prochaine fois, 
EL 

La campagne de souscriptions 
pour l'édifice du conseil semble 
perdre de l’entrain. Nous devons 
absolument terminer cette sous- 
cription avant la fin du mois afin 


et | 


Appel à la gé 


$2 5.00 
$3 F.00 


Section habits pour hommes, Hargrave Shops pour hommes, Rez-de-chaussée, 


#T.EATON Ca 


nérosité 


Explosion dans une 


Heures de Bureau: depuis 1892 | 1 : RTE réri de faire le paiement dû. Donnons Pa F 
fut lacée par M A.-J.-H. | voulu faire jaillir la vérité. Une - | 
de 9 h. am, à 6 h. pm. C. X. Tronchemontagne | De Bu d'une manière nou. | faible mais tnpageuse minorité de | donc tous un coup d'épaule pour | à église de Paris 
1STA. ave Provencher, AE" vel et gracieuxe, présenta Mme [li classe dirigeante qui rève dé |en fr avec cette attire |de tous les Canadiens par une fuife de gaz, dans la 1 
-} e gaz, ans 1€ 


ST-BONIFACE, MAN. 
Tél, 203 926 


LS « LZ 
Les F froid et faim! | 72 22 rrencerrart au rec 
es ra n çals 0 nl ro! Ë à I m 7 ta eur le Donoihe à 


Un appel à nos adhérents 
et à nos sympathisants 


TOUS Îles rapports venant de France le 
Cela se comprend, après cinq 
longues années de guerre et d'occupation | 

ennemie. | 


prouvent, 


IMPORTATEURS EN GROS 
© 13%. sve Prorencher 
ST-BONIFACE 


| McWilliams. Mme H. H. Cotting- 
ham offrit les remerciements au 
nom de toutes les dames présen- 
tes en faisant ressortir les points 
| qui nous avaient frappées davan- 
| tage. 

Les invitées d'honneur étaient 


459, St-Sulpice 
MONTREAL 


| Mme R,. Y. Kilvert. 

| Mme J. Caswell Davis était 
| l'organisatrice de ce déjeuner in- 
| time, auquel 35 convives prirent 


part. 
| G. PROVOST. 


| 

| Au Club du Sacré-Coeur 

LIGUE DE CINQ QUILLES 
Position des équipes 


| Equipe Rhéaume, 2611, 

Haute partie d'équipe—Equipe 
Lalonde, 927. 

Hautes 3 parties individuelles— | 
Marie Escaravage, 550; Maurice 
Cyr, 654. 

Haute partie simple — Eva Pi- 
card, 217; Albert Rhéaume, 254. 


chevaliers d'unité 


tablir l'état catholique indépen- 
dant sur les bords du Saint- 
Laurent demeure le seul obstacle 
à l'unité canadienne. Tel est, en 
résumé, le message de Teddy à 
l'“Empire Club”, L'attaque fron- 
tale ne lui ayant pas trop réussi 
dans le pussé, il semble procéder 
maintenant par insinuations. Il 
ne nomme plus personne mais ses 
accusations contre le clergé ca- 
tholique du Québec, accusations 
qu'il n’a jamais répudiées, sont 
bien connues, et de nous, et des 
ennemis de l'Eglise, Le brave sé- 
nateur semble confondre liberté 
de parole avec licence, et quand 
il répudiera les faussetés gros- 
sières du passé, nous l'écouterons 
volontiers. Autrement, malgré 
ses protestations de foi ardente, 
nous demeurons très sceptiques à 


Quisling est toujours un Quis- 


| ling. 


L] 

Et ce vénérable pasteur Shields 
qui semble poursuivre le même 
itinéraire! Notre bon ami, le 
Globe and Mail de Toronto, pour- 
rait-il nous renseigner au sujet 
de qui pourrait bien financer ces 

canadienne? 
BISTOURI. 


Le 19 novembre nous avions le 
grand bonheur et le plaisir d’a- 
voir parmi nous Monseigneur 
Maurice Baudoux, curé de Pru- 
d'homme, qui a bien voulu se dé- 
placer pour venir réchauffer no- 
tre patriotisme en nous parlant 
|de la Radio-Ouest Française. Il 
nous a fait grand bien et nous 
espérons que d'ici quelques jours 
il nous sera possible d'annoncer 
que Gravelbourg a fait sa large 


nous soyons dans les premiers 
rangs puisqu’une des stations se- 
ra probablement installée ici, 

L L] 


On dirait que Scalpello a été 
assommé par les résultats des é- 
lections et n'ose reprendre sa 
| plume de peur de dévoiler des 


de la guerre en 
(Grande Bretagne 


WASHINGTON — Cinq années 
de guerre ont coûté à l'Angleterre 
733,030 victimes, dont 126,116 ci- 
vils. Une maison sur trois a été 
endommagée. 

Ces chiffres ont paru dans le 


part, Il n’est que raisonnable que | 


Dans une lettre envoyée à Mme 
E. D. Davies, secrétaire du Co- 
mité anglo-français de l'Oeuvre 
d'assistance aux réfugiés français, 
et transmise à Mme P.-E. Mar- 
chand, présidente générale de la 
| Fédération, Mme Pauline Vanier, 
de la Délégation du Canada, à 
Paris, écrit: 

J'ai eu ce matin la visite de M. 
Dautry, directeur du Service so- 
cial. La situation en Normandie 
est extrêmement grave avec l’ap- 
proche de l'hiver, on manque de 
tout: vêtements de femmes, d’en- 
fants et d'hommes. Il n'y a pas 
de chaussures, surtout pour les 
hommes. On a très grand besoin 
| de couvertures de laine. 


Lorsque je dis qu'en Norman- 


| effroyable et le deviendra encore 
| davantage avec l'avance de nos 
| armées, 

| “Je viens vous supplier de nous 
enir en aide. Le temps presse, 


| y 
il n'y a pas un moment à perdre. 

Mme Davies, du Comité anglo- 
| français de l'Oeuvre d'assistance 
|laux réfugiés français, en trans- 
| mettant cette lettre à la Fédéra- 


près de nombreux groupes de 
personnes de bonne volonté et 
charitables, j'ai pensé que peut- 
être vous seriez assez bonne de 
nous aider à répandre ce message 
| poignant de Mme Vanier et ainsi 
|à venir en aide le plus tôt pos- 
| sible à ceux qui souffrent. Nous 
sommes toutes bouleversées de 
Ice message, ajoute-t-elle. Nous 
{savions que la détresse était 
grande, mais nous pensions qu’on 
avait paré aux besoins les plus| 
urgents.” 

Dans cette campagne, tout ce| 
que l'on voudra donner pour ve- 
nir en aide aux victimes de la 
| guerre en France sera accepté a- 
|vec reconnaissance, Mais on a 
| fait remarquer que des couver- 


| 


607, avenue McDermot, ou à St- 
| Boniface, chez Mme Omer Pelle- 


|tier, 565, rue Des Meurons. 
D L L 


| A l'ouverture du bazar au Sa- 

cré-Coeur nous étions heureuses 
| de voir les nôtres figurer. Mme J. 
|Prendergast, notre patronnesse, 
let Mme E.-T. Etsell, notre prési- | 
| dente, se partageaient les hon-| 


|neurs du thé. 


meuse église de Saint-Vincent d 
Paul, a occasionné vendredi der 
nier la mort d'un prêtre et d’u 
sacristain, blessé plusieurs per 
sonnes et endommagé l'église, 
L'explosion s'est produite dar 
le soubassement, sous la sacristit 
au moment où le prêtre, aidé d 
son sacristain, se préparait à di 
la messe, Tous deux furent er 
sevelis sous l'explosion, Le eur 
de la paroisse, l'abbé Louis Ma 
herbe, qui était près de l’endroi 


| a été blessé, 


Parmi les autres blessés : 
trouvaient une demi-douzaine d 
passants que des pierres ont at 


|teints. 


Les comprimés SLENDOI 
sont efficaces. Provision pour 


G. P. Moy.| on sujet | confidences. Cependant il est à | die la situation est d'une réelle! tures de laine—surtout de laine! semaines: $1.00; pour 12 semai 
Rhéaume . 18 9 782 RES RS Di espérer qu'il en reviendra et gravité, je veux dire que la si-|&rise—serait le don le plus appré-|nes: 85.00. En vente à la Phar 
Comeau 16 11 731] Es-tu déjà allé, à Canosse, Té-| POUrTa se remettre à l'oeuvre et | {ation est aussi grave en Breta-| Ciable et le plus pratique dans les macie Leclerc. 
Les Jeunes .……… 15 12 818|jesphore? Pas encore? Patiente, | S°Ulager CISEAU. gne, dans le sud-ouest de la|circonstances, us 
| Blanchard . 13 15 me. mon vieux, ça viendra! RÉEL SA ré A À Hi dans le Midi, et le sera! Si nous avons quelques objets| 
Gorman 9:20 ‘A7 RE 733 030 victimes {Bientôt en Alsace et en Lorraine | à envoyer, s'il vous plaît faisons- 
| Lalonde 9 18 678} En Norvège ou au Canada, un ’ où la dévastation est tout aussilles parvenir à Mme E. Belair, | Jarues Shaen 


Optométriste 
et 


Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


| Livre blanc publié simultanément | tion des Femmes Canadiennes-| 
‘à Washington et à Londres. | françaises, déclarait à la prési-| 
Ce Livre blanc indique que plus | dente, Mme PE. Marchand: | 
d'un tiers des hommes de Gran-| Sechant bien que vous exercez| 
TRES JOLIS CALENDRIERS | de-Bretagne dont l'âge varie en- | une influence considérable eu-| 
MURAUX POUR 1945 | tre 14 et 64 ans sont enrôûlés et} 


| qu'environ la moitié des femmes | 


Emer. SEGUIN, | 


HA Embellissez votre 
teint avec les 
Af{| produits de beauté 


En conscience, nous ne pouvons et nous n'osons 


pas les laisser souffrir, Notre aisance, et notre MORFOSA | No 269 Le Christ dans le jardin #.%| Qu pays entre 14 et 59 ans sont 
surabondance même nous demandent de les aider | No 39—Sacré-Coeur de Marie | : 30 dans l’armée ou dans les indus- BOOTH FISHERIES 

' . n é , c IN acré-Coeur de us . | | 
par nos dons en nature ou en espèces pour l'achat Fr Bo DE-Poer Cape ee Jens Does. | CAN. CO. LTD. 
de vêtements chauds et de produits alimentaires CREME MO [No 356—La Nuit Sainte sw» +3] A la fin de l'an dernier, l'An- | 

: : Elle vivifie et nettoie votre épider- }| No 360—La Sainte Famille .……. -30 Succursales à Winnipegosis, Man. 
et meédicamentaires. me. réduit les pores élargis, enlève || No 363—Le Christ Roi 4 | gleterre a perdu 11,500,000 tonnes et à Mafeking, Man. — 
les rides, les taches, les boutons et |} No 366—Notre-Dame du Perpétuel 30! de navires, environ les deux-tiers PA ARIRA cg 


Secours 
367—-Le Bon Pasteur . 


4 calendriers pour $1.00 


Des secours immédiats sont urgents. 


es taches de rousseur. — Prix 81.10 

un personnel complet 
Coiffeuses expertes en beauté 
Sèche-cheveux modernes, individuels pour 


chaque client — Equipement Nestle pour ondula- 


Poisson de qualite, 


3%, du tonnage total qu'elle avait , 
fraîchement pêché, gelé 


| quand la guerre s’est déclarée, en 


Adressez-les au LOTION MORFOSA 


Une poudre liquide, à 3 teintes: na- | ou 25 calendriers divers 54.75 1939 » 
è tn mi lle, tb tte et blanche. — | , Mulet rond, 2c la liv. s 
Cercle St-Boniface et Winnipeg FEU CATALNGUE ILLUSTRE GRATIS. | Jusqu'au trois septembre der-|| Mulet sans tête, 212 la liv. Pr 
(France Combattante) En vente chez T. Eaton Co. Envoyez les commandes avec |nier, il y eut 57,298 civils tués. || Mulet jumbo, 2% la liv. GU RANTEED Ouvert toute la 
302, édifice Melntyre, Winnipeg, Man, DUFFERIN  DRUG store |! l'argent à | Dans les armées le total des vic- ss Rte 5c la liv. A journée le samedi 
| DOMINION IMPORT CO. | times est de 563,112 dont 176,081 |" ee tel liv. 


Tél: 51 736 


239, ave Dufterin 
Winnipeg, Men. 


Près de la rue Main 


Téléphone 96 090 WAVE SHOP 


Suite 2 édifice Stwbart (Près du Lyceum} 


806, rue Main - Winnipeg, Man. tués. En plus 29,629 matelots de 
la marine marchande ont perdu 


ou à Madame P. Pothier 


127, rue Youville, St-Boniface, Man, Prompte expédition. 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C’est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d'acheter chez HUOT 


Chaque homme a ses préférences quand il s'agit de tissus pour 
complets. Mais il faut l'adresse et l'habileté des tailleurs HUOT 
pour ‘’mouler‘’ votre personnalité et vous donner le confort dans 
les habits, auquel les hommes de bon goût sont habitués. 


ST-BONIFACE 


